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Les Communes reprennent 
aujourd'hui leurs travaux
• La rumeur d'élections générales persiste toujours

* v f '

La conférence des ministres francophones de l'éducation s'est ouverte hier après-midi, à Paris, La présence de M. Jean 
Guy Cardinal (qu'on voit sur la photo avec à sa gauche le sous-ministre de l'éducation, Arthur Tremtrlay) avait attiré 
une quinzaine de journalistes et techniciens de Radio-Canada. (léléphoto LP)

/Il Cardinal à Paris : "Je suis traité 
exactement comme les autres ministres"

par Picrre-C. O’Neil

OTTAWA Le premier 
ministre Pierre Elliott Tru­
deau a annoncé hier à la sui­
te d une réunion du cabinet 
qui a duré plus de deux heu­
res qu'aucune décision n a 
encore été prise quant à la 
dissolution des Chambres et 
à la tenue d’élections géné­
rales hâtives.

En conséquence, le gouver­
nement se présentera devant 
la Chambre cet après-midi à 
l'heure habituelle 14h.30.

par Gilles Gariépy

Le premier ministre Daniel 
Johnson a dépeint hier, de­
vant le Canadian Club de Mont­
réal, un tableau rassurant et 
prometteur de la situation 
économique du Québec, du gen­
re de celui que les premiers 
ministres brossent générale­
ment à l'intention des hom­
mes d'affaires et industriels, 
à tous les quelques mois

Précisément, l'auditoire du 
Canadian Club tribune ré­
putée qui n’avait pas reçu M. 
Johnson depuis 1962 était 
composé, bien entendu, d'hom­
mes d'affaires et d'industriels 
Le "ball room' de l'hôtel 
Windsor était bondé et le pre­
mier ministre a été l'objet 
d'un accueil chaleureux.

M Johnson, parlant alter­
nativement en anglais et en 
français, n'a strictement rien 
dit de neuf II a glissé quel­
ques mots sur le problème 
constitutionnel (pour dire sa 
confiance que tout cela s’ar­
rangera bien, allez!), rappe­
lé les dernières statistiques 
(réconfortantes) du Bureau fé­
déral de la statistique, sur 
l’état de la conjoncture éco­
nomique québécoise, et expo­
sé les nouvelles politiques 
du gouvernement pour favori­
ser les investissements au 
Québec, particulièrement dans 
les régions en difficultés Po­
litiques déjà annoncées dans 
le discours du budget le 28 
mars.

Enfin. M Johnson a réaffir-

tuation au moment de mettre 
sous presse

Tous les liberaux sont con­
voqués à un caucus qui doit 
avoir lieu au cours de la mati­
née. Il s’agit de la réunion cou­
tumière précédant immédiate­
ment l’ouverture des travaux 
de la Chambre mais il est évi­
dent que le premier ministre en 
profitera pour consulter tous 
les membres de l'aile parle­
mentaire du parti.

Il se peut que les conserva­
teurs se réunissent également 
ce matin mais si cela était

mé sa foi dans le rôle de 
l'entreprise privée ('prin­
cipal moteur du progrès éco­
nomique”) et a demandé à 
celle-ci de prouver par ses 
réussites l'erreur des prédi­
cateurs de l'idéologie socia- 
liste.

Ce sont là des choses que 
les milieux d'affaires aiment 
à entendre répéter, à en juger 
par la satisfaction de l'audi­
toire hier.

Il aura fallu que René Lé­
vesque jette tout le poids de son 
prestige dans le débat sur les 
droits de la minorité pour 
éviter que l'assemblée générale 
du MSA, réunie au stade Mau­
rice-Richard en fin de semai­
ne, n'adopte un texte qui, <en 
abolissant les subventions au 
secteur anglophone de l'éduca­
tion dans un Québec souve­
rain, niait l'un des principes 
fondamentaux d' "Option-Qué­
bec” Malgré les adjurations 
du créateur du Mouvement, 
243 délégués (contre 481) n ont 
tenu aucun compte des aver­
tissements de M Lévesque 
qui. en termes voilés, venait

impossible la réunion sera re­
mise à jeudi car le chef du 
parti. M Robert Stanfield, sera 
à l'extérieur de la capitale mer­
credi matin.

Malgré tout, la rumeur d'é­
lections générales refuse de 
mourir et la possibilité en res­
te très réelle, voire même pro­
bable.

En quittant la salle des réu­
nions du cabinet hier M. Tru­
deau ne s'est pas employé à 
tuer le canard II a seulement 
dit que la décision n’est pas 
prise.

"Il suffit, a dit M Johnson, 
d'observer ce qui se passe un 
peu partout dans le monde 
pour constater que, au milieu 
des bouleversements de toute 
nature qui caractérisent l'é­
poque actuelle, le Canada dans 
son ensemble reste un refuge 
de stabilité, d évolution ra­
tionnelle et de pondération ". 
Nous avons nos problèmes 
comme tout le monde, a-t-il

d'agiter sa menace de démis­
sion

De la tournure de ce débat
de loin le plus important au 

cours du week-end on peut 
dès maintenant tirer certaines 
hypothèses. Qu arnvera-t-il, 
dans six mois, lors du congrès 
de fondation d'un nouveau parti 
si, comme l'ont clairement sou­
haité les délégués dimanche, 
les militants du RIN et du 
RN sont associés à la créa­
tion du parti et à la définition 
de son programme? Si une ma­
jorité se dégage en faveur de 
Tunilinguisme intégral et de l’a­
bolition de toute subvention en 
faveur du secteur anglophone

Toutefois le premier minis­
tre dînait hier soir à Rideau 
Hall à l'occasion d une fête d'a­
dieu à M. Lester Pearson et 
il n’est pas impossible que M. 
Trudeau rencontre le gouver 
neur général de façon officiel­
le

La journée d’hier
A la première heure hier le 

nouveau premier ministre, ins­
tallé dans son bureau de l'é­
difice du parlement, recevait 
le président actuel et l'ancien 
président de la Fédération li­
bérale, les sénateurs Richard 
Stanbury et John Nichols. Quel­
ques proches collaborateurs de 
M Trudeau participaient à la 
réunion

Lorsqu'elle fut terminée le 
sénateur Stanbury accompagna 
M Trudeau à la réunion du 
cabinet qui dura environ deux 
heures trente et au cours de 
laquelle les ministres et le 
plus haut fonctionnaire du parti 
reprirent leurs discussions 
sur les élections générales

A leur sortie de la réunion, 
les ministres furent étonnam­
ment discrets M Trudeau dé­
clara qu'aucune décision n'a­
vait été prise, qu'il n'avait pas 
de nouvelle à annoncer, que le 
parlement se réunirait aujour­
d'hui. qu'il n'y aurait pas d'au­
tre seance du cabinet d'ici ià. 
que la décision au sujet des 
élections est une décision per­
sonnelle. quelle n'était pas 
prise à ce moment et qu elle 
le serait en temps et heu

Il annonça que M Allan Mac- 
Eachen le leader du gouverne­
ment en Chambre s'occupait 
de préparer l'ordre du jour 
des travaux de la Chambre 
Et avant d'assister hier soir 
au dîner chez le gouverneur 
général il continua de confé­
rer avec ses conseillers et 
proches collaborateurs.

Le chef conservateur. M Ro­
bert Stanfield, tint de son côté 
hier matin une réunion avec 
l'ancien chef du parti. M Die­
fenbaker, avant de rencontrer 
la presse au cours de l'après- 
midi

M Stanfield déclara qu'il a 
le goût de faire la lutte à ce 
gouvernement libéral devant le 
peuple, que le plus tôt sera le 
mieux, que les libéraux savent 
que le moindre mal pour eux 
est de se présenter devant les 
Chambres.

Il ajouta sans sourciller 
que ce gouvernement étant en­
core plus faible que le précé­
dent, risque d'être défait en 
Chambre, que le cabinet de M 
Trudeau n'est pas très impres­
sionnant. que d'autre part les 
libéraux ne doivent pas se sen­
tir obligés d'aller au peuple, 
que la popularité dont font 
état les présumés sondages est 
sans doute moins grande depuis 
que M Winters a Quitté le ca­
binet. depuis que le nouveau 
chef se montre hésitant et de­
puis qu’il a présenté ce cabi­
net à la population canadienne.

Et quant au culte de la per­
sonnalité sur lequel les libé­
raux seraient tentés de miser, 
M. Stanfield croit que le com­
portement erratique de M Tru­
deau en réduira rapidement 
la portée.

Bref le chef conservateur 
se montre judicieusement me­
naçant tout en laissant, lui 
aassi, à peu près toutes les por­
tes ouvertes.

Et tandis que dure le sus­
pense. les ministres qui dans 
le remaniement de samedi ont

de l’éducation, le seul presti­
ge de M Lévesque suffira-t- 
il à détourner une assemblée 
de l'unilinguisme intégral0 

On doit rappeler les don­
nées essentielles du problème 
de l’unité et du regroupement 
des forces indépendantistes 

Jusqu'ici, constatant que le 
MSA et la personnalité même 
de M Lévesque jouissaient de 
la faveur populaire, voyant que 
les nmstes passaient au parti 
de M Lévesque (plus de 1,500 
en quelques mois), les chefs 
et les cadres des autres partis 
ont conclu qu il fallait: a) fai­
re l'unité autour de M Lé- 
verque et du MSA et b) faire

PARIS (AFP) La deuxie­
me session de la conférence 
des ministres de l'éducation 
nationale des pays africains et 
malgache, qui fait suite à la 
réunion de Libreville de fé­
vrier dernier, s’est ouverte 
hier après-midi avec un cer­
tain faste au secrétariat d'Etat 
aux affaires étrangères chargé 
de la coopération Des gardes 
municipaux en grande tenue et 
sabre au clair rendaient les 
honneurs à l'arrivée des délé­
gués des dix-huit déléga-

(Québee) Un éminent spé­
cialiste des relations indus­
trielles. M Stuart Jamieson, a 
soutenu hier que la rupture des 
affiliations internationales est 
la condition préalable d'une ré­
forme des structures du syn­
dicalisme canadien. Les 
structures syndicales d'un 
pays hautement industrialisé 
de 200 millions d'habitants ne 
répondent pas à nos besoins 
a-t-il précisé, et les affilia­
tions internationales renfor­
cent la rigidité des structures

des concessions au chapitre de 
Tunilinguisme

Mais, au lendemain du con­
grès d'orientation du MSA, les 
données du problème ne sont 
plus les mêmes Les nmstes 
se demandent s’il est vraiment 
nécessaire de renoncer à leur 
position radicale en matière 
d'unilinguisme et à l'égard du 
traitement qui sera fait aux mi­
norités Ils constatent qu'au 
sein même de son mouvement. 
M Lévesque est sérieusement 
contesté sur ce point Voilà 
donc le grand fait nouveau M 
Lévesque est contesté

On observe un autre phéno­
mène à Tissue de la rencontre

lions (17 africaines et malga­
che et une québécoise). La pré­
sence à la conférence de M 
Jean-Guy Cardinal, ministre 
de l'éducation du Québec, ac­
compagné de MM. Arthur Trem 
blay, sous-ministre de l'éduca­
tion, et Julien Aubert, direc 
leur de la coopération au mi­
nistère de l'éducation du Qué­
bec, avait attiré une quinzaine 
de journalistes et reporters 
de radio et télévision notam­
ment de Radio-Canada 

Dans la salle de la confé-

existantes pourtant inadé­
quates puisque les syndica­
listes américains sont peu en 
clins à autoriser au Canada 
des réformes qui ouvriraient 
la voie à des initiatives ana­
logues aux Etats-Unis.

La désaffiliation interna­
tionale. a poursuivi M. Jamie­
son au 23e congrès des rela­
tions industrielles de Laval, 
s'inscrit dans un mouvement 
d'opinion de plus en plus fort 
au pays, les Canadiens deve­
nant "de plus en plus con-

du MSA c'est la popularité dont 
paraît jouir François Aquin 
auprès des éléments plus radi­
caux, ceux précisément qui ne 
veulent pas d’un régime parti­
culier pour la minorité anglo­
phone M. Aquin est intervenu 
vigoureusement, d'abord en 
commission, puis à l'assem­
blée générale pour soutenir 
une thèse diamétralement op­
posée à celle de M Lévesque 
Il a été souvent et longuement 
applaudi Beaucoup de délégués 
notamment chez les transfuges 
du RIN, voient déjà en lui le 
futur chef pour le cas, préci­
sent-ils aussitôt, où M Léves­
que se refuserait à toute con-

rence pleine a craquer, la dé­
légation du Québec a été placée 
suivant Tordre alphabétique en 
tre l’ambassadeur du Ruanda 
et celui du Niger représentant 
chacun leur pays La séance 
s'est ouverte sous la prési­
dence de M Alain Peyrefitte, 
entouré de MM Yvon Bourges, 
secrétaire d Etat aux affai­
res étrangères chargé de la 
coopération, et Jacques Foc- 
cart, secrétaire général à la 
présidence de la république

scients de l’emprise améri­
caine sur notre économie et 
la considérant comme une me­
nace contre notre souveraineté 
nationale” L'universitaire a 
signalé le paradoxe que cons­
tituerait une attitude négative 
du Congrès du travail du Ca­
nada a l'endroit de Tautono- 
mie des syndicats, alors que 
cette centrale soutient un par­
ti politique le N PI) qui 
"prône une politique économi­
que modérément socialiste qui 
nécessite à son tour une politi­
que étrangère indépendante et 
l'élimination du contrôle amé­
ricain sur notre économie "

Dans la première partie de 
son exposé. M Jamieson avait 
énuméré les changements so­
cioéconomiques qui ont pro­
voqué le vieillissement des 
structures syndicales: évolu­
tion de la répartition des ef­
fectifs salariés au bénéfice du 
secteur tertiaire: évolution 
technologique, qui affecte tout 
particulièrement les syndicats 
indus liels. ceux-là justement 
qui ont pris une expansion con­
siderable de 1935 a 1950: ac­
croissement continu de la 
taille des entreprises, qui pro­
duisent typiquement toute une 
gamme de produits, plutôt que 
le produit unique et homogène 
d'antan. enfin, élargissement 
considérable du rôle que les 
divers gouvernements enten­
dent jouer dans l’économie, 
soit comme producteur et con­

cession dans ce domaine cru­
cial de la langue et du secteur 
scolaire anglophone. Mais on 
voit mal à quelles concessions 
pourrait se résigner M. Lé­
vesque sans renoncer aux trois 
grands principes qui fondent 
sa position: justice, confiance 
en soi et réalisme politique.

Car ‘'l’association'' dont la 
souveraineté serait assortie 
n'est pas. pour René Léves­
que, exclusivement économi­
que et monétaire, Elle est aus­
si. dans une certaine mesure, 
culturelle et sociale Suppri­
mer toute forme d'aide maté­
rielle. dispensée par TEtat.

Voir poci* 2: Au Min même

pour les affaires africaines 
et malgaches

On sait que les débats de 
la conference tourneront au 
tour de trois thèmes principaux 
les sciences de l'éducation, 
dont l'importance avait été 
soulignée a la conférence de 
Libreville, l’adaptation des 
programmes, notamment dans 
le domaine de l'enseignement 
des mathématiques, enfin les 
questions relatives à la forma­
tion et au perfectionnement 
du personnel enseignant

Avant Touverture de la con­
ference, M Jean-Guy Cardi­
nal. interroge par Radio-Ca­
nada, a déclaré "Je suis par­
faitement satisfait du traite­
ment que j'ai reçu comme dé­
légué du Québec Je suis trai­
té exactement comme les au­
tres ministres”

Dans son allocution inaugu­
rale, M Alain Peyrefitte a 
montré que la conférence était 
placée sous le signe de la con­
tinuité. de sa solidarité et de la 
technicité "Continuité a-t-il 
dit, car la réunion d’aujour­
d'hui est la suite de la confé­
rence de Libreville du 5 au 10 
février, solidarité, car ce qui 
nous réunit ici c'est le véhicu­
le commun de tous nos systè­
mes d'éducation, c’est-à-dire 
notre langue commune; techni­
cité. puisque cette réunion n'a 
aucun caractère politique, nous 
nous réunissons en tant que

Voir page 8 . Cardinal

Stanfieid:
La formule 
d'Ottawa n'est pas 
satisfaisante

OTTAWA (d'après PC) 
Tandis que M Pierre Trudeau 
se refusait à tout commentai­
re sur la participation du Qué­
bec à la conférence de Paris, 
se réservant toutefois de for­
muler ses observations à Tis­
sue de la réunion, M Stan­
field estimait pour sa part au 
cours d'une conférence de 
presse qu'on ne doit pas ac­
corder trop d'importance à 
cette affaire, déplorant une 
tendance à rechercher les dif­
ficultés

Si une province veut parti­
ciper à une telle conférence, 
a notamment déclaré le leader 
du parti conservateur, et si 
elle n'y représente qu elle- 
même, elle devrait être auto­
risée à le faire.

La formule proposée par 
le gouvernement Pearson, se­
lon laquelle M. Cardinal de­
vrait prendre au nom du Ca­
nada la direction d’une délé­
gation. n’est pas une solution 
satisfaisante, a encore décla­
ré M. Stanfield, puisque le 
Québec ne peut parler au nom 
des autres provinces en ma­
tière d'éducation.

M Stanfield a reconnu que 
cette question est complexe 
et précisé qu'il s’est abstenu 
de l'exploiter pour éviter 
d’embarrasser le gouverne­
ment Il ne veut considérer 
que le point de vue du gouver 
nement central. Si le pays qui 
reçoit offense de quelque ma­
nière ou fait un affront au Ca­
nada, la question serait diffé­
rente

Telle était en tout cas la si-

Mgr Grégoire nommé 
archevêque de Montréal
Mgr Jean-Marie Fortier à Sherbrooke

OTTAWA - Mgr Paul Gré­
goire vient d'être nommé 
archevêque de Montréal, où 
il succède au cardinal Paul- 
Emile Léger, tandis que Mgr 
Jean-Marie Fortier a été 
nommé archevêque de Sher­
brooke. où il remplace Mgr 
Georges Cabana, qui a dé­
missionné cet hiver. Ces no­
minations du pape Paul VI 
ont été annoncées à minuit 
hier soir par la délégation 
apostolique du Canada.

Agé de 56 ans, Mgr Gré­
goire était administrateur 
apostolique du diocèse de 
Montréal depuis le départ 
du cardinal Léger, en décem­
bre dernier. Né à Verdun, 
il était Tarné de 12 enfants.
Il a été ordonné prêtre en 
mai 1937. Avant d'être nom­
mé évêque auxiliaire à Mont­
réal en octobre 1961, il a 
notamment été aumônier des 
étudiants de l'université de 
Montréal de 1950 à 1961.

Quant à Mgr Fortier, il 
a 47 ans et il est évéque 
de Gaspé depuis février 1965: 
auparavant il était évéque 
auxiliaire à Sainte-Anne-de- 
la-Pocatière (depuis 1960). - 
Il est né à Québec le 1er 
juillet 1920.

Mgr Grégoire
Son Excellence Monsei­

gneur Paul Grégoire est né 
à Verdun le 24 octobre 1911.
Il est le fils d'Albert Gré­
goire et de Marie Lavoie, 
l'alné de leurs douze en­
fants. Il fait ses études pri­
maires à l'école supérieure
Voir page 8: Mgr Grégoire

L'économie du Québec

Une situation rassurante et 
prometteuse, estime Johnson

Auxiliaire à Montréal depuis 1961, Mgr Paul Grégoire, 
nouvel archevêque, avait été nommé administrateur 
apostolique du diocèse au moment du depart du cardinal 
Paul-Ëmile Léger en décembre dernier.

Voir page 2: L’économie Voir page 8: Les Communes

En Allemagne fédérale

Le Canada ne réduira pas 
ses effectifs militaires

BONN (AFP) Il n'est pas question dans l’immédiat d une 
diminution des effectifs canadiens actuellement stationnés en 
Allemagne fédérale. Cette indication a été fournie hier de 
source officielle allemande a l’issue de la première journée 
d’entretiens, à Bonn, entre MM. Gerhard Schroeder et 1 .CO 
( adieux, ministres allemand et canadien de la défense

Toujours selon la même source, les conversations ont 
porté sur le regroupement des unités canadiennes (terre, et 
air), stationnées en RFA, sur la mise en oeuvre d'un nouveau 
système d’engins d'observation rapprochée sans pilote et sur 
la mise au point d'un nouvel avion de combat di nné a rempla 
ter les "Starfighter-F 1(14" vers 197(1

Pour ce qui est du nouvel engin d’observation sans pilote, 
(in “Drone" du type (T,-89’' mis au point en commun par 
des techniciens canadiens et anglais, il est prévu qu'il sera 
mis a l’essai en Allemagne à partir de 1969

A propos de la ‘succession” du "Starlighler ”, il a été 
annoncé que le Canada s'associera aux travaux du “consor-

Voir page 8: In Allemagne Voir page 8: Syndicalisme

Au sujet des droits des minorités

Au sein même du MSA, René Lévesque est contesté
par Michel Roy

La "désaffiliation" internationale

Condition préalable à la réforme 
du syndicalisme canadien?
de notre envoyé spécial, Claude Lemeiin
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Le gala Option-Québec

8,000 personnes 
acclament leurs
poètes-prophètes
par André Sirois

C'est devant plus de 8.000 
spectateurs délirants d'en­
thousiasme qu’a eu lieu diman 
ehe soir le gala Option-Québec 
l.a seule évocation de l’inde 
pendance du Québec, de sa 11 
bération. d'un Québec nouveau, 
plus juste, provoquait des ac­
clamations aussi bruyantes 
que prolongées

M René Lévesque avait 
voulu terminer le congrès d’o­
rientation du Mouvement sou 
veraineté-association par un 
hommage aux chansonniers 
québécois, “ces poètes, ces 
prophètes de la prise de cons­
cience qui s'est faite chez 
nous''

Kt les chansonniers, pré­
sents benevolement pour une 
cause qu'ils ont faite leur, se 
sont voulus plus que jamais di 
gnes de cet hommage de M 
Levesque, du M S A. et des 
svmpathisants Ils avaient 
choisi de présenter leur côté

Robert Winters 
est retourné à 
la Ford Motor

TORONTO (PC) L'ancien 
ministre du Commerce. M 
Robert Winters, est retourné 
officiellement aux affaires pri­
vées. alors qu'il a été réélu 
au conseil d'administration de 
la Ford Motor Canada Limi­
ted

It- plu- politique, le plu- indé­
pendantiste et le plu- québé­
cois et ils l'ont fait en donnant 
le meilleur d eux-mêmes à un 
auditoire qui n'en attendait pas 
moins

Il y usait bien longtemps 
qu'on avait su une Pauline .lu 
lien aussi radieuse, aussi eha 
leureuse. en aussi belle lorme 
Membre du M S A , elle avait 
participé au congrès toute la 
fin de semaine et elle était in­
tervenue dans le débat sur les 
affaires culturelles. Vice-pré­
sidente du comité d'aide au 
groupe Vallieres-Gagnon, elle 
a interprète une chanson de 
Gilbert l-angevm en hommage 
a Charles Gagnon. Pierre Val- 
hères et leurs compagnons 
(Libérer-les! a-t-on crié dans 
la salle.)

Les hommages à Gagnon. 
Vallières, Baehand et autres 
"prisonniers politiques'' ont 

d'ailleurs été nombreux et vi 
vement applaudis.

De son rôle, Gilbert Ijnge 
vin est venu dire quelques-uns 
de ses poèmes dont un était 
dédié à Vallières et Mario Ba­
ehand Il a ensuite interprété 
lui-même une de ses chansons 
Et la chanson et l'interpréta­
tion étaient admirables.

Georges Dor. de plus en 
plus fort, de plus en plus en 
possession de ses moyens, a 
présenté quelques-unes de ses 
chansons, fl a aussi récité un 
de ses poèmes (l'histoire de 
deux arbres qui grandissent 
l’un à coté de l'autre; un jour 
l'un dit à l'autre: je veux par­
tir, m en aller, faire comme 
font les oiseaux Réponse de 
l’autre: Sorry. I don't speak 
french" Ovation. I.

M Winters avait démission­
né de ce conseil en 1965, alors 
qu’il avait abandonné les af­
faires pour retourner à la po­
litique fédérale II a annoncé 
la semaine dernière qu'il n'ac­
cepterait pas un poste dans 
le nouveau cabinet liberal, 
sous la direction du premier 
ministre Pierre Elliott Tru­
deau

Les autres nouveaux direc­
teurs élus à la Ford Canada 
sont M Semon E Knudson, 
président de la filiale de Fort 
Motor, et l'avocat torontois, 
W E P. DeRoche

CONNAISSEURS

CONNAISSENT

LE RHUM SEG 
PORTO RICAIN

DEsm tm* senxAuts inc eonto rnco

Qu.ml à Vigneault. il sem 
blait encore un peu marqué par 
sa récente maladie, mais il 
n'en a pas moins été acclamé 
pendant trois bonnes minutes.

Quant a Raymond l-évesque, 
il s esl attiré l une des ova­
tions les plus longues de la 
soirée avec sa poésie et son 
humour grinçant.

Tex, l-ouise Forestier et 
Robert Charlebois avaient ou 
vert le spectacle (je ne les ai 
pas vusi. Dons Lussier, un 
des directeurs du M - \ et fidè­
le de Rene Lévesque présen­
tait gentiment ses "amis"

Pour qui ne le savait déjà, 
le gala montrait bien que la 
chanson de type révolutionnai­
re. dans le sens le plus riche 
et le plus noble de ce mot. oc­
cupe maintenant une bonne pla 
ce ehe/ nous et qu elle rejoint 
un publie de plus en plus large 
et intéressé.

M Lévesque avait parlé de 
"prophètes". Il semblait évi­
dent que pour ces X.IMhl spec­
tateurs le temps des prophé­
ties approche, s'il n'est déjà 
arrive

DÉCÈS

FOREST - A Montreal le 22 avril 
1968 a l oge de 92 ans est decedee 
Mme Veuve Smon Forest nee Mane 
Louise Mann demeurant au 1431 Fui 
lum Mere de M Lorenzo Forest p s s 
et de Sr Marie Simon S.N J M et de 
Louis-Philippe La dépouillé mortelle 
est exposee a la salle d Accueil de la 
Chapelle 430 est rue $te Catherine 
Inhumation a ( Epiphanie ou un libéra 
sera chante Direction J A Gauthier 
Enrg 2521 est Ste Catherine

LlVISQUI - À Montréal, le 19 
avril 1968 à l'âge de 55 ans. 
est decedee, Mme Maurice Levesque, 
épousé de Maurice Levesque, gerant 
de la Banque Canadienne Nationale. 
Place Viger Montreal Les funérailles 
eurent lieu lundi le 22 avril a l'eglise 
Notre Dame des Champs a Repenti 
gny ou le service fut célébré a 10.00 
heures Direction Yvon Champagne

SEGUIN - A Montreal le 19 avril 
1968 a l oge de^>0 ans est decedee 
Mme Veuve Emile Seguin, nee Marie 
Helene Lavigne demeurant a 1056 
Hotel de Ville Les funérailles auront 
lieu mercredi le 24 courant Le convoi 
funebre partira de la Société Coope 
rative no 302 rue Ste Catherine est 
a 10 heures 45 pour se rendre o 
l'eglise St Jacques ou le service veto 
célébré a 11 00 heures Et de la au 
cimetiere de l'Est lieu de sepulture 
Parents et amis sont pries d y assister 
sans outre invitation

OBTENEZ PLUS DE CONFIANCE 
EN VOUS-MÊME

Dole Corrveqxe

------- GRÂCE AU COURS--------

DALE CARNEGIE 
EN FRANÇAIS

RÉSERVEZ VOTRE PLACE 
MAINTENANT 

POUR LE GROUPE DE MAI 
(UN SEUL COURS D ETE)

Hôtel Sheraton Mt-Royal, 14SS, rue Peel
(SUITE M-21)

Renseignements: Jacques de Bellefeuille 845 5264

Au sein même du AASA, René Lévesque est contesté
Suit» de la première page

au secteur anglophone de l'é­
ducation, c'est l'une des maniè­
res. à ses yeux, d'ériger un 
' mur " autour du (Québec Or, 
toute la conception que se fait 
M Lévesque de T union cana­
dienne” est incompatible avec 
des mesures de cet ordre 11 
s'agit, bien au contraire, de 
collaborer fraternellement avec 
les autres".

M Lévesque l'a rappelé a 
quelques reprises en fin de 
semaine: c'est dans l'amitié 
avec nos voisins, à Lest, à 
l'ouest et au sud. qu'il faut 
construire un Etat souverain 
dont le peuple "doit se faire 
un point d'honneur de témoi­
gner un grand respect pour 
les droits de son importante 
minorité linguistique aux ra­
cines fort anciennes "

Un certain nombre de jeunes 
et de moins jeunes n'hésitent 
plus à remettre en question 
la conception que se fait M 
Lévesque de la souveraineté. 
"C'est en somme un crypto- 
fédéraliste ", disait un com­
mentateur qui avait suivi de 
près révolution de ce congrès 
en fin de semaine.

"Nous en avons assez de la

•modération et des démocra­
tes humanistes", disait un 
jeune homme du haut de ses 
23 ans Et il ajoutait: “Nous 
marcherons avec Lévesque 
s'il est vraiment le seul qui 
puisse nous donner le pou 
voir Mais, après, nous sau­
rons quoi faire ''

Plus près du leader du 
MSA. des militants plus réa­
listes se demandent sérieuse­
ment s'il ne serait pas souhai­
table. tout compte fait, qu'une 
brisure se produisit, qu'une 
autre formation surgit, ani­
mée peut-être par François 
Aquin, et à laquelle pourraient 
se rallier les éléments plus 
radicaux dont l'intransigeance 
au chapitre de la langue atti­
rerait le RIN et le RN.

Mais, alors, l'unité et le re­
groupement des forces indé­
pendantistes'’

L unlté, répondait ce mili­
tant. ne pourra vraiment se 
faire, elle ne sera vraiment 
efficace au plan électoral qu'à 
l'intérieur d'une formation qui 
offrira au Québec le visage de 
la modération, du réalisme et 
d'une démocratie véritable. La 
véritable démocratie de parti­

cipation populaire que nous 
voulons instaurer, disait-il en­
core. ne passera jamais par 
la négation du droit des mino­
rités

Il ne fait donc aucun doute 
que René Lévesque ne renon­
cera, sur le chemin des négo­
ciations avec les autres mou­
vements. ou dans les débats

L'ÉCONOMIE
Suite de la premiere page

poursuivi, mais "je ne crois 
pas qu'il soient plus graves 
ou plus difficiles a résoudre 
que ceux qui se posent ail­
leurs. bien au contraire ", M 
Johnson a cité là-dessus les 
difficultés internes des Etats- 
Unis.

Quant au problème consti­
tutionnel. M Johnson a sou­
ligné qu'il tient surtout au 
dualisme linguistique et cul­
turel, lequel plaide en faveur 
d’un fédéralisme plus souple 
et décentralisé que si nous vi­
vions dans un pays plus homo­
gène, “Ce problème, j'en suis 
convaincu, peut maintenant 
être résolu avec toute la ma-

qui viendront, à aucun des 
quelques principes fondamen­
taux de son option. Si son mou­
vement votait par exemple, la 
suppression des droits des 
minorités, il est certain qu'il 
se retirerait

La question qu'on doit donc 
poser, dans cette hypothèse, 
est la suivante: le regroupe-

turltë qui convient à un pays 
adulte et le sera effective 
ment par les voies normale- 
du dialogue et de la négocia­
tion '. a-t-il conclu 

Passant ensuite au thème 
central de son exposé, la ques­
tion économique, le premier 
ministre a d'abord rappelé 
l’ampleur de l'explosion sco­
laire. soulignant notamment 
qu'en 1972. le Québec compte­
ra 80,000 étudiants universi­
taires. soit le double de l'ins­
cription de 1966: tous ces 
jeunes diplômés, a-t-il de­
mandé, trouveront-ils au Qué­
bec même des emplois à la 
hauteur de leur compétence 
et de leurs ambitions légiti­
mes ^

"Tous comptes faits, l'an­
née 1967 au Québec s'est avé-

ment ou Lunite dans un seul 
parti peuvent-ils se faire sans 
fui. ou malgré lui ou contre 
lui"

Le seul fait qu'on puisse 
seulement poser la question 
indique peut-être que Léves­
que, personnage mythique, est 
devenu un homme durant ce 
week-end. un homme d'action

rée meilleure qu’on ne s y at­
tendait. comparativement au 
Canada tout entier

Le ralentissement qui a af­
fecté tout le continent en 1967. 
selon M Johnson n a pas 
frappé le Québec plus dure­
ment que le Canada ou 1 Onta­
rio

fl n’en demeure pas moins, 
a dit M Johnson, que nous en 
sommes encore à une période 
de pause dans le mouvement 
de progrès économique, c'est 
alors qu'il a répété les mesu­
res annoncées au budget pour 
stimuler l'investissement et 
raffermir la croissance

• Réduction de I impôt pre 
levé sur les profits des socié­
tés qui investiront au Québec

dont les idées ne sont pas tou­
jours reçues, un homme dont 
les triomphes seront désor­
mais moins faciles. Comment 
les démocrates ne sen ré­
joui raient-ils pas. encore que 
c'est précisément en se por­
tant à la défense d'une certai­
ne idée de la démocratie qu'il 
a un instant trébuché .

entre 1968 et 1971. au titre de 
rimmobilisation ou de l'ex­
pansion ces sociétés pourront 
amortir 30 p.c. de leurs dé­
penses au-delà de $50.000, le 
crédit ne pouvant dépasser 
50 p c. des profits réalisés 
au cours d'une année.

• Allocation de primes aux 
industries qui investiront dans 
les régions autres que Mont­
real cette prime s'élèvera à 
25 p.c. de l'investissement ef­
fectué dans les regions de l'Ou- 
taouais. de Trois-Rivières, des 
Cantons de l'Est et de Québec, 
et variera de 25 à 40 p.c des 
sommes investies dans les ré­
gions du Nord-Ouest, Saguenay 
et Lac Saint-Jean. Côte-Nord, 
Bas-Saint-Laurent-Oaspésie et 
Rvière-du-Loup

M ;
■
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PROFESSEURS
Requis pour niveau élémentaire 

MASCULINS:
Les personnes qualifiées pour enseigner Cui- 
senaire ou Mathématique Nouvelle ou Péda­
gogie Active sont invitées à faire une demande 
d'emploi.
Les titulaires de classe sont aidés dans leur 
travail par des spécialistes en Éducation Phy­
sique, Langue Seconde, Arts Plastiques, Chant.

S'adresser à:
Municipalité Scolaire Catholique 
de Saint-Lambert
34 Avenue Lome,
St Lambert, P.Q.
671-4552

POSTE OUVERT À LA 
RÉGIONALE MEILLEUR

POUR SEPTEMBRE 1968
Externat Classique Mgr Prince

- Un directeur
Conditions:
• Avoir cinq (5) ans d'experience dans l'enseignement.
• Faire parvenir "Curriculum vitae" en mentionnant di­

plômes et années d'experience.

Date limite pour reception des applications:
29 avril 1968

Faire parvenir les applications à

AA, Lucien Lambert,
Directeur général des ecoles,
261, rue Laurier,
Granby, P. Que. Tel 378-8491

CONSEILLER D'ORIENTATION 
OU PSYCHOLOGUE

la Commission Scolaire du Saguenay est a lo recherche d'un conseiller 
d'ortentation ou psychologue pour prendre la charge d'une unite de 
service d'orientation et de consultation

Fonctions : coordination des activités professionnelles et fonctionnelles 
d'une unite de service

responsabilité de l'application d'une politique d'orientation 
pour un secteur donne.

responsabilité d'un personnel professionnel et technique, 

counseling auprès des etudiants du secondaire 

assistance auprès des eleves de l'enseignement special.

assistance aux eleves référés par le directeur pedagogique 
de l elémentaire

Conditions de salaire d’apres l’echelle de la C.C.O.P G 

un supplement est accorde pour le poste.

Exigences : 1 licencie en orientation ou en psychologie, membre 
de la C.C.O P Q ou de la C P.P Q 

2 minimum d'une annee d'experience 

les interesses pourront adresser leur demande, avec curriculum vitae, 
avant le 5 mai. a :

Lucien Guay, directeur,
Services d'aide personnelle aux etudiants,

C. S P. du Saguenay,
36 est, rue Jacques Cartier, Chicoutimi.

H
 DIRECTEUR DE L’INFORMATION 

Université de Montréal

FONCTIONS: Sous l'autorite du secretaire général, 
assume des fonctions analogues a celles 
d'un directeur de/felotions publiques et 
veille a la diffusion de l'information au 
sein de la communauté universitaire. Agit 
comme conseiller auprès des autorités 
pour toutes questions se rapportant a 
ces responsabilités.

QUALIFICATIONS: Le candidat doit avoir une forma­
tion universitaire et posséder une 
vaste experience dans le domaine 
de l'information.

Salaire a determiner selon les qualifications academiques 
et le nombre d'annees d'expérience.

Priere de faire parvenir un "curriculum vitae" complet au
Directeur du Service du personnel,
Université de Montréal,
C.P. 61 28, Montréal

PHARMACIEN DEMANDÉ
EXIGENCES: Pharmacien licencié, expérience milieu 

hospitalier de preference.
SALAIRE ET CONDITIONS DE TRAVAIL: Confor 

mes aux decisions émises par le Ministère 
de la Santé du Québec

Faire parvenir curriculum vitae au:

Directeur du personnel
HOPITAL STE-JUSTINE
3175, Chemin Cote Ste-Catherine
Montreal 26, Que.

DIRECTEUR DE LA 
RÉCRÉATION

Une municipalité de la rive sud recherche les services 
d'un directeur de son service des parcs. Le travail consiste 
surtout 6 animer les principales activités récréatives de la 
Ville; le titulaire s'occupe aussi de l'entretien des espaces 
verts appartenant a la municipalité. Il devra posséder 
les qualifications et l'experience inhérentes à cette fonc­
tion. Un minimum de 15 années d'etudes et deux ans 
d'experience ou l'equivalent est requis.

Les candidats bilingues sont priés d expedier par écrit 
leur "curriculum vitae '. une photo récente, leur traitement 
actuel, et le salaire anticipe à l'adresse suivante,

C.P. 845, Le Devoir, Montréal

PROFESSEURS
ÉDUCATION PHYSIQUE

Professeurs masculins et féminins qualifiés en 
éducation physique pour enseigner au niveau 
élémentaire.

Adresser demande d'emploi à:
Municipalité Scolaire Catholique 
de Saint-Lambert
34 avenue Lome,
St-Lambert, P Q
671-4552.

DIRECTION D'ÉCOLE
Requise pour école élémentaire.

Doit pouvoir assumer la direction d'une école 
à pédagogie active, et connaître les méthodes 
Cuisenaires et dynamiques.

Adresser demande d'emploi par écrit donnant 
les qualifications pédagogiques et administra­
tives.

Municipalité Scolaire Catholique 
de Saint-Lambert,
34 Avenue Lame,
St-Lambert, Qué.

PROFESSEURS
DEMANDÉS

En électronique industrielle - ondes centimétriques - 
logique - instrumentation - fluidique et pneumatique.

Travail a plein temps ou à temps partiel Emplois stables. 
Rémunération selon expérience. Possibilités de revenus 
supplémentaires pour la rédaction de cours.

Les connaissances théoriques seules ne suffisent pas; le 
candidat doit posséder l'expérience pratique.

Faire parvenir curiculum vitae à:

V

M. Jean Meunier. 
Président,
Institut Teccart,
3155, rue Hocheloga, 
Montréal 4, P.Q

TECCnRT

y

1 JEUNE HOMME
24 ans. Français, immigrant canadien. 
Niveau ; licence Histoire, bilingue 
Cherche poste Enseignement.
Rédaction (Publicité, information ...), autre.

Montréal ou environ immédiat.

Téléphone : 739-2844

\

/

f VENDEURS DE CHAUSSURES
Mayfair Shoe Salon, Limitée

Montréal Quebec. Ottawa et Toronto

demande
2 Vendeurs de chaussures

Les candidats devront avoir au moins 2 ans d'experience, 
être bilingues, d'apparence soignee et âgés de 22 a 
28 ans.

Salaire approximatif : $135 à $150 par semaine. Subside 
de $100 par semaine ; commissions payées mensuellement.

Pour interview, appelez

Guy De Meule
a 866-1 123
Succursale Place Ville-Marie.

CHEF DE LA SÉCURITÉ
Un important organisme de l'industrie de la construction de Montreal 
desire retenir les services d'un ingénieur qualifie en sécurité indus 
tnelle.

Le Chef de la sécurité aura, comme principale responsabilité, la tache 
de s assurer que les employeurs et leur personnel se conforment aux 
normes de sécurité s'appliquant aux ouvriers de la construction. En 
plus de diriger une équipé d'inspecteurs en sécurité, le Chef de la 
sécurité devra, en collaboration avec le bureau d'avocats affecte o 
I organisme, proposer o la haute direction les sanctions qu il importe 
de prendre contre les employeurs qui transgressent aux normes eto 
blies. Comme le poste vient tout juste d etre créé, son titulaire devra re 
cruter et former, au besoin, l'equipe d'inspecteurs, et mettre sur pied 
les mécanismes administratifs requis pour assurer la bonne marche du 
service de la sécurité

Les candidats a ce poste doivent etre des membres en regie de la 
Corporation des Ingénieurs du Quebec, bilingues, et avoir acquis au 
moins cinq ans d'experience en sécurité industrielle, preferablement 
dans l'industrie de la construction. Le salaire offert par l'employeur 
intéressera les candidats qui reçoivent actuellement un traitement de 
l'ordre de $10,000 a $12,000 par annee L'employeur fournira une 
automobile au candidat choisi

C'est en toute confidence, suivant l'ethique professionnelle, que nous 
recevrons les offres de service a ce poste. On est prie d'inclure un cur 
riculum vitae faisant état des antecedents sur le plan de la formation 
professionnelle et de l'experience en affaires Inscrire la mention "Chef 
de la sécurité' sur son envoi

PRICE WATERHOUSE & CIE
5, Place Yille-AAarie, Montréal 2

Vous interrogez-vous 
sur l’avenir de votre fils?

Les collèges militaires du Canada 
vous offrent la réponse.

Votre fils va passer bientôt ses examens de fin d’études 
secondaires. Pourquoi *ne pas le diriger vers les cours de 
formation d’officier de carrière dans les Forces armées du 
Canada? Pensez que ce garçon, bientôt un homme, aura la 
chance de. continuer ses études gratuitement. Il recevra un 
diplôme en arts, en sciences ou en génie, selon ses aptitudes, 
et en plus, un brevet d’officier d active. Adressez-vous au 
centre de recrutement le plus pioche et votre problème 
sera certainement résolu.

1 254, rue Bishop 
Montréal, Qué. Tél.: 866-2449

50, rue Couture
Sherbrooke, Qué. - Tél. 562-0870

Venez avec nous. Les Forces armées du Canada.
on ‘-uf



Des Grecs de Montréal 
invitent les Canadiens 
à fuir la Grèce en 68

Deux cents citoyens d ori­
gine grecque de Montréal se 
réunissaient dimanche sous la 
bannière du comité canadien 
pour la démocratie en Grèce 
aim de lancer une campagne 
demandant aux Canadiens de 
fuir la Grèce en Wt 

Le 21 avTil étant la date 
anniversaire du coup d'Etat 
en Grèce, les immigrants de 
ce pays se sont réunis en la 
salle ukrainienne et ont voté 
quelques résolutions exigeant 
le retrait immédiat de la junte 
militaire fasciste de leur pays, 
la libération sans délai (les 
prisonniers politiques, la pu­
nition des responsables, le 
retrait des agences de la CIA 
et la garantie que le peuple 
grec pourra librement expri­
mer son opinion par le moyen 
d'élections libres tenues avec 
la participation de tous les

partis politiques sans excep­
tion.

Des comités semblables ont 
été créés un peu partout dans 
le monde pour appuyer la lut­
te des Grecs démocrates. 
Plusieurs conférenciers ont 
pris la parole insistant pour 
que les Canadiens et les Grecs 
eux-mèmes n'aillent pas en 
vacance», cet été. dans ce 
pays, afin de ne pas collabo­
rer à un régime qui brime la 
liberté des hommes et des 
femmes de ce pays. “Nous 
devons toutefois porter au 
crédit du gouvernement cana­
dien qu'il n'a pas encore re­
connu officiellement la junte" 
a dit un conférencier

Une marche de protesta 
tion a suivi cette rencontre à 
laquelle participaient des re­
présentants des différents 
partis politiques canadiens.

Subvention de $15,000 aux

Des compagnies ont reserve au complet, pour leurs cadres voyageant entre Montreal 
et Toronto, Tune des deux voitures que comporteront, à partir du 28 avril, les trains de 
fin d après-midi du service Rapido du Canadien National, ia "voiture d'affaires de ces 
trains, Tun partant de Montréal et Tautre de Toronto, offre à ses usagers des chambres 
privées, une salle de reunions et des machines à écrire. Le cuisinier rédigé des menus 
exclusifs à cette voiture et les voyageurs peuvent se faire servir leurs repas dans leur 
chambre ou dans la salle à manger. En plus du repas, vins de grand cru, boissons et 
cigares sont distribués par le maître d'hôtel. Les tarifs varient entre $45 pour un voyageur 
seul et $490 pour un groupe de 21 personnes, aller seulement. La chambre pour deux 
coûte $35 par voyageur; pour trois, Î30 par voyageur. Les "voitures d'affaires'1 seront 
en service tous les jours, sauf le samedi.

associations coopératives 
d'économie familiale

QUEBEC <0.1.P.) Le mi­
nistère de la • santé, de la fa­
mille et du bien-être social 
vient d’accorder une subven­
tion globale de $15,000 aux 
Associations coopératives d'é­
conomie familiale qui pour­
ront ainsi continuer, en 1968. 
leur travail d'éducation et de 
dépannage auprès des familles 
aux prises avec des difficultés 
financières.

Les $15,000 de subventions 
seront distribues comme suit 
$5,000 à LACEE de Shawini- 
gan; $3,000 à LACEE de Val 
d’Or; $4,000 à LACEE de 
Thetford Mines et $3,000 à 
LACEE de Québec. Val d'Or 
et Québec jouissent pour la

Elle
n'est pas
bonne
secrétaire

première fois de Laide du mi­
nistère. alors que pour Sha- 
wimgan et Thetford Mines, il 
s'agit d'un renouvellement de 
subventions.

Rappelons que les Associa­
tions coopératives d'économie 
familiale étaient fondées en 
septembre 1965, alors que deux 
unités, celles de Shawiningan 
et de Thetford Mines obte­
naient une première subven­
tion. Elles s'engageaient, se­
condées par 35 organismes 
sociaux du Québec, a continuer 
en activant son expansion, l'en­
treprise déjà amorcée par la 
Confédération des syndicats 
nationaux.

Soutenue par les associa­
tions membres de sa région. 
LACEE se donne pour objet 
d informer la famille et de 
l’aider lorsqu'elle est aux pri­
ses avec des difficultés finan­
cières Ses moyens d action 
sont l'information générale, 
les cours sur l'économie fa­
miliale et les consultations 
aux bureaux qui supposent, en 
vue du dépannage des particu­
liers. des démarches et des 
contacts. On estime que plus 
de 20,(XK) familles québécoi­
ses ont déjà profite des ser 
vices de LACEE

Dans un avenir rapproché, 
trois autres bureaux de 
LACEE seront ouverts à Sa- 
guenay-Lac-Saint-Jean. Rimous 
ki et Victoriaville. L'accumu­
lation des dossiers dans ces 
différents régions va permet­
tre aux autorités concernées 
d’étudier la situation de l'éco­
nomie familiale au Québec

excellente sténo
et Olsten 
vous la 
recommande 
comme telle
% • '

Olsten
sen/ices temporaires
MONTRÉAL 
S, Place Ville Marte

Les négociations SFPQ-go uv erne ment

Bientôt l'impasse

se-

le

Miron : fin 
de la grève

il’Cl le Syndicat internatio­
nal des cimentiers annonce que 
par un vote majoritaire, soit 72 
pour cent, les employés de la 
compagnie Miron viennent de met­
tre tin à l’arrêt de travail qui 
paralysait cette société depuis le 
quatre avril.

quelque l.iXIII employés étaient 
directement affectés par ce con­
flit. La reprise du travail a été 
obtenue grâce à l’intervention 
directe du président et du vice- 
président de la fédération des 
travailleurs du Québec. MM Louis 
Labergc et Roger Perreault.

Pour sa part, la compagnie 
Miron a annonce que le retour 
au travail s'effectuerait des au­
jourd'hui.

Les revendications portaient 
sur les clauses normatives ain­
si que sur les salaires. L'augmen­
tation consentie par la direction 
est de 74 cents l’heure, et la 
moitié de cette somme est due 
immédiatement, avec effet par­
tiel rétroactif au premier jan 
vier

QUEBEC (par G.L.) L'on 
approche rapidement d'une im­
passe dans les négociations en­
tre le Syndicat des fonction­
naires provinciaux du Quebec 
(SFPQ) et le gouvernement Et 
à moins d'un déblocage en rè­
gle d'ici moins de quatre se­
maines. le syndicat envisage 
de recourif aux armes à sa 
disposition: grève générale, 
front commun syndical, jour- 
nées d'études, grève tournan­
te, et autres moyens qui ont 
déjà été étudiés.

C’est ce qui ressort d une 
conférence de presse donnée 
hier à Québec par M Jean- 
Paul Breuleux. président gé­
néral du SEPQ, et les autres 
dirigeants du syndicat.

A toutes fins utiles, les né­
gociations sont à peu près au 
même point qu'au début, a dit 
M. Breuleux. Le gouvernement 
refuse toujour de s'engager 
dans la négociation véritable 
de ce qui constitue l'essentiel 
des demandes syndicales ou­
tre les augmentations de sa­
laires à savoir;
• la permanence et la 

curité d'emploi :
• la classification et 

classement:
• les mécanismes d'avan­

cement et de mutation.
Il est vrai que. technique­

ment. ces questions sont sous­
traites du champ de la négo­
ciation collective par la loi 
de la fonction publique. Mais 
en insistant pour négocier sans 
tenir compte de cette loi, le 
syndicat estime qu'il adopte 
une attitude qui découle d'une 
réalité nouvelle, soit l'appa­
rition u syndicalisme dans la 
fonction publique, ce qui obli­
ge désormais à faire la dis­
tinction entre LEtat-employeur 
et LEtat-législateur,

C'est une erreur que de 
croire que les employés du 
gouvernement sont protégés 
contre les mises à pied, sou­
ligne le syndicat qui. à l'oc­
casion des négociations en 
cours, veut préciser la notion 
de permanence et de sécurité 
d'emploi Le SEPQ veut que 
les conditions pour obtenir la 
permanence soient fixées par 
les deux parties, et non plus 
par la commission de la fonc­
tion publique.

Au sujet de la sécurité d'em­
ploi. le syndicat ne demande 
pas que l'employé doive être 
attaché au même emploi toute 
sa vie sans égard aux chan­
gements qui découlent des pro­
grès de la technologie ou des

techniques d'administration; il 
veut qu’un employé dont l'em­
ploi est supprimé ou modifié 
soit recyclé, s'il le désire 
Car dans une entreprise de 
30.000 employé il y a toujours 
de la place quelque part pour 
celui dont l'emploi est suppri 
mé ou modifié, note M Breu­
leux.

11 semble au SEPQ que le 
gouvernement devrait donner 
l'exemple aux entreprises pri­
vées: en premier lieu parce 
que le recyclage des travail­
leurs est devenu une condition 
de maintien de la vitalité des 
sociétés industrielles; ensuite, 
parce que la notion de sécuri 
té sociale englobe maintenant 
le recyclage des travailleurs

En ce qui concerne la clas­
sification et le classement, le 
syndicat estime qu'il y a eu 
une amélioration considérable 
depuis deux ans. mais qu il y a 
encore beaucoup d’incohérence 
en ce domaine, d'où son désir 
de négocier, alors que le gou­
vernement offre d'établir des 
mécanismes de consultation, 
sans aucune garantie que les 
propositions syndicales se­
ront étudiées au mérite

Au sujet de l’avancement et 
de la mutation des fonction­
naires. les demandes syndi­
cales s'appuient sur le postu­
lat selon lequel il faut assu­
rer aux employés en place 
toutes les chances de promo­
tion avant de faire appel à 
des candidats de l'extérieur.

Un vrai plan de carrière 
dont la notion a été introdui­
te Lan dernier suppose qu'on 
entre dans la fonction publi­
que par les classes inférieu­
res. pour progresser dune 
classe a l'autre selon ses ca­
pacités. estime le syndicat. 
Il veut donc que le recrute­
ment dans la fonction pubh 
que se fasse par les classes 
inférieures, et que les con­
cours d avancement soient 
ouverts en priorité aux em­
ployés en place, et après seu­
lement aux candidats de Lex- 
térieur

Outre qu'il refuse de négo­
cier sur ces points capitaux, 
le gouvernement n'a pas enco­
re soumis ses offres pécuniai­
res. et le syndicat ne sait a 
quel moment il le fera

Les négociations ont débuté 
le huit février, et elles sont a 
peu prés au même point qu'au 
début, a indiqué M. Breuleux, 
ce qui n'est pas sans rappe­
ler la situation d'il y a deux 
ans. "alors qu'on avait négo­

cié en vain pendant six mois 
avant d'aboutir aux négocia­
tions véritables, sous la mena­
ce de la grève' Mais, ajoute 
le président, il y a deux ans. 
c'était la première négocia­
tion dans la fonction publique, 
ce qui explique la lenteur des 
pourparlers; aujourd’hui, cet­
te explication ne tient plus

Les employés de bureau 
(18,000) et les ouvriers (12.- 
000) à l'emploi du gouverne­
ment provincial ont soumis 
leurs projets de conventions 
collectives à peu près sem­
blables. sauf en quelques 
points le 16 janvier La 
demande de conciliation a été 
faite le 19 mars, ce qui veut 
dire que le droit de grève 
sera acquis le 19 mai

Le syndicat évalue lui-mè- 
me à $30 millions des deman­
des pécunaires pour la pre­
miere année, et à $20 millions 
pour la deuxième année, soit 
un total de $80 millions pour 
deux ans Ces demandes s'ap­
puient sur deux points princi­
paux: l'effort plus considé­
rable pour les catégories in­
férieures. le rattrapage par 
rapport à la moyenne des sa­
laires payés par lu grande en­
treprise, le gouvernement fé­
déral, l'Hydro-Québec. et 
autres Ces augmentations de 
salaires pourraient se faire 
sans hausse de taxes, estime 
le syndicat, si le gouverne­
ment faisait preuve de plus 
d’imagination dans l'organisa­
tion du travail, et de plus de 
fermeté dans l'élimination du 
gaspillage.

Le SFPQ se demande d'au­
tre part si le négociateur gou­
vernemental, Me Jean Massi- 
eotte, a le mandat nécessaire 
pour prendre, au nom du gou­
vernement. les engagements 
qu'il jugerait opportuns Plu­
sieurs indices lui font croire 
le contraire. 11 doute même 
que le gouvernement soit réel­
lement prêt a négocier, com­
me il le prétend, puisqu'il n'a 
pas encore créé le ministère 
de la fonction publique et que 
la direction générale des re­
lations de travail n'est pas 
pourvue du personnel et des 
pouvoirs requis.

Le syndicat n'a pas encore 
perdu tout espoir que ça dé­
bloque. a indiqué M Breuleux 
Mais, parallèlement aux négo­
ciations qui se poursuivent 
sur des points marginaux 
le syndicat a mis en place 
des structures de grève dans 
chacune de ses 135 sections 
et en moins de trois heures 
il peut mobiliser tous ses 
membres à travers la provin­
ce. Le conseil syndical se 
réunit le onze mai et il n'est 
pas impossible, bien au con­
traire qu'un vote de grève 
soit alors décrété M. Breu­
leux a indiqué que son syndi­
cat faisait un effort d’imagi­
nation pour s'écarter des mé­
thodes traditionnelles de re­
vendications. Il n'a pas in­
diqué en quoi de façon préci­
se. insistant sur le fait que. 
pour le moment, le SEPQ 
voulait négocier de façon fer­
me.
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Quel mal mine le 
syndicalisme dans un 
pays industrialisé ?
de notre envoyé special,
Claude Lemelin

QUEBEC les participants au 23e congrès des relations in 
duslrielles de Laval ont tente de diagnostiquer hier à Quebec le 
mal qui. de Lavis de la plupart, mine le sxndicalisme au Québec 
comme au Canada, et au Canada comme dans la plupart des p.,\. 
industrialises. Les divers conférenciers et commentateurs ont 
successivement cherché la racine du mal du coté des objectifs de 
I action syndicale, dis structures du mouvement, de l'absence 
ou des excès de la démocratie syndicale, des bienfaits ou mé­
faits. enfin, des rivalités intersyndicales.

Pour Jean Real (ardin. du département des relations indus­
trielles de l'université Laval, le syndicalisme ne retrouvera son 
souffle qu'a la condition de donner un sens nouveau à ses revendi­
cations traditionnelles, qui demeurent valables. Mais celles-ci 
doivent désormais s'exprimer davantage au niveau de l'économie 
toute entière Niveau ou doivent nécessairement se prendre, dans 
la "société post-industrielle", les décisions qui déterminent les 
conditions de vie et de travail des syndiqués. Les syndicalistes 
"doivent revendiquer une structure rationelle et cohérente de 
salaires aux divers paliers de l'économie", mettre davantage 
l'accent sur les ohjcclits a plus long terme et sur “une plus gran­
de rationalité dans les situations concrètes"

Pour y parvenir, le syndicalisme de salariés devra néces­
sairement. selon M Cardin, amplifier son action politique, jouer 
pleinement son rôle de groupe de pression auprès des pouvoirs 
publies et l'opinion publique en acceptant de défendre leurs inté 
rets tace à l'ensemble des problèmes communautaires. Le svndi 
ealisme devra également éviter le repli sur soi et l'action pure 
ment professionnelle, afin d ètre un agent de progrès social au 
sein du progrès économique

Le président de la F.T.Q., M. Louis Labergc, qui commentait 
les propos de M Cardin, a soutenu que si le diagnostic de celui 
ci était lucide, les solutions qu il a proposées étaient par trop timi 
des II ne suffit pas, a précisé le syndicaliste, d’éliminer les dis 
parités excessives de revenu, d'assurer le plein emploi, et le 
reste; il taut que les syndicats élargissent le champ de leur ac­
tion bien au-delà de leurs revendications traditionnelles, sous 
peine d'être absents du grand débat sur l'orientation de la société 
contemporaine.

M Labergc a également soutenu tout comme plusieurs au­
tres conférenciers que le mouvement syndical devait se donner 
les moyens "d’affronter les teehnostructures modernes" en se Ion 
cant ii la conquête du pouvoir, \utrement. a averti le ihel svndi 
cal. <cs institutions sont condamnées a négocier des inégalités 
économiques, et a subventionner l'inclin ai itc Si la remise en 
question des objectifs traditionnels ne se fait pas avant que leur 
poursuite ne soit devenue aussi artificielle qu'odieuse, a t il con­
clut. les syndicats risquent de devenir a plus ou moins brève 
échéance, le dernier bastion du régime des privilèges.

M Jean lirunelle. du centre des dirigeants d'entreprise, qui 
a également commenté la communication de M Cardin, s'est dit 
fondamentalement d'accord avec les grandes lignes du programme 
d’action esquissé par I universitaire; ce programme qui. selon 
lui. prolonge la situation présente, est en outre fondé sur une 
conception juste de la société.

M Brunellc a toutefois insisté davantage sur la nécessite 
d'une concertation étroite entre agents économiques qui rédui 
rail considérablement I ampleur des problèmes macro-éi onomi 
ques et déchargerait 1 Etat de responsabilités trop lourdes Le 
représentant du ( DE a suggéré aux syndicats de différencier leur 
action selon le niveau d'organisation sociale où elle s'engage l'en 
treprise, dont ils peuvent et doivent remettre en cause les struc 
turcs; le rôle de l'Etat dans la société qu'ils doivent examiner de 
façon plus critique; enfin leur fonction économique, qui devrait les 
inciter a mieux faire la part entre "le possible et le désirable", 
la revendication et la prévision, dans l'optique de la croissance, 
de la productivité et du fardeau fiscal

L'espoir renaît
Il semble bien que les heu­

res sombres que la Campagne 
des fédérations du Grand Mont­
real a connues la semaine der­
nière, sont maintenant chose du 
passé, puisque les rapports en 
date de dimanche soir indi­
quaient un actif de plus de $4 9 
millions, soit 47.1 p c de Tob- 
jectif de $10.4 millions.

Dans la section des emplo­
yés. les présidents Henry Val­
le et Jean-Claude Lessard ont 
fait savoir qu'à l'issue de la 
première journée du “grand 
coup", les auxiliaires avaient 
ramassé un nombre record de 
souscriptions

Dans la section résidentiel­
le. le président Jean Allard a 
déclaré qu'il n'était pas trop 
tard pour remporter la course 
à l'objectif de $2,080.000 que 
s'est fixé ce secteur, malgré 
le nombre limité de rapports 
reçus jusqu'ici.

Paul VI 
recevra le 
prix Nehru

la nolvi li »; hi i.m < \i r>
Le pape Paul VI a été choisi 

pour l’attribution du 'prix Neh 
ru" destiné à récompenser l’ae- 
tion en laveur de la compréhen­
sion internationale et de la paix, 
apprend on de bonne source 

Cette distinction, créée par le 
Conseil indien pour les relations 
culturelles, comporte un prix en 
espèce de HMI.IMMI roupies, soit 
environ 65.1HMI francs, et est at 
tribué tous les ans pour comme 
morer Jawaharlal Nehru.

( est M. Thant, secretaire j»c 
néral des Nations unies qui avait 
obtenu ce prix en 1%6 Le choix 
de Caul VI doit être impute a 
1%7. mais il n'avait pu être an­
noncé plus tôt pour des "raisons 
techniques", indique t on.

• Aujourd'hui

Les audiences publiques de 
la commission d’enquête sur 
l'administration de la justice 
en matière criminelle et pe­
nale reprennent à Montréal ce 
matin à 10 h 30. au 300, rue 
St-Sacrement, chambre 515.

•
Aujourd'hui, à midi trente, 

au salon Prince de Galles de 
Thôtel Windsor, il y aura un 
déjeuner organisé par le con­
sulat d'Autriche à l’occasion de 
la remise des (touvoirs par le 
consul d'Allemagne au consul 
du Danemark

•
Le président de la Bourse 

de Montréal et de la Bourse 
canadienne. M Charles \ea- 
pole, sera le conférencier au 
déjeuner hebdomadaire de ia 
Chambre de commerce du dis­
trict de Montréal La rencon­
tre aura lieu a midi trente, à 
la salle Dorée de l'hôtel She­
raton Mont-Royal.

•
Me Henri Dion, presi­

dent de la Société d'habita­
tion du Québec, représente le 
ministère des affaires muni­
cipales du Québec, à midi 
trente, à un (finer qui aura 
lieu au Château Erontenac 
Me Dion parlera du rôle de 
la Société d'habitation du Qué­
bec.

•
Les audiences publiques de 

la commission d'enquête sur 
la santé et le bien-être so­
cial (commission Castonguay) 
reprennent à Montréal, cet 
après-midi, à 14 h 30 et se 
poursuivront demain, mercre­
di. toute ia journée. La com­
mission siégera à l’amphi­
théâtre de la bibliothèque St- 
Sulpice, 1790. rue St-Denis 

•
L'assemblée générale an­

nuelle de la corporation de 
l'hôpital Ste-.lustine, sous la 
présidence d'honneur de Mme 
Daniel Johnson, aura lieu cet 
après-midi, à 16h 

•
L'Association des comp­

tables généraux licenciés de 
la province de Québec tiendra 
une assemblée ce soir, à 
18 h 30, a l'hôtel Eontaine- 
bleau. 5500 est, rue Sher­
brooke Le but de cette ren 
contre est de mieux faire con­
naître les objectifs de cette 
association

•
L'Institut Gracian, acadé­

mie internationale, décernera 
un doctorat honorifique à M 
Jean Bruchési, homme de 
lettres et diplomate, a l'issue 
d’un dîner qui aura lieu ce 
soir, à 19h, au restaurant

Chez Maxime . 10,151 bout 
La jeunesse, Mtl. M Bruché­
si prononcera une conference 
intitulée Le Canada, le 
Quebec et les relations inter­
nationales" Le lauréat sera 
présente par le président de 
I Institut Gracian, le Père Ju­
les Emery, s.j.

•
A 20h30, a la salle de la 

Congrégation “Anshei Ozm 
now", 5380 Bourette. soirée 
commémorative en langue fran­
çaise du 25e anniversaire du 
soulèvement du ghetto de Var 
sovie Cette soiree est orga­
nisée par le Comité ouvrier 
juif et l'Association Sepharade 
francophone

Le restaurant

Chez Magnani
»era fermé ce *oir 

au public
à l'occasion d un diner 

de la Chaîne des Rôtisseurs

Service instantané 
de limousine

de la gare Ste Foy (Rapido) 
à l'Auberge des Gouverneurs

Une limousine confortable vous attend à la gare. 
Le trajet court et plaisant vous laisse 

amplement de temps pour vous installer et préparer 
un nouveau séjour agréable à Québec.
Vous pourriez en prendre l’habitude !

L'Auberge des Gouverneurs
3030 Boul. Laurier, Québec 

0 Zenith 80230 ou (418) 651 -3030
CONGRESS

HK
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EDITORIAL

Le congrès du MSA: 
un autre visage du Québec

Fendant qu on était induit à croire, de­
puis quelque temps, que tout l'intérêt politi­
que du Québec allait désormais se polariser 
vers Ottawa, un groupe de Québécois prépa­
rait, dans une discrétion relative, un con­
grès qui devait rappeler l'existence, au 
Québec, d'un courant de pensée politique 
opposé à celui qu'incarne M. Trudeau, mais 
noç moins important dans sa signification 
réelle.

Il s'agit, on l a deviné, du congrès tenu 
en fin de semaine à l’aréna Maurice-Richard 
par le Mouvement Souveraineté-Association, 
que dirige M René Lévesque. Ce congrès 
n'eut ni l'éclat, ni le brio du congrès libéral 
d’Ottawa II marque néanmoins une date à 
plusieurs points de vue. Il rappelle, entre 
autres, l’existence au Québec d'une réalité 
politique qu’on ne saurait minimiser. Cette 
réalité, c’est Toption-Québec, c'est-à-dire 
l'option qui place au centre de tous les 
choix politiques que doivent faire les Québé­
cois, l'objectif de la souveraineté de l'Etat 
du Québec,

•
On a coutume de considérer, dans cer­

tains milieux arrivés, que l'option Québec 
d'abord" recrute ses adhérents surtout par­
mi des illuminés, des citoyens coupés du 
réel ou des amateurs en mal d'expériences 
hasardeuses.

Il fallait assister au congrès du MSA, en 
fin de semaine, pour constater que rien n’est 
plus illusoire que ce vieux préjugé. Si l'on 
compare, par exemple, la qualité humaine 
des citoyens qui étaient réunis à l'aréna 
Maurice-Richard à celle des militants qu'on 
rencontrait aux congrès libéraux de fin jan­
vier (fédéral) ou de fin octobre (provincial), 
on doit convenir qu'à plusieurs égards, le 
MSA ne sort aucunement diminué de la 
comparaison.

Les militants libéraux • sont sans doute 
plus éprouvés dans l'action, plus aguerris 
au chapitre de l’organisation, plus habitués 
a préparer des élections Mais du point de 
vue qualité professionnelle et intellectuelle 
il n’est pas sûr que les délégués qu'on pou­
vait croiser en fin de semaine ne leur .soient 
pas souvent supérieurs.

Ces délégués venaient probablement de 
milieux plutôt restreints. On aurait du mal 
à croire, par exemple, que ces profession­
nels d'excellente qualité humaine, ces édu­
cateurs et fonctionnaires au langage délié, 
qu'on rencontrait au congrès du MSA, soient 
vraiment représentatifs de leur milieu res­
pectif et de ses préférences politiques. Mais 
un fait non est pas moins clair Ces per­
sonnes ('(aient, en général, des personnes 
plutôt jeunes, instruites et compétentes dans 
leur discipline respective. Elles savaient 
discuter de questions difficiles avec perti­
nence. discipline et clarté Elles manifes­
taient un degré de politisation au bon sens 
du terme, c’est-à-dire de conscience poli­
tique, dont on trouve difficilement l'équiva­
lent dans aucun autre milieu à l'heure ac­
tuelle.

Le type de personnes que nous avons 
croisées au congrès du MSA rappelait, à 
certains égards, le genre de personnes qu’on 
rencontrait autrefois aux réunions de la Li­
gue pour la défense du Canada et du Bloc- 
populaire. Même ferveur nationaliste; mê­
me attachement au Canada français (avec.

naturellement, une accentuation beaucoup 
plus nette de la dimension québécoise), mê­
me appartenance prépondérante au milieu 
des classes moyennes. Si l'on devait établir 
une filiation spirituelle entre les hommes 
que René Lévesque attire de son côté et 
ceux des générations antérieures, il sem­
ble que c'est celle-là qui s'imposerait da­
vantage à l'observateur Le courant natio- 
naüste canadien-français des années qua­
rante s'est scindé, pour ainsi dire, en deux 
rameaux principaux, l'un qui continue à 
chercher sa voie du côté d’un Canada fédé­
ral renouvelé, l’autre qui a résolument opté 
pour la voie québécoise.

Tout cela permet de dire que la réunion 
du MSA n'était pas une rencontre de déra­
cinés et d'hurluberlus intellectuels, mais 
un rassemblement de personnes dont les op­
tions plongent très loin dans la conscience 
et la tradition politique canadienne-française. 
S'il fallait souligner une faiblesse, ce serait 
la même qu’on a maintes fois notée à pro­
pos du nationalisme canadien-français: ce­
lui-ci a des assises solides dans la classe 
des fonctionnaires, des intellectuels, des 
professionnels et des militants sociaux; il 
est, par contre, assez faiblement enraciné 
dans les milieux ruraux et ouvriers Et il 
doit compter, dans les milieux qu'il reflète 
davantage, sur une très forte concurrence 
de la part des tenants d'autres options. Ce 
milieu des classes moyennes est. en som­
me, le carrefour où se croisent toutes les 
options: parmi celles-là. l’option-Québec 
occupe une place non-négligeable. Cela n'a 
rien, pour l'instant, de la vague de fond dont 
certains parlent. Ce n'en est pas moins une 
réalité très significative.

•
Sur le plan des idées, on peut grouper 

sous deux chefs principaux les travaux du 
congrès du MSA. Il y eut les débats consa­
crés à la question linguistique. Il y eut les 
discussions sur l’ensemble de la politique 
économique et sociale

Michel Roy analyse, ailleurs dans ce nu­
méro, le conflit qui a surgi autour des droits 
de la minorité anglophone Qu'il nous suffi­
se de noter que les débats consacrés à ce 
problème ont révélé une très grande, voire 
une dangereuse instabilité dans la pensée 
des délégués réunis à l'aréna Maurice- 
Richard. Une majorité de ces personnes 
était évidemment disposées à faire bon 
marché de droits dont elles discutaient 
comme s'ils relevaient uniquement, en der­
nière analyse, de la volonté d’une majorité. 
Il est vrai qu'après un vote plutôt aberrant, 
l'assemblée fut rappelée à une vision plus 
tempérée par M René Lévesque. On con­
serve néanmoins l'impression que la victoi­
re de M. Lévesque ne fut point définitive et 
que tout ce débat devra être repris lors du 
congrès officiel de fondation du nouveau par­
ti Un parti politique qui inscrirait, dès ses 
premières démarches, en tête de son pro­
gramme des déclarations niant les droits 
historiques d'une minorité substantielle de 
citoyens, révélerait une conception très dou­
teuse de la liberté et du bien commun. Si 
les doutes qui subsistent au lendemain du 
congrès du MSA allaient se confirmer de­

là liberté dans une socié- 
un tel parti serait grave-

main. 1 avenir de 
té gouvernée par 
ment compromis.

Au plan économique et social, il faut no­
ter l'excellente qualité des textes qui furent 
soumis à l'attention des délégués. Ces tex­
tes furent livrés un peu trop tard aux délé­
gués. Ils ne donnèrent pas lieu, sauf sur des 
points de détails, à des affrontements spec­
taculaires et déchirants. Ils traduisent ce­
pendant une conception du progrès économi­
que et social qui. tout en se situant franche­
ment à gauche du centre, ne s’éloigne ja­
mais d'un sain attachement à la liberté bien 
comprise.

Ces documents tendent un peu trop faci­
lement à substituer la panacée de l'inter­
vention ou du contrôle étatique à une analyse 
vraiment serrée et fonctionnelle des situa­
tions concrètes. Ils trahissent, quoique pour 
des motifs très nobles, une certaine mé­
connaissance de la manière dont se consti­
tuent et fonctionnent, de nos jours, les 
grands ensembles économiques. Mais ils ne 
sont jamais aberrants ou sectaires. On 
sent, derrière ces textes, l'inspiration d’un 
René Lévesque demeuré aussi attaché que 
naguère à l'idéal de la justice sociale et de 
la libération économique de son peuple, mais 
ayant aussi beaucoup appris, beaucoup assi­
milé à la faveur de son passage au pouvoir.

Il faudra, dans des études ultérieures, 
établir avec plus de précision le coût réel 
de tous ces programmes qu'on a approuvés 
d'emblée, dans un mouvement compréhensi­
ble de générosité. Il faudra de même préci­
ser la manière dont ils devront être finan­
cés, à supposer qu'ils puissent tous l’être 
à l’intérieur des limites budgétaires dont 
devra longtemps tenir compte le Québec. 
Mais T inspiration foncière qui sous-tend 
les études approuvées par les congressis­
tes est saine, progressiste et démocratique 
Elle pourrait, si elle est soutenue et déve­
loppée. aider le MSA à pratiquer au sein 
des milieux ouvriers et ruraux cette péné­
tration qui sera indispensable à son épa­
nouissement.

Le Québec, selon les jours et selon les 
angles d'où on l'observe, présente de nom­
breux visages, souvent opposés les uns aux 
autres Le visage qu'on pouvait observer en 
fin de semaine à l aréna Maurice-Richard 
est l'un de ceux qu'on peut considérer com­
me authentique II n'est pas une simple fa­
çade. Il n’est pas une éruption momentanée. 
Il exprime quelque chose de permanent, 
voire de croissant, dans la personnalité po­
litique du Québec.

Il faudra attendre quelques mois avant 
de savoir comment le nouveau parti qu’on 
veut fonder pourra unifier les éléments 
souvent hétéroclites qui gravitent autour de 
l'idéal qu'il veut servir. Il faudra attendre 
plus longtemps avant de savoir quelle place 
ce parti occupera à côté des deux autres 
partis provinciaux et, d'un point de vue plus 
général, à côté des forces politiques qui dé­
fendent l'option fédérale. Ce qu'on sait dès 
maintenant, c’est que le MSA et l'orga­
nisme qui le suivra représente au Québec 
des forces vives qui. malgré certaines am­
biguités, ont ici des racines profondes et 
ont droit à plus d'un titre au respect et à la 
considération de l’opinion.

Claude RYAN

BUCK
BLOC 
NOTES

Rôle pacifique de l'armée canadienne
Dans une déclaration télévi­

sée, qui avait été enregistrée 
la veille de sa démission com­
me premier ministre du Cana­
da, et qui a été diffusée le len­
demain de sa démission. M 
Pearson a dit que le Canada 
serait disposé à envoyer des 
troupes pour surveiller la rea­
lisation d'un accord de paix au 
Vietnam, à certaines conditions.

Le budget militaire de notre 
pays, qui dépasse annuellement 
$15 milliard depuis plusieurs 
années, est un fardeau trop 
lourd pour notre économie, et 
il faut espérer qu'au cours des 
prochaines années certaines 
de ces dépenses seront ré­
duites de façon notable Mais 
notre participation aux for 
ces de paix de l'ONU de­
puis une dizaine d'années a 
sûrement été l une des contri­
butions les plus utiles du 
Canada à la vie internationale

La première condition men 
tionnée par M Pearson pour 
que le Canada puisse accepter 
un rôle de surveillance au 
Vietnam, c’est qu'une telle 
force internationale de paix ait 
une chance d'accomplir un tra 
vail efficace II faudrait, a-t-il

dit. non seulement que l'invi­
tation vienne des deux camps, 
mais aussi que les termes du 
mandat qui serait confié a ces 
troupes soient satisfaisants et 
que les autorités canadiennes 
les examinent avec soin avant 
de s'engager.

L’éventualité envisagée par 
M Pearson paraît lointaine 
puisque les belligérants n'ont 
pas. encore pu s’entendre sur 
le choix d'une ville ou s’amor­
ceraient des négociations qui 
seront difficiles D'autre part, 
notre ancien premier ministre 
ne se fait guère d illusion sur 
l'issue de ce conflit; il estime 
qu'il y a un risque que les 
communistes s’emparent du 
pouvoir si l'opposition au ré­
gime de Saigon participe à un 
gouvernement de coalition, 
mais que ce risque est inévi­
table parce qu'il ne peut y avoir 
de règlement au Vietnam à 
moins que les adversaires de 
Saigon soient invités à parti­
ciper au gouvernement.

Le Canada est membre de 
la commission internationale 
de surveillance et de contrôle 
dont le rôle au Vietnam est 
devenu bien illusoire, et l’on

comprend que M Pearson ait 
dit que le Canada ne veut pas 
envoyer des troupes alors que 
le combat se poursuivra 11 
faudrait aussi exiger qu'une 
force de paix qui serait invitée 
au Vietnam soit placée sous 
l’autorité des Nations unies, 
car autrement nous risque­
rions d'etre impliqués malgré 
nous dans toute reprise des 
hostilités

Une autre difficulté à pré­
voir c’est le financement d'u 
no telle mission. A Chypre, où 
le Canada est intervenu sous 
l'égide de l'ONU, aucun budget 
n'a été prévu pour la force de 
paix. Après l’aventure du Con­
go. et le refus de plusieurs 
pays de payer leur part des 
contributions imposées par 
l’Assemblée générale, l'in 
tervention à Chypre a été fi 
nancée par des contributions 
volontaires qui sont demeu 
rées insuffisantes II faudrait 
qu'a l’avenir le ■Conseil de sé­
curité prenne les moyens de 
financer de telles opérations 
de paix et le Canada devrait 
insister là-dessus avant de 
s’engager

P. S.
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Autonomie syndicale

La Fédération des travail­
leurs du Québec iFTQ) lutte 
présentement pour se faire 
reconnaître une plus large 
autonomie au sein de la cen­
trale pancanadienne à laquelle 
elle est affiliée, soit le Con­
gres du travail du Canada 
(CTO. C’est une lutte qu'il 
convient d'appuyer sans réser­
ve

Il y a longtemps que la KTQ 
s'efforce d'accroître ses pou­
voirs Mais sa bataille a pris 
soudain une intensité nouvelle 
avec la récente décision du 
CTC lui interdisant de pour­
suivre ses pourparlers avec 
la Confédération des syndicats 
nationaux <CSN) et la Corpora­

tion des enseignants du Qué­
bec (CEQ) en vue de mettre 
fin au maraudage intersyndi 
cal dans la province de Qué­
bec La FTQ a décidé de pas­
ser outre a cette interdic­
tion et son président. M 
Louis Laberge. a démission­
né de sa vice-présidence du 
CTC pour protester plus éner­
giquement encore contre l'abus 
d’autorité de la centrale mère.

On dira peut-être qu'il ne 
s'agit que d'un problème d'in­
terprétation de la constitu­
tion qui régit le CTC et ses 
fédérations provinciales. La 
FTQ. en effet, prétend qu elle 
a pleinement le droit de négo­
cier une entente sur le marau­
dage avec les deux groupe­
ments québécois, tandis que 
le CTC lui nie carrément ce 
droit. Mais, il y a plus II y a 
l'esprit d uniformisation et de 
centralisation qui anime le 
CTC. Comme l'a dit M Jean 
Gérin-Lajoie. vice-président 

.de la FTQ. il existe un paral­
lélisme politique entre ce qui 
se passe au CTC et ce qui se 
passe au sujet de la constitu­
tion canadienne.

La FTQ n'est pas la seule 
fédération provinciale à vou­
loir accroître ses pouvoirs 
au sein du CTC, comme le 
Québec n’est pas la seule pro­
vince à rechercher plus d'au­
tonomie à l'intérieur de k 
confédération canadienne. 
Mais, comme le Québec dans 
la confédération, elle a des 
raisons particulières de re­
chercher une plus grande li­
berté d'action Les problèmes 
syndicaux ne se posent pas au 
Québec comme ils se posent 
dans le reste du pays. La 
CSN n'existe, à toutes fins 
pratiques, qu'en territoire qué­
bécois

Le problème ne peut être 
résolu que par un plus grand 
respect de la réalité cana­
dienne L'unité d’action, mê­
me au niveau syndical, peut

%

Trudeau le veut !

Libre opinion

Une fédération de prêtres, 
remède à ta crise du clergé

par Laval Gagnon

• L'auteur de cette let­
tre, M. l'abbé Laval Ga­
gnon, est prêtre du diocè­
se de Sherbrooke.

Devant l'abondance des ar­
ticles de prêtres du Québec, 
étalant au grand public des 
journaux et des revues les 
malaises de notre clergé 
(nous pensons en particulier 
aux déclarations tumultueuses 
des trois prêtres de Duver- 
nay. dans Le Devoir du 28, 
29 et 30 mars dernier), nous 
nous sommes mis à réfléchir 
sur l’urgence de la fonda­
tion d'une fédération canadien­
ne des prêtres

Un organisme de la sorte 
en arriverait à canaliser et à 
unifier les forces vives d'un 
clergé cherchant do nouvel­
les voies, à la suite de l'ou­
verture au monde de notre 
Eglise post-conciliaire. La di­
vision de ces forces n'appor­
tera pas les réformes dési­
rées par les Pères du concile 
Vatican II: les déclarations 
violentes d'un prêtre ou d'un 
petit groupe de prêtres ne 
guériront aucunement les 
blessures actuelles. Le re­
groupement des prêtres, au 
niveau de notre province et de 
notre pays, nous donnerait 
la possibilité de guérir plus 
facilement les maladies iné­
vitables d'un clergé nouveau 

Une union (syndicat) de prê­
tres redonnerait une énergie 
insoupçonnée dans la lutte con­
tre une fausse conception de 
l'autorité, contre "l'épisco­
palisme", contre le clérica­
lisme si néfastes en nos 
temps modernes et démoera- 
tiaues.

Un exemple 
de vitalité

très bien s’accommoder des 
particularismes régionaux et 
dune décentralisation des 
centres de décision.

M Gérard Rancourt, secré­
taire de la FTQ. a déjà dé­
claré que 'le Congrès du 
travail du Canada a les struc­
tures voulues pour permettre 
aux travailleurs, dans chaque 
province, de se défendre adé­
quatement, mais refuse de 
sen servir pleinement" Se­
lon M. Rancourt, il s'agirait 
de transférer les fonctions des 
bureaux régionaux du CTC aux 
fédérations provinciales.

En somme, si I on a créé 
les fédérations provinciales 
ce devait être parce qu'on 
reconnaissait, comme l'a dit 
M. Rancourt, qu'il était im­
possible d’administrer à dis­
tance le mouvement syndical 
d’un pays aussi vaste que le 
nôtre. Mais, apparemment, on 
a oublie de pousser la logique 
jusqu'au bout On a créé les 
fédérations, mais on ne leur 
a pas donné les moyens tech­
niques de représenter effica­
cement le CTC dans les pro­
vinces.

C'est cette logique qu'il 
faut maintenant appliquer Et, 
en n'oubliant fias que le Qué­
bec a des raisons spéciales

na-
sa-
de

na-
prè-

La création récente du syn­
dicat américain des prêtres 
démontre la vitalité des ca­
tholiques aux Etats-Unis, me­
nacés d'un schisme en cer­
tains milieux Quelque 300 
prêtres venant des 120 diocè­
ses de ce pays ont fondé ré­
cemment une Fédération 
tionale des organismes 
cerdotaux, groupant plus 
30.000 prêtres: le Conseil 
tional se compose de 29 
très, élus lors de la réunion 
de fondation à Chicago, en 
mars dernier La fédération 
sera indépendante de la hié­
rarchie. mais elle collabore­
ra avec les évêques dans l'ap­
plication des décrets du con­
cile Vatican H Les structu­
res de la nouvelle fédération 
des prêtres américains se­
ront consolidées à une as­
semblée générale convoquée 
pour la mi-mai

On connaît la stupeur et le 
remous ressentis dans le mon-

d'être exigeant à cet égard. 
Espérons que le CTC voudra 
profiter de ses assises bien­
nales de Toronto, au début de 
mai. pour reviser ses positions 
et s’engager dans des voies 
nouvelles.

V.P.

tmmm

Le Vietcong libère 
16 prisonniers

HONG KONG (AFP) Le 
Vietcong a libéré 16 prison­
niers de guerre sud-vietna­
miens d'origine khmère à l’oc­
casion de la nouvelle année 
khmère célébrée à partir du 
13 avril, a annoncé lundi l'a­
gence "Libération".

Les prisonniers avaient été 
capturés dans la province del­

taïque de Soc Trang et libé­
rés le 12 avril

Au cours d'une manifesta­
tion à laquelle ont participé 
un millier de personnes, les 
soldats libérés ont remercié 
les Vietcong pour leurs bons 
traitements Un certain nom­
bre d’entre eux. a ajouté l’a­
gence, se sont engagés volon­
tairement dans les forces du 
Front national de libération

de catholique à l'annonce de 
la syndicalisation des prê­
tres américains. Ne faudrait- 
il pas y voir plutôt une solu­
tion efficace devant la ten­
sion actuelle entre prêtres 
et évêques de nos voisins du 
sud')1 Après plus de cent ans 
de syndicalisme en milieux 
ouvriers et professionnels, 
n’est-il pas temps que cette 
forme de regroupement pénè­
tre notre clergé? Ce dernier 
aurait dû. à notre avis, mar­
quer le pas sur les autres 
professions dans un domaine 
où l’Eglise a su porter ses 
lumières au temps de Léon 
XIII et de Pie XL L'Eglise 
peut-elle refuser le droit d'as­
sociation qu elle prône dans 
sa doctrine sociale issue des 
encycliques Rerum Novarum 
et Quadragesimo Anno, lors­
que des prêtres osent fon­
der des syndicats pour la dé­
fense de leurs droits et pour 
la promotion de leurs de­
voirs0

Nous avons, au contraire, 
la confiance que la syndica­
lisation des prêtres améri­
cains renversera les sombres 
pronostics du R P Sehille- 
beek, o.p., à la suite de son 
enquête de deux mois menée 
aux Etats-Unis récemment 
Cet expert du concile Vatican 
Il déclare entre autres: "Plu­
sieurs prêtres n'osent s'ex­
primer librement, sachant 
qu'ils seront punis Au cours 
des trois prochaines années, 
probablement 10,000 prêtres 
quitteront leur ministère aux 
Etats-Unis, soit un prêtre sur 
six II est difficile de décrire 
le mécontentement des prê­
tres américains, et même 
leur haine des évêques."

Le R P Schillebeck n'a 
peut-être pas suffisamment 
prévu le rôle efficace que 
jouera la nouvelle fédération 
des prêtres américains. Fruit 
de l’initiative d'un prêtre ca­
lifornien. l’abbé William H. 
DuBay il invité spécial de l'é­
mission The New Genera­
tion". au réseau anglais de 
la télévision canadienne, en 
novembre 1966), le syndicat 
américain des prêtres va re­
lever le défi, en atténuant la 
tension actuelle entre prê­
tres et évêques des Etats- 
Unis

But d’un syndicat: 
UNIR

L'apparition du syndicalis­
me, au sein du clergé, appor­
tera une union profonde entre 
les prêtres, comme elle res­
serra les relations des prê­
tres avec les évêques, dans 
une obéissance mieux éclai­
rée. Les prêtres pourront dia­
loguer plus efficacement avec 
leurs chefs spirituels, par la 
voix d une organisation struc­
turée et représentative.

Le syndicat, selon la doc- 
trine sociale de l'Eglise, a 
justement pour tâche princi­
pale d’unir des forces dis­
persées. surtout dans un cler­
gé de célibataires Devant 
une union syndicale forte, les 
chefs spirituels pourront re­
connaître plus à fond la va­
leur des personnes humaines, 
en évitant des déplacements 
non motivés et en apportant 
plus de soin dans les nomina­
tions De plus, grâce à une 
association de prêtres, il se­
ra plus facile de recouvrer le 
droit de vote des prêtres dans 
la désignation des évêques, 
droit perdu au Xlle siècle

Une fédération nationale de 
prêtres apporterait une aide 
précieuse dans les directives 
épiscopales. Les prêtres ne 
seront pas unis contre les 
évêques, mais pour eux: ils

collaboreront sincèrement a la 
table de négociation, cher­
chant. ensemble et en adultes 
les solutions des problèmes 
nombreux de notre temps Ils 
se parleront "face à face ", 
comme saint Paul devant saint 
Pierre; ils dialogueront d ' hom- 
me à homme ', comme Cor 
neille devant ce même saint 
Pierre, premier pape

Objectifs précis
Les objectifs précis d une 

fédération de prêtres pourraient 
se résumer ainsi négociation 
collective avec arbitrage obli 
gatoire; droit aux prêtres de 
se faire entendre avant une con­
damnation; abolition des déci­
sions arbitraires; un régime 
ordonne de retraite et d en­
traide pour les prêtres: protec­
tion des prêtres làicisés; abo­
lition du favoritisme dans les 
nominations; enfin une échelle 
de traitements juste et ration­
nelle, garantissant la liberté de 
l'apostolat

Fondation
Quant à la permission de 

fonder des unions de prêtres, 
il n en est pas question L'ab­
bé DuBay disait à ce sujet 
"On ne demande pas la per 

mission de fonder un syndi­
cat. On le fonde J'estime 
qu’un syndicat de prêtres ne 
constitue qu'une extension, ap­
pliquée à elle-même, de la 
doctrine sociale de l’Eglise"

Trouverons-nous au Qué­
bec ou au Canada un prêtre 
de la trempe prophétique de 
l'abbé William H DuBay? Nous 
l’espérons fortement La syn­
dicalisation du clergé s'ins­
crit. en définitive, dans le vas­
te mouvement de démocrati 
sation des structures de l'Fî- 
glise amorcé par le Concile 
lui-même Dans une société 
moderne, le prêtre doit deve­
nir un professionnel" des 
relations humaines dans l'oeu­
vre de l’amour du prochain.

Parlant du clergé, l'abbé 
DuBay ajoute: "L’état de ser­
vitude et de fonctionnarisme 
auquel on le réduit actuelle­
ment l'empêche de jouer son 
rôle véritable . La relation 
de maître à esclave qui exis­
te entre l'évêque et les prê­
tres non seulement va contre 
les exigences fondamentales 
du professionnalisme, mais elle 
nie de plus aux prêtres leurs 
droits naturels comme citoyens 
et comme membres de l’E­
glise... Ce n’est que dans la 
négociation que leur obéissan­
ce sera vraiment assumée, 
libre et intelligente, et cesse­
ra d'être de la servilité, com­
me elle l est trop souvent pré­
sentement".

Conclusion
La fédération des prêtres 

apportera, nous l'espérons, de 
l'unité véritable, de la force 
de persuasion et de l’effica­
cité, en contribuant à la dis­
parition des divergences de 
pensée et d'action. Elle donnera 
aussi, grâce à son action in- 
terdiocésame. une orientation 
nouvelle dans le plan de la 
pastorale d'ensemble, dans la 
liturgie, dans l’apostolat et dans 
la désignation des évêques du 
Québec et du Canada Elle mo­
difiera enfin considérablement 
les relations humaines entre 
les évêques et les prêtres.

En guise de conclusion, ajou­
tons que la fédération natio­
nale des prêtres canadiens, en 
collaboration avec tous les 
autres organismes religieux, 
redonnera un nouveau visage 
à notre Eglise canadienne qui 
oeuvre sans relâche à l’édi­
fication du Peuple de Dieu.
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Un discours de Marcel Pepin

L'attitude de I 
à l'égard de

• Le président de la CSN, W Marcel Pepin, a prononcé jeu­
di dernier, au congrès du Conseil central des syndicats-natio­
naux de Montréal, un discours ou il a rêproché à l’adminis­
tration Drapeau-Saulnier, de négliger certains problèmes 
sociaux de la métropole, tout en reconnaissant sa supériori­
té par rapport à certaines administrations antérieures. Ce 
discours a fait l'objet d'un commentaire editorial de Paul 
Sauriol, samedi, en page 4.

Voici le texte de la deuxième partie du discours de M 
Pepin, et sa conclusion:

J'ai tenu à brosser un tableau assez sombre mais que 
je crois réaliste, de la situation de centaines de milliers 
de citoyens de Montréal. Je ne pouvais le faire d'uae ma­
nière exhaustive, vous l'admettrez facilement Mais il suf­
fisait. je crois, d indiquer à larges traits, tout en donnant 
certaines précisions, des maux immenses, dont la somme 
est impressionnante et fournit une image quelque peu diffé­
rente de celle qu'on se plaît généralement à nous propo­
ser J'ai voulu, en quelque sorte, revaloriser la réalité 
par rapport aux images optimistes et glorieuses que l’ad­
ministration de la ville est un peu trop portée, il me sem­
ble, à nous présenter exclusivement. Le degré de civilisa­
tion urbaine auquel nous sommes parvenus est assez infé­
rieur à celui qu'on s'imagine, et ceux qui supportent le 
poids écrasant de cette différence, ce sont les centaines 
de milliers de gens de condition modeste, nos amis, nos 
frères, ma! partagés, abandonnés à la dérive sur le cou­
rant de Lexistence et dont on n’aperçoit guère la place 
dans la montée parfois fulgurante d une grande ville que 
l'on dit en progrès

Je sais bien que l’ensemble des problèmes que ,| ai 
évoqués ici equivalent à un deli d'une ampleur colossale.

'administration montréalaise 
certains problèmes sociaux

VOUS AUSSI
Vous pouvez vivre avec plus de confiance et d enthousiasme et 
surmonter la timidité et le trac,

1 1 000 gradues l ont fait.
Venez assister à une demonstration gratuite de notre cours de Culture
Humaine mercredi le 24 avril a 8 00 p.m ou samedi matin le 27 
avril a 10.00 a.m

au Palais du Commerce uite 219 (entrez par 1600 rue Bern et prenez 
l'ascenseur i Venez en metro, descendez a la station Berri-Demontigny 
et prenez la sortie Ontario Pour plus de details signalez 842 8186

Jean-Guy Leboeuf, président,

Auteur du volume 
“Arrêtez d'avoir peur ! 
et croyez au succès !"
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CHAUVE...!
probablement, à moins que...

Les prescriptions d ordre individuel sont l objet 
d'un contrôle permanent.

Le spécialiste des maladies 
du cuir chevelu. R A PIER­
RE déclare L education du 
public n’est pas encore faite 
en ce qui concerne ( hygiene 
et I entretien du cuir chevelu 
et de la chevelure. Si votre 
raison admet l'existence de 
centaines de maladies relati­
ves aux organes du corps hu­
main, ne vous parait-il pas 
normal que le cuir chevelu 
soit susceptible de souffrir 
aussi de quelques desordres7

St vous prenez rendez vous 
regulierement avec votre médecin 
et votre dentiste tl serait nor 
mal que vous consultiez re 
gulierement un trichologue qui 
pourrait vous conseiller sur les 
soins a donner a votre chevelure

La beauté de vos cheveux de 
pend du bon état de votre cuir 
chevelu le lavage, le brossage 
des cheveux et le massage du 
cuir chevelu de façon reguliere 
ont autant d'importance que le 
nettoyage des dents l idee est 
generolement répandue qu’il n'y 
a rien a taire contre la calvitie 
Les méthodes scientifiques moder 
nés prouvent pourtant le con 
traire

La negligence et le scepticisme 
sont les agents les plus habiles 
de la calvitie L'heredite n'mter 
vient seulement que dans 1% des 
cas, et l'amincissement de la che 
velure peut commencer a n'impor 
te quelle période de la vie et est 
touiours progressif, persistant et 
destructif Une fois commencé, cet

amincissement occasionne lente 
ment mais inévitablement la perte 
complete des cheveux

Si le doute est votre problème 
faites votre examen vous-même 
en répondant smeerement aux 
questions suivantes

Chute excessive des cheveux ?
Vos cheveux cassent-ils ?
Pellicules ?
Cheveux gras 7 

-Cheveux secs ?
Démangeaisons ?
Taches 7

Si l'un de ces symptômes est 
vôtre, n hesitez pas, n atten 
dez pas une aggravation, con­
sultez de suite votre trichologue 
l examen est prive et une réponse 
precise vous sera donnée, quel 
que soit votre problème Choque 
cas est different Le succès rem 
porte par les traitements PIERRE 
depend de la preparation de ses 
formules appropriées a choque
patient

Nouveau et exclusif
Vous êtes peut-être timide 

ou trop occupe pour vous rendre 
regulierement a notre centre 
Dons ce cas, demandez a notre 
spécialiste de vous expliquer 
comment vous soigner vous même 
dans l'intimité de votre foyer II 
vous donnera toutes les explica 
tions requises pour ce genre de 
traitement apres EXAMEN, et 
vous tiendra sous surveillance re 
guliere durant votre cure En 
même temps, vous pourrez béne 
ficier d'une IMPORTANTE RE 
DUCTION sur le prix demande 
au centre, tout en obtenant les 
mêmes résultats et contrôle 
APRÈS TRAITEMENT

CINTRE CAPILLAIRE PIERRE
ÉDIFICE PLACE CANADIENNE

450 est, SHERBROOKE, angle Berri 
Suite 490 • Tél.: 288-3823 - 288-7378

Sortie du métro Sherbrooke - Berri
Heures 11 h a.m. a 8 h p m 

1 e samedi. 10 h a m a 4 h p m

Nul homme raisonnable ne pourrait faire reproche à des 
gouvernants de ne pas les avoir résolus en un tournemain, 
ni même en plusieurs années d'efforts Outre les efforts, 
il est certain que leurs solutions exigent des investisse­
ments qu'on ne saurait sensément considérer comme pos­
sibles sur une duree relativement courte II est facile de 
faire l'inventaire des problèmes, il est difficile de les ré­
soudre tous, sans compter que, comme je l ai dit au début, 
les responsabilités, pour un bon nombre de ces matières, 
débordent de beaucoup le cadre de la seule administration 
municipale Aussi devrons-nous, dans ces questions, ne 
pas verser dans un idéalisme naif, ni imputer à des 
hommes plus de responsabilité dans ce qui val mal qu'ils 
n'en ont réellement Ils en ont d ailleurs bien assez, et je 
crois en effet que leur responsabilité, si limitée qu'on la 
veuille, demeure très grande.

Sans donc verser dans l'injustice à leur égard ni dans 
une vue idéaliste des choses, posons la question qu'il faut 
tout de même leur adresser, sous un angle différent

Réponse négative
Cette question, la voici, en gros. Les politiques mu­

nicipales. depuis plusieurs années aussi bien qu'à l'heure 
actuelle, traduisent-elles une intention, une volonté bien 
ferme de s'attaquer aux problèmes qui oppriment réelle­
ment de grandes masses de citoyens, ou au contraire, d'u­
ne manière générale, ces politiques accusent-elles une 
orientation fort éloignée de la recherche du bien-être des 
masses défavorisées’’ Peut-on dire de la ville de Montréal 
qu elle a voulu inscrire en tête de ses projets la solution 
des problèmes sociaux de ses citoyens? L’administration 
nous offre-t-elle l image d'un groupe qui aurait conçu l'i­
dée et poursuivi l'exécution d une politique sociale vigou­
reuse, résolue? Une vaste campagne de rénovation socia­
le. de redressement de la condition de ce cinquième de la 
population victime de l’égdisme social a-t-elle jamais 
commencé?

Je le regrette vivement, mais je suis bien convaincu 
qu'il faut répondre par la négative à ces questions. La ré­
ponse, c'est non. Ce n est pas que la ville n'ait pas. selon 
le cours ordinaire des choses, dispensé ses services habi­
tuels aux citoyens, mais justement, dans les questions que 
j'ai posées, il n'est pas question du cours ordinaire des 
choses il est question, au contraire, d'un effort extraor­
dinaire et soutenu, d'un effort enthousiaste et créateur, 
mobilisant des ressources immenses, attirant toutes les 
collaborations imaginables, comme on en a fait un, pré­
cisément. dans un domaine tout autre, comme on en a dé­
ployé un. justement, pour le prestige international de la 
ville Force est d'avouer que dans le domaine social, il n'y 
a rien eu de tel et que rien de tel ne s annonce Force est 
de soupçonner que les problèmes sociaux sont relégués 
Et pourtant, ils sont profonds, ils sont répandus, ils sont 
urgents, ils sont criants!

Je ne voudrais pas faire ici de la caricature, mais je 
voudrais quand même réussir a dégager la ligne généra­
le. la ligne de force, la constante dominante de la politi­
que de 1 hôtel de ville depuis un certain nombre d'années 
Dégager le trait dominant, ce n est pas forcément expri­
mer tout, mais c'est du moins montrer une direction gé­
nérale. Force est pour cela d'appuyer sur les caractè­
res qui apparaissent comme dominants

Entre le pain et les jeux
D une manière générale, je dirai que la politique de 

l'hôtel de ville apparaît comme vouée aux oeuvres de 
prestige plutôt qu aux interets vitaux du peuple tout se 
passe comme si la pensée des dirigeants, loin d être han­
tée par les misères du peuple, y était au contraire, je ne 
dirai pas étrangère, mais relativement peu attentive Tous 
se passe comme si cette pensée était principalement do­
minée par des préoccupations, des visées, des créations 
d’un tout autre ordre Pour simplifier à l’extrême, mais en 
même temps pour faire comprendre par une image, af­
firmons ceci entre le pain et les jeux, l'administration 
n'a pas choisi le pain, mais les jeux

Je ne veux pas faire un réquisitoire. Je veux simple­
ment indiquer, par des faits saillants, la ligne dominante 
des préoccupations de l’administration.

On peut dire, d une manière générale, que l'admi 
nistration a toujours été très prompte à concevoir et à 
vouloir exécuter des projets d'envergure dont je ne con­
teste pas la valeur en soi. mais dont je conteste tout sim­
plement la valeur prioritaire par rapport aux oeuvres de 
portée sociale, ceux-ci les objets d'une attention bien se­
condaire par rapport aux premiers Encore une fois, je 
fais exception ici pour le projet du métro

Il y eut, bien sûr. l’Expo 67 Ce fut un chef-d'oeuvre, 
une très grande oeuvre. Vraiment, cette réussite est de 
l'ordre des grandes choses. Le nombre des difficultés 
vaincues pour y parvenir dut être astronomique Le ré-
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sultat fut presque irréprochable et il a soulevé a juste 
titre l'enthousiasme universel. J'hésite à dire autre cho­
se à son sujet J'hésite à dire précisément que cette gran 
de réussite s'inscrit dans la ligne d'une politique qui fait 
assez bon marché des difficultés réelles, quotidiennes 
permanentes, des centaines de milliers de citoyens qui 
sont dans le besoin et dont on s'occupe fort peu

La très grande politique de l'Expo est une très gran 
de politique qui nous l'avons appris depuis l'automne 
se continue et devient une très grande politique perma­
nente Mais une très grande politique de la misère ne 
continue pas et ne devient pas permanente. tout simple­
ment parce qu elle n'a pas commencé' Non seulement n'a- 
t-elle pas commencé, mais elle ne commence pas et ne 
semble pas. pour un avenir prévisible, devoir commen­
cer non plus.

On a réalisé bien des choses, de grandes voies de 
communication notamment Mais ces réalisations furent 
précédées par le pic du démolisseur, sans être suivies 
de constructions nouvelles Des milliers de familles fu­
rent jetées sur le pavé, sans même qu il y eût pour les 
servir, un service approprié de relogement, et sans qu'il 
y eût des logements de remplacement pour les accueil 
lir

Des faits d'importance moins strictement vitale mais 
de signification semblable se sont produits, d'ailleurs, 
à travers tout cela C'est ainsi que les conseillers muni 
eipaux ont rejeté, dernièrement, l’offre du gouvernement 
provincial de faire bénéficier les locataires de la nouvel­
le protection relative aux loyers.

Les piscines de nie Sainte-Hélène
C’est ainsi que l'on a décidé également de priver 

la population des avantages que lui offraient les piscines 
de nie Sainte-Hélène. Les gens des quartiers moins fa 
vorisés se trouveront donc un peu plus resserres qu au 
paravant entre la rue et les murs des maisons qu'ils ha­
bitent, on leur aura enlevé Lun des rares moyens qu'ils 
avaient de profiter du soleil, de profiter de l'eau, dans 
les grandes chaleurs de l'été

On a dû rogner aussi, paraît-il, sur le budget consa­
cré aux moniteurs des parcs Du moins la nouvelle en 
a-t-elle paru il y a quelque temps dans les journaux, si 
j’ai bonne mémoire

Y a-t-il. dans tout cela, une grande politique sociale'’ 
Il y a une grande politique, mais il faut supprimer le der­
nier mot. Et les besoins sont immenses.

L'opinion commence encore timidement, certes 
à le dire tout haut C'est ainsi que M. Paul Sauriol. dans 
un éditorial du 5 mars dernier, note qu'à cause de la situa 
lion financière, bien des mesures importantes sont ajour­
nées. et il mentionne notamment: l'extension du métro, 
l'usine d épuration de la Rivière des Prairies, plusieurs 
projets de centres communautaires, parcs et terrains de 
jeux, la construction d'un nombre suffisant de logements 
à loyers modiques, et le reste

La situation que j'ai décrite sommairement, la ligne 
de pensée et les priorités presque constantes dont j'ai es­
sayé de faire ressortir les points de repère, ne sauraient 
être acceptées indéfiniment, je crois. Pendant que les ira 
vailleurs et les militants syndicaux s'efforcent de pallier 
aux difficultés de la population et réclament inlassable­
ment des mesures d envergure pour venir à bout de ces 
problèmes, il ne semble pas qu'un grand changement soit 
en train de s'opérer et même s annonce, bien au contrai 
re.

Défaut d’information
L’absence de comptes publics facilement accessibles, 

l’espèce de direction unique qu'on attribue au gouverne­
ment municipal actuel, les rumeurs voulant que l'admi­
nistration ait plus ou moins le contrôle de l'opinion écri 
te ou parlée, la difficulté qu'il y aurait d'obtenir tous les 
renseignements désirables et auxquels on peut s'attendre 
d une administration publique quelle qu elle soit, ce ne 
sont pas là des faits nécessairement avérés et prouvés, 
mais le fait est que les potins vont bon train au sujet de 
tout cela, et ce sont là des zones qu'il faudrait à tout le 
moins explorer et clarifier

Mais, il y a des évidences qui par contre sont fulgu 
rantes. La politique sociale de l’hôtel de ville est très 
gravement déficiente. Rien ne s'annonce qui puisse modi 
fier à court terme cet état de choses que nous eonsidé 
rons comme intolérable.

Dans ces circonstances, serait-il vraiment trop derai 
sonnable de concevoir une entreprise destinée à amener 
une revision générale de la politique municipale de Mont 
réal dans un sens social Une telle entreprise supposerait 
que l’on franchisse d'abord quelques étapes importantes.

L une de ces étapes pourrait être la suivante Pour­
quoi ne pourrait-on pas convoquer une conférence char­
gée d'examiner d'un oeil impartial, par le moyen d une 
critique constructive, la politique municipale dans son en­
semble, telle qu elle a été et telle qu’elle se continue 
aujourd'hui 11 ne s'agirait pas de blâmer qui que ce soit 
Il s’agirait d'entreprendre II s'agirait de porter des juge

Encore la francophonie

ments sur des politiques, actuelles ou souhaitables, dans 
une optique sociale

Une telle conférence pourrait réunir des représentants 
des conseils syndicaux des différentes centrales, des re­
présentants d'associations de citoyens, des représentants 
de comités d'action pobtique des syndicats de diverses 
allégeances, des travailleurs sociaux, des experts en po­
litique municipale, des économistes, des sociologues, et 
des spécialistes de quelques autres disciplines perti­
nentes.

Les conseillers municipaux, les membres du Comité 
exécutif de la ville de Montréal, le Maire, pourraient 
peut-être eux-fnèmes participer à une telle conférence ou 
y être invités pour donner leur point de vue et défendre 
leur politique

Cette conference n aurait pas uniquement pour but. 
j'imagine, d'examiner des politiques ou d’en élaborer de 
nouvelles, mais elle aurait également à se pencher sur 
les moyens concrets à prendre des moyens politiques, 
entre autres pour parvenir aux fins qu elle aurait dé 
terminées

Je crois que nous en sommes à un point de l'histoire 
de Montréal où il va falloir sans tarder imaginer des solu­
tions et des moyens d’action d'envergure pour venir a 
bout de la situation sociale dans laquelle une grande par 
tic de la population se débat. Puis-je inviter ce congrès, 
s'il le juge à propos, à discuter ces questions et la sug­
gestion que j'ai dite, suggestion à laquelle un certain nom­
bre de gens songent déjà sans avoir eu jusqu'ici l'occa­
sion de la faire passer dans les faits Le Conseil central 
pourrait peut-être même, s'il est d'accord, élaborer da­
vantage un projet de ce genre et meme, après consulta­
tions avec divers corps susceptibles de s’y intéresser, 
s en faire le promoteur
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Estimez-vous, loyalement. M 
Ryan. que le gouvernement du 
Québec actuel, soit branché véri­
tablement sur le fédéralisme, 
quand il inclut dans ses rangs un 
ministre omniprésnet comme M 
.1 -N Tremblay, qui a dit en par­
lant du MSA C'est du vol à l'é­
talage''.?

Dites-moi. où est le respect 
par le Québec, des minorités fran­
cophones des autres provinces, 
surtout celles de l'Ontario et du 
Nouveau-Brunswick? Le Québec 
ne devrait-il pas être pour le 
moins sensibilisé aux problèmes 
des minorités'’ Pourquoi a-t-il 
été décisé en haut lieu que la fran­
cophonie c'est le Québec, a 1 ex­
clusion de toutes les autres par 
ties du Canada où vivent des Iran 
cophones? Est-ce à dire que l'on 
a oublié dans notre pays, et que 
l'on ignore ailleurs les vicissitu­
des subies par les noires pour res­
ter fidèles à la tradition et à la 
langue françaises I,'Ontario et 
le Nouveau-Brunswick sont aussi 
des provinces bilingues, avec une 
forte proportion de francophones 
qui s'intéressent a la francopho­
nie et qui. elles aussi ont besoin 
de se sentir épaulées soutenues, 
encouragées iLe Droit, 13 avrili

Il n'y a pas que certains anglo­
phones qui doutent du fair-play 
de Paris il y a Paul-Henri Spaak 
et aussi plusieurs Français, a en 
juger par l'émission récente de

Tirez au clair", sur les rela­
tions France-Québec II existe po­
sitivement. dans l'attitude du Que­
bec un désir de grandeur Dites, 
comment expliquer autrement son 
injustice à I égard des minorités 
dans la minorité'1 I.a réponse de 
M Johnson à M Robichaud de­
mandant la participation des Aca­
diens à la francophonie, cadre 
bien dans le style des déclara­
tions antérieures du Premier Mi­

nistre et de M Cardinal candeur 
et innocence. On sait fort bien que 
si le Québec l avait désiré et y 
avait cru. au lieu de faire cavalier 
seul, il aurait pu, enfant chéri du 
général, intégrer les minorités 
francophones dans ce mouvement 
de la francophonie Qu’on n aie 
pas encore l'insolence de nous di­
re que nous n avons pas été invi 
tés'

On ne veut voir dans la lettre de 
M Robichaud qu'une manoeuvre 
d'Ottawa On balaie sans scrupu­
le les opinions émises par les 
oprofesseurs acadiens qui ne sont 
pas des politiciens que je sache
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Conclusions d'une étude fuite pour le B B

Le Canadien français apprend 
l'anglais dès qu'il franchit 
les limites de son milieu...

Dès qu'il franchit les limi­
tes de son milieu, le Canadien 
français a besoin de la langue 
anglaise 11 apprend donc cette 
langue s'il a l'intention de 
changer de milieu A Mont­
réal les personnes bilingues 
dont la langue maternelle est 
le français eurent tendance à 
quitter le centre de la ville à 
mesure que la zone commer­
ciale se développait, et elles 
laissèrent derrière elles les 
personnes unilingues d'expres­
sion française qui étaient géné­
ralement plus pauvres et moins 
mobiles

Telles sont du moins quel­
ques-unes des conclusions que 
publie un communiqué de T uni­
versité McGill sur la base 
d une étude faite par les géo­
graphes F C Innés. T Lloyd 
et J Lundgren à la demande 
de la commission Laurendeau- 
Dunton sur le bilinguisme et 
le biculturalisme

A l aide d une soixantaine 
de cartes (disponibles pour 
consultation au Centre des 
sciences physiques de l’univer­
sité McGill», on a pu montrer 
que Westmount n'est pas l'en­
clave britannique que Ton 
croit, que Mont-Royal compte 
le plus grand nombre de per­
sonnes avec un revenu de plus 
de $15.000 par année; que les 
Juifs de Montréal s'installè­
rent autour de la montagne en­
tre 1951 et 1961 ; et que les 
personnes habitant le centre 
de la ville sont devenues moins 
bilingues durant ces mêmes 
années.

Ces cartes établies par les 
géographes de McGill sur la 
base des 400 secteurs de la 
région de Montréal découpés 
pour le recensement de 1961. 
traitent des variables ethni­
ques. linguistiques, religieu­
ses et de celles du revenu des 
particuliers

Les Juifs
En comparant les cartes de 

1951 avec celles de 1961 on fait 
d'intéressantes découvertes

Ainsi.'on note que les immi 
grants ont tendance à s'instal­
ler dans le secteur sud de 
l’avenue du Parc et à quitter 
ce quartier a mesure que leur 
revenu augmente.

Les Juifs furent très nom­
breux à quitter le secteur nord 
de l'avenue du Parc, pour 
s'installer dans le quartier de 
Côte-Saint-Luc Certains sec­
teurs près de l'avenue du Parc 
accusent une baisse de plus de 
50 p c dans la population juive 
entre 1951 et 1967

Les Français 
à Westmount

Les personnes d’expression 
française vivant a Westmount 
sont ‘extrêmement bilingues”, 
et leur présence explique la 
forte augmentation du degré de 
bilinguisme dans ce quartier 
entre les années 1951 et 1961

Ainsi donc 1 augmentation du 
bilinguisme dans Westmount 
ne s'explique pas par le fait 
que les personnes y vivant au­
raient suivi des cours de fran­
çais, mais plutôt par le fait 
que des personnes d’expres­
sion française jouissant de re­
venus relativement élevés sont 
venues s’installer dans ce 
quartier

Dans la même période, en 
effet, le bilinguisme a subi une 
baisse considérable dans ce 
que l’on appelle Tes quartiers 
français du centre de la ville’ 
Les bilingues dont la langue 
maternelle est le français eu­
rent tendance à quitter le cen­
tre de la ville, et laissèrent 
derrière eux les unilingues 
français qui étaient générale­
ment plus pauvres et moins 
mobiles

Quant à la limite très nette 
que l’avenue du Parc trace en­
tre les quartiers anglais et 
français, elle est sans doute 
moins surprenante mais elle 
est très frappante.

L’est et l’ouest
Plus de 75 p.c de la popu­

lation de Montréal qui ne par­
le que le français vit à l est 
de cette rue, et la même pro­
portion de la population ne 
parlant que l’anglais vit à 
l'ouest de cette limite

Malgré les changements sur 
venus au Québec depuis dix 
ans. au point de vue des rela 
lions entre anglophones et 
francophones, un des géogra­
phes qui ont établi les cartes, 
le professeur Jan Lundgren, 
estime que des cartes tracées 
en 1971 n’indiqueraient pas un 
nombre plus élevé de person­
nes d'expression anglaise ap­
prenant le français, ou vice 
versa

Dès qu'il franchit les limi­
tes de son milieu, le Canadien 
français a besoin de la langue 
anglaise 11 apprend donc cette 
langue s’il a l'intention de 
changer de milieu.

"Le bilinguisme, a déclaré 
le professeur Lundgren. est 
déterminé par la mesure dans 
laquelle on doit vivre avec une 
seconde langue. Si l’on doit 
être bilingue, on devient bilin­
gue ", Selon lui, le bilinguisme 
est plus important pour les 
francophones du Québec, en­
tourés de la masse anglopho­
ne de l'Amérique du nord, 
qu'il ne l'a été pour la popula­
tion d'expression anglaise du 
Québec
Résidences luxueuses

11 est très difficile de re­
produire ces cartes, signale 
le communiqué de l'université 
McGill Présentement, il n'en 
existe que quatre copies ori­

ginales Elles pourraient s'a­
vérer très utiles aux firmes 
publicitaires et aux sociolo­
gues, signale-t-on

Ainsi un commerçant d'ali­
ments ' kosher' pourrait grâ­
ce à ces cartes, découvrir des 
secteurs de la ville qui sont 
habités par bon nombre de 
Juifs et dont il ne soupçon­
nait même pas l’existence

Un autre commerçant dési­
rant distribuer une publication 
intéressant des francophones 
de niveau intellectuel élevé 
saurait par le même moyen 
trouver quelles librairies ap­
provisionner

Des boutiques d’exclusivités 
s’installeraient dans des quar­
tiers à nouvelle affluence

Des propriétaires de biens 
mobiliers pourraient à la lu­
mière des mêmes cartes ju­
ger des quartiers favorables 
à la construction de résiden­
ces luxueuses

Cette méthode d'utilisation 
géographique des données du 
recensement fédéral, signalée 
par le communiqué de l'uni­
versité McGill, n'est cepen­
dant pas un précédent En dé­
cembre 1966, le professeur 
Emile Gosselin de l’universi­
té de Montréal avait établi une 
projection géographique de la 
misère à Montréal, sur la base 
des données du revenu et de di­
verses variables indiquant des 
niveaux de pauvreté

AVIS

AVIS est par les présentés donne 
qu'un contrat signe le 16 ovni, 1968, 
sous les termes duquel toutes les cre 
onces présentes et futures de Alpine 
Textiles Inc furent vendues a la Ban 
que Canadienne Impériale de Com 
merce, fut enregistre le 18 avril, 1968 
au Bureau d'Enregistrement, Division 
d'Enregrstrement de Montreal. PO 
sous le numéro 2056512

Banque Canadienne Impériale 
de Commerce

COUVER N EM ENT
DU

DEMANDE
MEDECINS - HYGIENE PUBLIQUE

Traitement initial jusqu'à $14.500 pour le medeon et jusqu'à 
$16,600 pour le médecin spécialiste en hygiene publique au 
ministère de la Santé. Postes vacants dans les Unîtes sanitaires 
suivantes

Bonaventure Jacques Carti
Chambly Kamouraska
Charlevoix Loretteville
Chicoutimi Maskinonge
Gospe Ouest Matone
Gatineau Matapedia
Hull Megantic
Mes de la Madeleine Papineau

Rouyn Noranda
Saguenay
Stanstead
St Hyacinthe
Temiscommgue
Temtscouata
Yamaska

Coordonner toutes les activités figurant au programme établi 
par le ministère de la Santé dans le domaine de l'hygiene 
publique su» le territoire desservi par l'Unité sanitaire

Etre membre du College des Médecins et Chirurgiens du 
Quebec

Concours 68PS 2120 S’inscrire avant le 15 mat 1968 en 
ayant soin d'indiquer la localité qui vous interesse

Formation des secretaires trésoriers
Verifier l'utilisation des octrois ou prêts consentis aux muni­
cipalités

SECRETARIAT DE LA PROVINCE COMMISSION DES VA­
LEURS MOBILIERES {Montreal)
Etude et analyse financière dans le domaine relie au commerce 
des valeurs mobilières

MINISTERE DES FINANCES (Quebec et Montreal!
Elaboration de regies budgetaires et etude de projections fi 
nonoeres.
Contrôler l'execution du budget

MINISTERE DES FINANCES (Caisse de depot et placement> 
(Montreal)
Procédé» aux analyses necessaires a la gestion optimum des 
capitaux dont I Etat dispose

QUALITES REQUISES
Licence ou maîtrise en saences commerciales, ou baccalaureat 
en commerce et au moins 2 années d experience professionnelle, 
ou membre d une association reconnue de comptables pro 
fessionnels
Concours 68P 2103

MINISTERE DES AFFAIRES MUNICIPALES 
BUREAU DU PLAN

Postes a Quebec
Traitement initial jusqu'à $12,300 selon la competence 

AGENTS EN AMENAGEMENT - Service des etudes en urbanisme 
Assurer la responsabilité des operations de conception et de 
contrôle reltees a l’élaboration et a lexecution des plans 
d'urbanisme
Diplôme universitaire en urbanisme et experience pertinente 
Concours 68SU 2105

AGENTS EN STRUCTURE MUNICIPALE - Service de etudes de
structure

A Dinger le operations reliees au regroupement des muniapa
lites, y compris la coordination, les etudes et la consultation 
auprès des conseils municipaux interesses
Diplôme universitaire en sciences de l odmimstration ou en 
sciences de l'homme, de preference en economique ou sciences 
politiques et quelques années d'expérience dons le domaine 
municipal

B les méthodes d animation sociale et les mécanismes
d action propres o faciliter l'intégration des structures mu 
nicipales
Diplôme universitaire en sciences de l'homme et quelques an 
nees d'expérience dans le domaine municipal 
Concours 68SS 2105

AGENTS DE DEVELOPPEMENT URBAIN - Ser vice des etudes 
en Développement economique et social 

A Assumer la responsabilité d’un programme de recherche oriente 
vers la constitution d un cadre comptable opérationnel et 
d une programmation budgetaire quinquennale des dépensés 
des municipalités
Diplôme universitaire de preference en economique et quel 
ques années d'expenence dans l'analyse des variables econo 
miques

B Recherche, évaluation et analyse des données relatives au de
veloppement economique, a l'administration et a l'amenage­
ment du territoire des municipalités
Diplôme universitaire en economique, mathématique ou en 
statistique et experience en informatique 
Concours 68SD 2105

S’inscrire avant le 6 mai en ayant soin d'annexer une attestation 
officielle d etudes

AGENTS DE LA GESTION FINANCIERE 
Traitement initial jusqu a S 1 1,780 

selon la competence 
Possibilité de carrière jusqu a S 1 3 860

POSTES
MINISTERE DU REVENU Quebec et Montreal

Verification ou cotisation des impôts, taxes et droits fiscaux 

MINISTERE DE L EDUCATION Quebec)
Responsable de la comptabilité generale et du contrôle budge 
taire a la Direction de l'éducation permanente

MINISTERE DES AFFAIRES MUNICIPALES Inspecteur ver,f.ca 
teur, Quebec)
Visiter les bureaux des municipalités afin de s'assurer que les 
livres et registres sont tenus suivant la loi

S inscrire avant le 10 mai 1968 en ayant soin d'indiquer le poste qui 
vous interesse

ANALYSTE DES PROCEDES ADMINISTRATIFS - Traitement
initial jusqu a $14,375 selon la competence Divers ministères 
postes a Quebec
Etude et analyse de^ méthodes de travail en vue d une utilisa 
tion optimale des ressources humaines et materielles 
Formation universitaire dans une discipline appropriée ou for 
motion secondaire avec experience exceptionnelle et compe­
tence reconnue de l analyse des procédés administratifs 
Concours 68PP 2108 S'inscrire immédiatement

AGENT DE CREDIT INDUSTRIEL - Traitement initial jusque 
$10.800 selon la competence Office du credit industriel du 
Quebec, ministère de I Industrie et du Commerce postes a 
Quebec
Etudier les demandes d emprunt provenant d'entreprises manu­
facturières Analyser leur rentabilité et évaluer leurs projets 
d expansion Adrrxnistrer les prêts consentis 
Diplôme universitaire en saences commerciales economiques, 
en genie ou autres disciplines appropriées, et ou moins deux 
ans d experience reliee a la fonction de l'agent 
Concours 68PCI-2102 S'inscrire avant le 30 avril 1968.

ANALYSTE EN INFORMATIQUE - Traitement init.al jusqu'à 
$14 375 selon la competence Divers ministères, postes a Que­
bec et Montreal
Etude et analyse de projets a soumettre au traitement par 
Ordinateur
Diplôme universitaire ou formation secondaire avec experience 
per tinente de l'analyse et de la programmation 
Concours.68P 2108 S'inscrire avant *e 10 mai 1968

AGENT D INFORMATION - Traitement initial jusqu'à $10 770 
selon la competence Office d information et de publicité du 
Quebec
Postes Sous la direction de l'Office d'information et de publi 
cite les titulaires exerceront leurs fonctions dans les divers 
ministères, commissions, offices et regies.
Diplôme en sciences de l'homme ou toute outre discipline uni­
versitaire appropriée ou experience exceptionnelle et compe 
tence reconnue dans le dombine de l'information 

Concours 68P 2104 S'inscrire avant le 3 mai 1968

O n peut consulter des avis de concours plus complets dans 
tous les bureaux du Gouvernement du Quebec

Les personnes qui désirent prendre port a ces concours de* 
vent s'inscrire directement a la Commission de la fonc­
tion publique du Quebec en remplissant le questionnaire 
demande d emploi" qu'on peut se procurer aux bureaux de 

la Commission:

710, Place d'Youville, suite 700, Quebec 4 
1454 rue de la Montagne. Montreal 25 

et aux bureaux locaux des minsteres dans chaque region

Seules les candidatures accompagnées d'une attesta­
tion officielle d etudes sont considérées. Priere d indiquer 
la fonction qui vous intéressé et le numéro de concours cor 
respondent. Si vous poser votre candidature* o plus d'une fonc­
tion il est essentiel de soumettre une demande d'emplo, distinc­
te dons chaque cos

AVIS
AVIS est donne qu'un nantissement 
et transfert de toutes dettes présen­
tes et futures de Arrow Products Itee 
o Continental Factors Corporation et 
execute le 9 avril 1968 o ete enre 
gistre ou Bureau d Enregistrement de 
Montreal le 18 avril sous le numéro 
2056523

AVIS
AVIS est par les présentés donne 
qu'un contrat, signe le 25 février, 
1966 ef enregistre le 3 mors, 1966 
sous le numéro 1893417 sous les ter 
mes duquel toutes les creances futu­
res dues a Alpine Textiles Inc furent 
vendues o la Banaue Toronto Domt 
nion, fut cancelle le 18 avril, 1968, 
sous le numéro 2056457

AVIS
AVIS est par les présentes donne que 
le contrat de vente en date du 4 avril 
1968 a La Banque Toronto Dominion 
de toutes dettes, présentés ou futures, 
payables a Wolfus & Schechter Fur 
Mfg Inc a ete enregistre au bureau 
d'enregistrement de la division d'en 
registrement de Montreal le llieme 
jour d'avril 1968 sous le numéro 
2055214

Date ce lôieme jour d'avril 1968

LA BANQUE 
TORONTO-DOMINION

AVIS
AVIS est par les présentes donne 
qu’ur. contrat execute le 3 avril, 
1968, en vertu des clauses duquel 
toutes les dettes présentés et fu­
tures de CLOVER TEXTILES INC qui 
sont dues a LA BANQUE DE MONT 
REAL, ont ete acquittées, re assignees 
et re transferees a CLOVER TEXTILES 
INC a ete enregistre le 16 avril, 
1968 au bureau du registraire pour 
la division d enregistrement de Mont 
real sous le numéro 2055651

Montreal, le 17 avril 1968

BRODIE6 POLISUK
Avocats

AVIS
AVIS est par les présentes donne que 
le 18 avril 1968 sous le no 2056427 
il a ete enregistre au Bureau d'En 
registrement de Montreal un contrat 
de vente, cession et transport par 
Israel Exchange Inc a la Banque de 
Nova Scotia une banque Canadien 
ne a charte, de l'universalite des 
creances et comptes de livres, actuels 
ou futurs de la dite compagnie Cet 
avis est donne conformement aux dis 
positions de l'Article 1571 (d) du 
Code Civil de la Province de Que 
bec

Montreal, le 18 avril 1968

La Banque de Nova Scotia

AVIS
AVIS est par les présentes donne con 
♦armement o ( article 1571 (d) du Co 
de Civil, qu'un acte de transfert et 
cession de toutes les creances presen 
tes et futures de Pierre Marchand et 
Pierre D Lambert agissant sous les 
nom et raison sociale de STUDIO 
DENTAIRE L M S Enrg, ayant sa prin 
cipale place d affaires a Montreal au 
no 3333 Cavendish suite 450, en fa 
veur de la Banque Canadienne Na 
tionale. en date du 17 avril a ete en 
registre au bureau de la division d'en 
registrement de Montreal, le 22 avril 
1968 sous le no 2057222

Montreal le 22 avril 1968

BANQUE CANADIENNE 
NATIONALE

AVIS
AVIS est par les présentes donne, 
conformement a l'article 1571 D du 
code civil de la Province de Quebec, 
que Shamrock Fish Ltd dont la prin­
cipale place d'affaires dans la Pro­
vince de Quebec est situee dans le 
district judiciaire de Montreal, Q ue 
bec a transporte toutes ses creances 
et comptes de livres actuels et futurs 
a La Banque Provinciale du Canada 
a titre de garantie, par acte portant 
la date du 8ieme jour du mois 
d'avril 1968 et enregistre au Bureau 
de la division d enregistrement de 
Montreal le llieme jour du mois 
d'avril 1968 sous le numéro 2055215.

Date o Montreal. P.Q 
ce 16e jour d’avril 1968

LA BANQUE PROVINCIALE 
DU CANADA

MINISTERE DES 
TRAVAUX PUBLICS 

DU CANADA
REGION DE LA CAPITALE

APPELS D OFFRES
Des soumissions cachetées, adres 
sees au: Surveillant des appels d'of 
fres. Région de la Capitale, Ministère 
des Travaux publics, édifice Bonaven- 
ture. 310 rue Elgin Ottawa 4 
(Ont.) et portant sur l'enveloppe la 
mention "SOUMISSION POUR AP 
PROVIS ION NE ME N T D'ENERGIE 
ELECTRIQUE AU CENTRE DU REVE 
NU NATIONAL ET DES DONNEES 
FISCALES OTTAWA (ONT.) seront 
reçues jusqu'à 3 00 heures de l'opres- 
midi (heure normale de l est), le mar­
di, 14 mai 1968
On peut se procurer les documents de 
soumission sur dépôt de $50 sous 
forme d'un cheque bancaire vise eta 
bli au nom du Receveur General du 
Canada, par l'entremise du bureau 
de la distribution des plans, piece 
134 edifice Bonaventure, 301, rue 
Elgin, Ottawa et on peut les consul 
ter aux bureaux de l'Association des 
Constructeurs a Hull, Montreal et Ta 
r’onto et Builders Exchange a 
Ottawa
Le dépôt sera rems des que les docu­
ments seront renvoyés en bon état 
dans le mois qui suivra le jour du 
decachetage des soumissions

On ne tiendra compte que des sou­
missions qui seront presentees sur les 
formules fournies par le Ministère et 
qui seront accompagnées du dépôt 
spécifié dans les documents de sou- 
mrsion

BUREAU DÉPOSITAIRE DES SOU 
MISSIONS Les sous entrepreneurs 
pour les ouvrages d'électncite doivent 
presenter leurs soumissions par l en 
tremise du Bureau depositaire des 
soumissions, 196, avenue Bronson, Ot 
tawa, Ontario au plus tord à trois 
heures de l'après-midi (heure normale 
de lest), le mardi. 7 mai 1968 con 
♦armement au document "Procedures 
et principes canadiens. Types régis­
sant les bureaux de soumissions de 
posées lors des projets du gouverne 
ment federal' . premere edition. 22 
mars 1963

Le surveillant des appels d'offres
JEAN DROUIN

AVIS
AVIS est par les présentes donne que 
le contrat de vente en dote du 11 
avril 1968 a La Banque Toronto 
Dominion de toutes dettes présentes 
ou futures payables o Lenkar Ltd a 
ete enregistre au bureau d enregistre 
ment de la division d enregistrement 
de Montréal le 18ieme jour d avril 
1968, sous le numéro 2056572

Date ce 18ieme jour d'avril 1968

LA BANQUE 
TORONTO-DOMINION

AVIS
AVIS est par les présentés donne que 
le contrat de vente en date du 27 
mars 1968 a La Banque Toronto 
Dominion de toutes dettes, présentes 
ou futures, payables a Jolies Juniors 
Inc o ete enregistre au bureau d'en­
registrement de la division d'enregis 
trement de Montreal le lôieme jour 
d'avril 1968, sous le numéro 2055587

Date ce lôieme jour d'avril 1968

LA BANQUE 
TORONTO-DOMINION

AVIS
AVIS est par les présentes donne, 
conformement a l'article 1571'd) du 
code civil, que Downie Screen Pro­
cess Supplies (DSPS) Limited dont le 
siege principal des affaires dons la 
Province de Quebec est situe dans le 
District Judiciaire de Montreal a 
transporte toutes ses creances et 
comptes aux livres actuels et futurs 
o La Banque Toronto-Dominion, o ti 
tre de garantie, par acte portant la 
date du llieme jour d'avril 1968 
et enregistre au Bureau d'Enregistre 
ment de la Division d'Enregistrement 
de Montreal le 17teme jour d'ovni 
1968 sous le numéro 2056049.

Ce 18ieme jour d'avril 1968

LA BANQUE 
TORONTO-DOMINION

AVIS
AVIS est par les présentes Honne, 
conformement a l'article 1571(d) du 
code civil, que Mechanical Equipment 
Company Ltd dont le siege principal 
des affaires dans la Province de Que 
bec est situe dans le District Judi 
ciaire de Montreal, a transporte 
toutes ses creances et comptes aux 
livres actuels et futurs a La Banque 
Toronto Dominion, a titre de ga­
rantie, par acte portant la date du 
8ieme jour d'avril 1968 et enregistre 
ou Bureau d Enregistrement de la Di­
vision d'Enregistrement de Montreal 
le 17ieme jour d'avril 1968, sous le 
numéro 2056050

Ce 18ieme jour d'avril 1968

LA BANQUE 
TORONTO-DOMINION

APPEL D OFFRES

Des soumissions cachetées adressées 
au soussigné et portant sur ('envelop 
pe la mention "LA POSE DES INS 
TALLATIONS D ECLAIRAGE D'AERO 
PORT, Y COMPRIS L INSTALLATION 
DES BALISES LUMINEUSES A FAIBLE 
INTENSITE D'APPROCHE 04 A L AE 
ROPORT DE GAGNON GAGNON 
PO" seront reçues jusqu'à 3 00 heu 
res de l'apres-midi. heure avoncee de 
l'est le 10 mot 1968 pour les travaux 
ci-haut mentionnes a l'aéroport de 
Gagnon, Gagnon P O

Les plans, devis et documents qui s’y 
rapportent peuvent etre obtenus sur 
demande ou bureau de l'Acheteur re 
gional Ministère des Transports, 
chambre 162, Edifice de l'Adminis 
♦ration régionale, Aéroport Interna 
tional de Montreal, Dorval. P O sur 
reception d'un cheque vise de $50 
fait au nom du Receveur General du 
Canada

M Baribeau
Directeur regional.
Services de l'Air.

Ministère des Transports 
Aéroport Int de Montreal,
Dorval, P Q 
Le 8 avril 1968

( W \l> \
Province de Quebec
District de Montréal

COUR PROVINCIALE
No II' 890
I \ ( OMI’ \<,MI I) \SSI
R ANC I BU AIR. corporation 
légalement constituée, ayant sa 
principale place d'alTaires. dans 
les cité et district de Montréal:

Demanderesse 
- contre -

JOHN K ftt Ci AN. gentilhomme, 
résidant au 29 Millard. I eomms- 
ter. Massachusetts. Flals-t nis 
d'Amérique.

Défendeur
PAR ORDRE DE LA COUR
II est enjoint au défendeur JOHN 
K. RHGAN a l'intention duquel 
une copie du bref et de la décla­
ration a été laissée au greffe de 
celle Cour, de comparaître dans 
un délai de trente ( JO) jours
Montréal, le 19 avril I9h8.

CLAUDE DUFOUR
Greffier- Adjoint

Mes Blain. Piehé & Ass ,
I40,s rue Reel, suite J(X).
Montréal. Que..
Avocats de la demanderesse

C AN AD A
Province de Quebec
District de Montréal

COUR SUPERIEURE
No 749,161
C Ri I INS IFN I RM I COM - 
PANA, une compagnie incorpo­
rée selon la loi et ayant son siège 
social et principale place d’affaires 
dans lu ville et district de Mont­
réal,

demanderesse.
-, vs -

RAM AA AA 1 \RKI SS AGI N 
CA INCUR PO R A T FI), une- 
compagnie incorporée selon les 
lois des ftats-llnis, autorisée a 
faire affaires dans la Province de 
Québec.

défenderesse
PAR ORDRE DE LA COUR

Il est ordonné a la défenderesse 
de comparaître d'ici un mois, co­

te d'un Bref et Déclaration étant 
tissée a son intention au Greffe.

Montréal, le 19 avril I9h8.
A BRODEUR

Député • Rrotonotairc
ROBINSON SHEPPARD 
DRYMER & SHAPIRO
Avocats
Suite 612. Place Victoria 
Montréal I. P.Q.
Tel. 878-26JI

VENTE PAR BAILLI

Soumission demandée pour vente en 
bloc des équipement et machinerie 
usages pour usine de sechoge de pe 
tit lait de fromage comprenant evo 
porateur. deux rouleaux, moulonge 
prechauffeur, bouilloire Volcano de 
300 H P et autres accessoires d ope 
rations Cet équipement peut etre 
examine jeudi le 25 avril 1968 de 2 
a 4 heures de l opres midi

Cette machinerie appartenant a Jean 
Chamberland. Plantagenet Ontario 
est situee dans un emplacement (au­
trefois vieille fromagerie! loue par 
ce dernier de la Cremene Plantoge- 
net Ltee , o Plantagenet, Ontario, 
Comte de Prescott

Les soumissions doivent être scellees 
et accompagnées d'un cheque accep­
te au montant de la soumission

Les soumissions davent être expediees 
a Mr Richard A Silmser, bailli, 414 
ouest rue Deuxieme Cornwall. Onto 
no au plus tard lundi le 29 avril, 
1968 a 4 heures de l opres midi

Il est entendu que les soumissionnaires 
devront demenager I équipement a 
leurs frais, le plus tard le 3 mai, 
1968 et qu'aucune vente pour item 
individuels sera acceptée

Richard A Silmser, bailli 
414 ouest rue Deuxieme 
Cornwall Ontario

< \V\D\
Province de Québec
District de Montréal

COUR SUPERIEURE
No 74K 307
DAMI III 1 I N Alix ANDR A- 
KOI aide-cuisinière, épouse 
commune en biens de Demetrios 
Douvris. domiciliée et demeurant 
dans les cité et district de Mont­
réal.

Demanderesse

- VS -

DI Ml I RIOS DOt A RIS. autre­
fois domicilié au 4Â07 rue Hut­
chison. dans les cité et district de 
Montréal, et maintenant de lieux 
inconnus.

Défendeur

PAR ORDRE DE LA COUR

Le défenseur. Df Ml TRIOS 
DOt A RIS. est par les présentes 
requis de comparaître dans un 
délai de trente lours a compter de 
la dernière publication I ne copie 
du bref d’assignation et de la dé­
claration a été laissée au greffe de 
la Cour Supérieure 'a son intention

Montréal, le 17 avril 1968

HW BRODEUR
Rrotonotairc adjoint ( .S M

Me Marcel I andrx.
Avocat.
s126 Avenue du Parc.
Montréal. P Q
Procureur de la demanderesse

CANADA 
Province de Quebec
District de Montréal

COUR SUPERIEURE
No 749 509
RK HI R M A 'i I R. giirvon de t.i- 
blc. domicilié et demeurant au 
65^ rue Breaull. Ville Jaequev 
C artier. District de Montréal.

- et -

D \ MI IR \ \(,()ISf (il MSI. 
épouse contractuellement séparée 
de biens de RO(.l R D W II), 
danseuse, domiciliée et demeurant 
au ■'SriS. 1ère \\c RosemoTit. dis­
trict de Ma) ntréal.

Demandeurs

M \R( I l SIM ARD. 11 (ientillv 
a l ongueuil. district de Montréal, 
et ou 57 ouest. St-C harles a I on- 
gueuil, district de Montréal, 
et ou 92l(> 10e Ave .1 Ville St
Michel, district de Montréal, et 
maintenant de lieux inconnus.

I )éfendeur

PAR ORDRE DE LA COUR
I e défenseur M ARC I I SIM ARD 
est par les présentes requis de 
comparaître dans un délai de 
trente jours a compter de la der­
nière publication. Une copie du 
bref d'assignation et de la décla­
ration a été laissée au greffe de la 
(Dur Supérieure a son intention.

Montréal, 19 avril I96K

H W BRODEUR
Rrotonotairc adjoint ( SM

Me I uc Cieoffrov.
Avocat.
403 est. Sherbrooke.
Montréal

Hydro-Québec

APPEL D OFFRES 
GPE-68-10090 

pour 10H30 a.m. 
heure de Montreal 

le mardi 7 mai 1968 

Centrale High-Falls 
(Comté de Papineau) 

TRAVAUX CIVILS et TRAVAUX 
D INSTALLATION ELECTRIQUE 

POUR L ADDITION D UN 
DEPART DE LIGNE A IlSkV

Toutes les conditions du present appel 
d'offres sont contenues dans le docu 
ment lequel est disponible pour exa 
men et peut etre obtenu contre un 
paiement NON REMBOURSABLE de 
$25 pour chaque exemplaire complet, 
cheque vise ou mandat payable a 
I Hydro Quebec, du lundi ou vendre 
di inclusivement de 8h30 a.m. o 4h45 
p m o l'endroit suivant;

Direction des Contrats 
Bureau no 809 
HYDRO-QUEBEC 

75 ouest, boni Dorchester 
Montreal 1 P Q

Un depot de TROIS MILLE DOLLARS 
($3,000) cheque vise payable a 
l'Hydro Quebec et remboursable sous 
condition doit accompagner la sou­
mission. *

Seules les personnes, sociétés, corn 
pagnies et corporations ayant leur 
principale place d'affaires au Que 
bec et qui auront obtenu le docu 
ment d'appel d'offres directement de 
l'Hydro Quebec sont admises a sou 
missionner.

l'Hydro-Quebet se reserve le droit de 
rejeter l'une quelconque ou toutes les 
soumissions reçues.

Les co-secretaires
B LAÇASSE - W E JOHNSON

Montreal le 18 avril 1968

CONDI REALTIES INC

AVIS DE LA DEMANDE 
D ABANDON DE CHARTE

Prenez avis que la compagnie CONDI 
REALTIES INC , une corporation le 
gaiement constituée en vertu de la 
Premiere Partie de la loi des Compa 
gmes du Québec ayant son bureau 
chef a Montreal, demandera au se 
cretaire de la province la permission 
d abandonner so charte conforme 
ment aux dispositions de la Loi des 
Compagnies

Montreal, le 18ieme jour d avril 1968

GINETTE MINEAU
Secretaire

APPEL D OFFRES

Des soumissions cachetées adressées 
au soussigné et portant sur l'envelop 
pe la mention LA POSE DES INS 
TALLATIONS D ÉCLAIRAGE D'AERO­
PORT Y COMPRIS l INSTALLATION 
DES BALISES LUMINEUSES A FAIBLE 
INTENSITE D’APPROCHE 29 ET 
l INSTALLATION DE FEUX D IDEN 
TIFICATION DE SEUIL DE LA PISTE A 
l AEROPORT DE MANICOUAGAN, 
MANICOUAGAN, P Q " seront reçues 
jusqu'à 3 00 heures de l'apres-midi, 
heure avancée de l est, le 10 mai 
1968 pour les travaux ci haut men 
tionnes a l'aéroport de Manicouagan, 
Manicouogan P Q

les plans, devis et documents qui s'y 
rapportent peuvent etre obtenus sur 
demande au bureau de I Acheteur re 
gional, Ministère des Transports 
chambre 162. Edifice de l'Adminis­
tration régionale, Aéroport Inter­
national de Montreal. Dorval PQ 
sur reception d'un cheque vise de 
$50.00 fait au nom du Receveur Ge 
neral du Canada

M Baribeau
Directeur regional.
Services de l'Air

Ministère des Transports,
Aéroport Int de Montreal,
Dorva! P Q 
Le 8 avril 1968

VILLE DE LAVAL
Avis est par les prescrites donne 

que la ville de Laval s'adressera a 
la legislature de la province de Que 
bec a sa prochaine session, pour 
l'adoption d'une loi sur les matières 
suivantes:

1Réglementer sur l'usage de l'e 
cusson, des armoiries ou du 
nom corporatif de la ville.

2. - Réglementer la suspension des
permis de construction dans 
certains cas.

3. - Permettre la refonte et la con­
solidation des reglements de 
zonage.

4. - Prévoir peine plus severe en
Cour Municipale pour des per 
sommes effectuant des travaux 
sonnes effectuant des travaux
sans permis.

5. - Réglementer les entrees char­
retières sur les lots non bâtis

6. - Permettre de nommer et de
changer le nom des rues pri­
vées

7. -Réglementer la cession de ter
rains necessaires a l'ouverture 
ou a l'elargissement de la voie 
publique

8 - Réglementer les affiches ou en 
seignes.

9.-Confirmer les procedures des 
reglements de zonage.

10 - Réglementer sur la rénova 
tion urbaine et le reamenage 
ment de secteurs mal lotis.

11.- Modifier l'article 129 de la Loi 
des Cites et Villes concernant 
la production des resolutions 
par toute compagnie a fonds 
social appelée a voter a une 
election

1 2.-Modifier l'article 135 de la Loi 
des Cites et villes en ce qui 
regarde la date ou les muta 
tiens peuvent être enregistrées 

1 3.-Modifier les articles 137 et 140 
de la Loi des Cites et Villes 
quant au nombre de voteurs 
dans chaque arrondissement 

14.-Modifier la Loi des Cites et 
Villes en ce qui concerne les 
corrections a être apportées a 
la liste electorate

1 5 -Modifier ( article 171 de la Loi 
des Cites et Villes concernant 
les honoraires exigibles de ceux 
qui veulent se procurer la liste 
électorale.

16 - Modifier l'article 8 de la Loi 
13 14, Elizabeth 11, chap 89, 
concernant la division de la 
ville par quartiers.

1 7.- Mofifier l'article 11 de la Loi 
13 14 Elizabeth II, chap. 89, 
concernant la representation 
dans chacun des quartiers.

18 - Modifier la procedure de l'e 
lection du maire ou d'un éche- 
vin par le conseil.

1 9 -Modification de l'article 485 de
la Loi des Cites et Villes pour 
permettre à l'estimateur de fai­
re un rôle de valeurs locatives 
séparé du rôle general 

20 -Exemption du paiement au 
Gouvernement de la Province 
des licences pour les véhiculés 
automobiles.

2 1Modifier, le paragraphe 8 de
l'article 429 de la Loi des Ci­
tes et villes concernant le 
fonds prevu pour parcs et ter­
rains de jeux.

22 .- Modifier la Loi concernant le 
mode d'imposition de la taxe 
spéciale pour paiement des tra- 
veaux municipaux déjà execu­
tes

23.-Modifier la Loi des Cites et 
Villes concernant les biens non 
imposables.

24 - Modifier la Loi des Cites et
Villes concernant les modalités 
d'emprunt pour l'execution des 
travaux permanents.

25 .-Modifier la loi des Cités et Vil­
les concernant la procédure a 
suivre pour décréter des em­
prunts temporaires.

26 .- Modifier la loi des Cites et vil­
les aux fins de décréter des 
travaux par resolution.

27 - Modifier la loi des Cites et
Villes pour établir des rôles de 
repartition du coût des tra­
vaux permanents.

28. - Modifier la Loi des Cites et
Villes concernant les pouvoirs 
de normaliser les taux pour les 
services d'égouts, d'aqueduc, 
de pavage, de trottoirs, de 
chaînes et d'éclairage de rues.

29. - Établir des procédures con
cernant l'utilisation des deniers 
disponibles sur les reglements 
d emprunts ou des déficits sur 
certains reglements 
Et pour toute autre fin qui lors 

de I etude et de la presentation des 
amendements à la charte de la ville 
de Laval, pourrait être dans l'intérêt 
de la ville et de ses contribuables.

Ville de laval, ce Ile jour 
d'avril 1968

Le Procureur de la ville de Laval,
ROGER SAVARD. c.r
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Lettre de Grande-Bretagne

Le vol des objets d'art anciens devient une véritable épidémie
de notre correspondant. Paul Ginestier

LONDRES Les divers ava­
tars de la monnaie ont insuf­
flé une nouvelle vigueur à un 
commerce qui se développait 
déjà rapidement celui des 
antiquités Parallèlement et 
avec une vitesse étonnante se 
développent des activités en 
marge de la loi basées sur la 
contrebande soit d'objets 
achetés en tout bien tout hon­
neur mais dont l'exportation 
est interdite, soit le plu> sou­
vent d'objets volés méthodi­
quement et choisis avec goût. 
La liste de ces cambriolages 
s allonge d'une manière si 
impressionnante que Scotland 
Yard ne doute pas d'avoir af­
faire à un ou plusieurs gangs 
internationaux admirablement 
organisés et travaillant selon 
les commandes passées par 
des experts en objets d'art 
ancien. Voici la fin de cette 
liste, depuis l'automne der­
nier:

Lord Claud Hamilton est 
cambriolé, on emporte la to­
talité de sa célèbre collection 
de jade et de pendules estimée 
à 25.000 livres ($71,000) rien 
d'autre n’est touché, même 
des objets de grande valeur'

Lord Peel, vol d'objets 
anciens valant 8.000 livres 
($22,000).

Mr Elmore Jones;: vol de la 
totalité d'une collection de 
monnaies anciennes d'argent 
estimée à 25,000 livres ($71.- 
000).

Colonel Bibby of Epson vol 
d'un service de table en ar­
gent estimé à 15,000 livres 
i $42,000).

Lord Fitz-William vol d une 
collection d'argenteries an­
ciennes valant 20,000 livres, 
avec des pièces uniques qui 
avaient fait l'objet d'un repor­
tage fort précis dans la Revue 
de la ‘gentry'' anglaise. 
Country Life, qui avait aussi 
publié un plan du Château de 
Melton où elle se trouvait

Nous arrêtons ici la liste 
pour ne pas ennuyer nos lec­
teurs. mais elle se poursuit 
comme un Almanach du Gotha 
un grand nombre de grands 
noms y passent

Entre 66 et 67, le nombre 
des vols en général a augmen­
té de 16% et 250 compagnies 
d’assurance ont dû payer plus 
de 15 millions livres ($43 mil­
lions) aux victimes. Par con­

tre. les vols spécialisés d an- 
tiquités ont. eux. augmenté de
30%...

Scotland Yard a la preuve 
que la plupart de ces objets 
acquis à- la foire d'empoigne 
sont exportes vers l'Améri­
que. Deux raisons majeures 
d'une part les prix sont en 
général triples: d'autre part 
la police là-bas semble se 
desintéresser de ces choses 
elle a bien d'autres chats à 
fouetter que de se lancer 
dans ce genre d'affaire qui 
nécessite d interminables en­
quêtes et qui. ma foi. ne'fait 
aucun mal au pays 11 suffit de 
comparer les trafiquants d'an­
tiquités et de drogues pour 
comprendre que la police amé­
ricaine semble vouloir dire 
qu'il appartient aux aristocra­
tes anglais de se hausser à 
la hauteur de leurs ancêtres 
et de mieux garder leurs 
châteaux!

La police anglaise estime 
qu'en plus des filières dites 
"ordinaires " (bagages des tou­

ristes. colis et exportations 
"normales " avec des faux 

certificats doriginei. la bro­
che la plus ouverte est celle 
qui passe par les bases mili­
taires aériennes américai­
nes en Grande-Bretagne, où 
les membres des forces U S 
retournant au pays s'embar­
quent sans contrôle douanier 
britannique, souvent avec des 
quantités de bagages à faire 
frémir Le Chef de la U S. 
Air-Force stationnée ici ma­
nifeste une indignation du 
meilleur aloi: 'Nous ne som­
mes au courant de rien Aucun 
indice ne permet de supposer 
que nos avions qui naturel­
lement sont chargés de con­
tainers remplis d'objets ap­
partenant au personnel mili­
taire sont utilisés pour une 
telle contrebande. D'ailleurs, 
nous vérifions de temps en 
temps et n'avons jamais rien 
trouvé".

Certes il est vrai que les 
lies Britanniques sont encore 
un immense réservoir d'anti­
quités et que les grandes mai­
sons, pleines de trésors abon­
dent: songez que la profession 
des chambellans y comporte 
encore 600 membres! Néan­
moins tout cela n est pas iné­
puisable et Scotland Yard, en 
plus de son rôle traditionnel

de pourchasser les voleurs, 
cherche en l'occurrence à 
sauver ce qui reste du patri­
moine national 

En cette atmosphere d'aus­
térité. la Reine Elizabeth a 
voulu contribuer au salut com­
mun elle autorise l'Amirauté 
à disposer du yacht Royal 
" Britannia ' pour d autres 
occasions que les voyages 
officiels II est vrai que de­
puis 10 ans un député tra­
vailliste écossais. M Emryn 
Hughes, sest attaqué à la 
toile extravagance du Bri­

tannia'' avec une ténacité de 
boule-dogue et un mauvais 
goût qui fit frémir bien des 
gentlemen. On ne saurait nier 
que les statistiques sont un 
peu effrayantes 

en personnel sont attachés 
au yacht royal un contre-ami­
ral. 10 commandants et capi­
taines, 6 lieutenants et 233 
sous-officiers et marins En 
moyenne depuis sa mise en ser­
vice en 1954 le Britannia fut 
utilisé 17 semaines par an et 
la note de frais s'est montée 
à la coquette somme de 8 
millions de livres'

Mr Hughes suggère que ce 
navire soit utilisé pour emme­
ner en croisière des orphelins 
ou des mineurs atteints de la 
silicose; un autre député sug­
gère de louer le navire et son

Orienteurs 
ou recruteurs

Monsieur le ministre.
Inclus copie d'une lettre adres­

sée par le capitaine Bony du een 
tre de recrutement des forces 
armées à M Bernard Heppell. 
chef du service d'orientation des 
régionales en bas de Québec en 
ont reyu une semblable II vou­
drait apparemment que nos orien­
teurs deviennent des officiers de 
recrutement pour Ottawa.

Je me suis opposé à ce voyage 
"Si Ottawa doit rompre ses re­

lations diplomatiques avec le Ga­
bon. parce que ce pays a invité le 
ministre de 1 éducation du Que­
bec en passant par-dessus la tête 
d'Ottawa, de quel droit Ottawa 
mvite-t-il nos officiers d'orien­
tation en passant par-dessus la 
tête du ministre de l'éducation du 
Québec et des commissions sco­
laires régionales’'' Il doit savoir 

> que Leducation est laissée aux 
provinces et que c'est leur do­
maine exclusif

LS-PH RIOUX

equipage au plus offrant 
Les athées anglais se sont 

formés en association appelée 
Humaniste, qui vient de lancer 
une campagne pour l’abolition 
de l’enseignement religieux 
obligatoire dans les écoles 
Elle se vante d'avoir 4.(XK) 
militants, soit autant que 
l'église anglicane a de cler­
gy men.

Naturellement on essaya de 
couler discrètement la socié­
té humaniste ". elle perdit son 
statut d'oeuvre charitable et 
les exonérations d’impôts y 
afférentes. La raison officiel­
le fut la suivante cette so­
ciété faisait de la propagnade 
politique, chose qui naturelle­
ment n'effleurerait pas l'es­
prit des associations reli­

gieuses bénéficiant de dégrè­
vements

Il semble bien que cela était 
une contre-attaque subsé­
quente à ce que les ' huma­
nistes-' considèrent comme 
une grande victoire ils ont 
obtenu que les témoins qui se 
présentent devant les tribu­
naux soient admis à jurer

sur la Bible ou non. si bien 
que l'honneur de l'homme peut 
remplacer un livre saint 

Sur un plan plus léger, les 
connaisseurs reconnaissent 
que l'Eglise anglicane ne man­
que pas de pittoresque Pour 
ce qui est du dogme et des 
rites, cela va de choses res­
semblant au catholicisme le 
plus Rigoureux (romain) au 
protestantisme le plus austè­
re (calviniste), de l'extrême 
de la high church à celui de 
la low church s'ouvre un 
abime quasi infranchissable 

Il v a aussi cet evêque de 
Woolwich qui ne croit pas réel­
lement en Dieu et que les au­

torités tolèrent avec mansué­
tude . Et les enfants de choeur 
de Lincoln qui prenaient un ma­
lin plaisir à écraser des bou­
les puantes dans la cathédrale 
si bien oue récemment, le cha­
noine excédé s'en fut dans la 
boutique de farces-et-attra- 
pes du quartier, acheta tout 
le stock de boules puantes, le 
paya fidèlement et rubis sur 
l'ongle, puis se mit à les faire 
éclater dans le magasin tout 
en expliquant calmement les 
raisons dialectiques de son 
geste au commerçant affolé 

Gageons qu'après cela le 
brave marchand va se mettre 
à faire des stocks d'encens!

à défaut 
du lit de 

la belle au bois 
dormant

leCJNJ 
vous promet 

un vrai lit, 
en toute quiétude 

à 4 pieds 
d’altitude!

bon repas bon repos bon voyage

WUtAUl mmu

o

• Le Cavalier, qui part de la gare Centrale à 23h 55, 
offre un choix complef de places couchées.
Après une bonne nuit de sommeil, vous arrive/ frais 
et dispos à Toronto, le lendemain matin.

• Départ de la gare de Dorval environ 20 minutes 
plus tard.

• Toutes les places doivent être réservées.

Les jours de tarif Rouge:
billet simple de voiture-coaclr $8.20
billet simple de voiture-lits (chambrette): $17.20

o\j
MONTREAL-TORONTO
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K Di
Découvrir aprfis 10 années de Paul et les autres explorateurs aéroportés scrutent en moyenne
vaines recherches un filon 10.000 milles carrés chaque année Chaque fois que le temps le permet,
de minera* exploitable, c est pour hs s envolent à la recherche du nickel
le chercheur une (Oie inégalable

Quand Paul Wessler part 
à la recherche du nickel, il va haut

Paul poursuit ses explorations 
à bord d’un avion
Paul Wessler fait partie de I équipé de géologues 
de I International Nickel C est son métier de trouver 
de nouvelles sources de nickel pour satisfaire 
â la demande mondiale Pendant que d autres sôccupent 
à terre, Paul poursuit ses recherches du haut des airs, 
a I aide d appareils électroniques complexes C est 
le moyen le plus moderne et le plus scientifique 
de repererd éventuels gisements de nickel

Malgré tout, ce n est pas facile II y a quatre-vingt- 
dix-neuf chances sur cent de ne rien trouver Mais les 
chercheurs sont opiniâtres car il faut découvrir 
touiours plus de nickel pour repondre à la demande 
mondiale croissante D'ou viennent ces besoms’ C est 
que le nickel sert a renforcer les autres métaux, â les 
rendre plus durables et plus résistants a la chaleur 
et a la corrosion II entre dans la composition de plus 
de 3,000 alliages auxquels il conféré des propriétés 
supérieures et dont il prolonge la duree 

Grâce à nos ventes de nickel dans le monde, 
nous faisons entrer des devises étrangères au Canada 
et nous stimulons la croissance économique du pays 
Et cette demande soutenue pour le nickel créera de 
nouveaux emplois pour les Canadiens

INTERNATIONAL NICKEL
TME INTERNATIONAL NICKEL COMPANY OF CANADA LIMITED

D© refour 8 la base nos données et les roules
suivies sont consignees sur la carte On transmet 

celle ci aux équipes terrestres Qui seront 
conduites par avion aux endroits indiqués où elles 

poursuivront leurs propres recherches i pied 
i i aide d appareils électroniques portatifs
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Suites de la première page

EN ALLEMAGNE
tium européen' des pavs utilisateurs de cet appareil. Bel 
gique. Italie. Hollande. Allemagne.

M. (adieux inspectera aujourd'hui en compagnie de M. 
Schroeder, des unités de l'aéronavale allemande stationnées 
à Jagei au Schleswig Holstein, et la hase de la Bundesmanne 
à Kiel II assistera aussi h ur. exercice naval en mer Balti 
que. Interrogé sur l’intérêt que pouvait représenter cette 
mer intérieure européenne pour le ( anada. un porte parole du 
ministère allemand de la defense a répondu “Le Canada est 
certainement intéressé à -avoir comment fonctionne la défen­
se des détroits de la Baltique que la Hotte soviétique pourrait 
un jour franchir pour opérer devant les côtes canadiennes."

Mercredi. M ( adieux inspectera les unites canadiennes 
d Allemagne et il regagnera Ottawa jeudi.

LES COMMUNES
«■ope, qui de trois ministères, 
qui de deux portefeuilles, se 
laissent patiemment informer 
par les hauts fonctionnaires des 
questions qu ils devront abor­
der dès aujourd'hui en Cham­
bre et au sujet desquelles la 
moindre erreur peut coûter 
cher au gouvernement

Un parallélisme 
intéressant

Pendant ce temps on se perd 
en conjectures sur le compor­
tement du premier ministre 
Est-ce indécision, est-ce jeu 
d astuce, et où cela le mène­
ra-t-il'?

I! est intéressant de rappe­
ler à cet égard le parallé­
lisme qui existe entre l'attitu­
de actuelle de M Trudeau et 
celle qui fut sienne au moment 
ou il hésitait à devenir can­
didat Il s agit comme dans le 
premier cas
• de gagner du temps.
• de créer un consensus
Il s'agit aussi de créer une 

situation dans laquelle il est 
plus facile de prendre l'adver­
saire en défaut

M Trudeau doit gagner du 
temps non seulement pour con­
tinuer de consulter les libé­
raux et les bailleurs de fonds à 
travers le pays mais il doit 
également le faire pour permet­
tre a la fédération libérale de 
se mettre sur un véritable pied 
de guerre et d'être prête a en­
trer en action au premier si­
gnal du combat II est égale­
ment important pour M Tru­
deau (bien qu il n'y soit aucu­
nement tenu) de consulter le 
caucus des députés, ce qui est 
une autre façon de vérifier 
l’exactitude de l’avance que 
prêtent aux libéraux les der­
niers sondages

M Trudeau veut aussi appa­
remment créer le plus large 
consensus possible avant d'en­
treprendre l’aventure, de fa­

çon non seulement que per­
sonne ne puisse reculer mais 
que quoi qu'il arrive on ait dans 
tous les quartiers le moins de 
raisons possible de se plain­
dre de la décision du chef du 
parti

Les journaux bien sûr ne 
sont pas d’accord et ils sont 
en voie de refaire l’unanimité 
qui existait en 1965 juste à la 
veille du déclenchement des 
élections Ils étaient tous dans 
le temps défavorables à cette 
décision Ils paraissent devoir 
l'être encore Mais si on en 
croît le portrait que M Tru­
deau a tracé de lui-même, ce 
ne serait pour lui qu’une rai 
son additionnelle de ramer 
contre le courant"

Et quant au parti, les indi­
ces ne sont pas que les faucons 
y mollissent, mais que les co­
lombes y ont le goût de se 
battre.
Provoquer l’erreur

M Trudeau chercherait 
aussi à provoquer un compor­
tement erratique de l’opposi­
tion Et la vérité c'est qu’à 
cet égard, il a déjà réussi à 
marquer quelques points

Ainsi, les libéraux ne peu­
vent s'empêcher de rigoler a 
chaque fois que le chef de l'op­
position dit publiquement qu'il 
n’y a rien qu'il souhaite plus 
que d’avoir la chance de se 
battre le plus tôt possible con­
tre ce gouvernement

Il contribue ainsi, selon eux, 
à réduire dans l'opinion publi­
que l impact que pourrait avoir 
l’accusation d’irresponsabilité 
portée contre un gouvernement 
qui veut profiter dans l’immé­
diat de sa popularité

Il y a un autre parallélisme 
intéressant dans ce qui arrive 
à M. Trudeau et des journa­
listes l’ont déjà signalé. Il se 
trouve, d après ce que l’on 
sait, que ceux qui prédisent 
une victoire éclatante de M 
Trudeau dans une élection gé­
nérale sont ceux-là mêmes

qui prédisaient, à la veille du 
vote au congrès libéral, que 
M Trudeau recueillerait 900 
votes au premier tour et que 
la victoire lui serait acquise 
dès le second tour de scrutin 
On sait le reste de l'histoire

Quant à ceux qui conseillent 
à M Tmdeau de ne pas faire 
d élections, tous ne sont pas 
dans une situation idéale pour 
le faire On dit en effet qu’à 
la réflexion, lorsque le minis­
tre Allan MacEachen se re­
mémore les dernières semai­
nes de travaux parlementaires, 
il a lui aussi le goût d'en ap­
peler au peuple

On dit de l’opposition de M. 
John Turner à des élections 
générales que si elle existe, 
elle est trop récente pour avoir 
beaucoup de poids M Turner 
disait encore pendant le con­
grès libéral que s'il était élu 
il irait au peuple le plus tôt 
possible pour en obtenir un 
mandat clair Et d'ailleurs, 
dès la crise de février on lui 
prêtait l'intention de vouloir la 
régler en renvoyant les Cham­
bres et en déclenchant des 
élections générales

Des élections quand 
-né me

Contre tout ce qui arrive, 
les journalistes continuent à 
prédire la tenue d’élections 
hâtives On a cru un moment 
que le fric allait manquer aux 
libéraux et que c'est ce que 
seraient allés dire au cabinet 
hier matin ces messieurs du 
cabinet

Erreur.
En faisant état de la modes­

tie des moyens des libéraux à 
ce moment-ci les dirigeants 
de la Fédération ne peuvent 
s'empêcher d'opiner que les 
conservateurs sont dans le 
même état.

Ils ajoutent au surplus que 
si le récent congrès a coûté 
cher, c’est autant que les li­
béraux n'auront pas à dépen­
ser durant la campagne élec­
torale, ces dépensés pouvant 
déjà être comptées comme 
ayant rapporté beaucoup au 
parti Encore un peu et ils 
persuaderaient les libéraux 
que ce serait une économie 
réelle que de faire campagne 
à ce moment-ci.

On n'attache pas beaucoup 
d’importance au fait que les 
Chambres se réunissent de­
main. On n'exclut même pas 
la possibilité quelles soient 
immédiatement dissoutes 
mais même si elles ne l’é­
taient pas, on aurait une ex­
plication toute trouvée

On dirait que les libéraux 
veulent légitimer l’opération

élections générales en se pré­
sentant innocemment à la 
Chambre, en proposant un pro­
gramme rigoureux de travail 
qui serait peut-être inaccep­
table pour l'Opposition et qui 
permettrait aux libéraux de 
faire porter sur les conser­
vateurs l’odieux d’un appel 
au peuple A ce moment-ci. 
cela parait être une possibi­
lité très nette

D'autres refusent de croire 
que la reprise des travaux 
est un indice qu'il n’y aura 
pas d’élections car. au con­
traire. ils estiment que dans 
le climat actuel le Parlement 
sera incapable de travail et 
que tout cela nous mène inex­
orablement à des élections 
générales
Encore cinq jours

C'est sur les épaules de M. 
Allan MacEachen. le leader du 
gouvernement, que repose la 
tâche d'élaborer le program­
me des travaux de la Chambre 
et de faire trébucher si c’est 
cela que le gouvernement dési 
re les conservateurs.

Fin le faisant, il attache une 
importance capitale aux deux 
considérations suivantes:
• Pour qu'une élection gé­

nérale ait lieu le 25 juin, les 
Chambres devraient être dis­
soutes au plus tard samedi.
• Une fois qu'un gouverne­

ment minoritaire a mis en mar­
che les travaux de la Chambre, 
la fin de ces travaux ne dépend 
presque plus de lui: il est for­
cé de s'en remettre au bon vou­
loir de l’Opposition s’il ne veut 
utiliser la guillotine ou dissou­
dre le Parlement

L un des projets les plus im­
portants à l'ordre du jour est 
celui qui tient à l approbation 
par le Parlement des ententes 
conclues par le Canada au 
cours du Kennedy Round Idéa­
lement. cela devrait être réglé 
avant le 1er juillet.

CARDINAL
ministres techniciens pour 
mettre en oeuvre les modalités 
pratiques de notre coopéra­
tion dans le vaste domaine de 
l’éducation".

Après avoir souligné l'inté­
rêt des thèmes qui allaient 
être débattus, le ministre a 
conclu: "Moteur du progrès 
de nos sociétés et facteur 
de rénovation pédagogique, la 
coopération dans le domaine 
éducatif peut, à juste titre, 
nous apparaître comme étant 
au plus haut degré oeuvre d a- 
venir".

La journée d’aujourd’hui se­
ra consacrée à la recherche 
en matière de science de l é-
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point n’est besoin de passer le week-end “à la dure”
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VOUS
POUVEZ VOUS 
LA COULER DOUCE 
DANS UN
CHALET DE VACANCES 
DELUXE!

Voici un chalet de vacances hors classe un vrai foyer pour l’acheteur de 
goût Vaste et spacieux, cet élégant chalet de notre série "Centennial'- 
s agrémente d'un toit incliné et allongé, de plafonds rehaussés de poutres 
apparentes encadrant une baie vitrée panoramique La vue est aussi belle 
dedans que dehors Tous les chalets sont entièrement tapissés et isolés 
grâce à la célèbre construction à "thermo-couche" de Colonial, qui assure 
fraicheur en été, chaleur et confort en hiver Les cloisons intérieures sont 
lambrissées de planches de pin noueux, qui s'harmonisent à merveille 
avec les planchers en bois naturel, dans un cadre rustique de bon aloi. Si 
vous êtes à la recherche d'un chalet élégant pour la campagne, voyez sans 
tarder votre dépositaire Colonial et jouissez du plein confort Modèles 
disponibles mesurant jusqu'à 34' x 50'
8 modèles au choix.
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Ecrivez nous pour un "livret de plans". S V P. inclure 50c.

COLONIAL

SUNNIBILT
Le plus grand manufacturier de chalets, de maisons et de garages préfabriqués.

termes faciles si désiré 
47 années d'expérience en préfabrication 
livraison gratuite dans un rayon de 100 milles 
3 usines au service du Québec, de l'Ontario, des 
Provinces Maritimes et du Nord-est des États-Unis 
Autres modèles en cèdre de Colombie

TERRAINS
D'EXPOSITION

DORVAL
Route no 2 et chemin des Sources. Prenez la sortie
16 sud. sur la route Trans-Canadienne. Dorval — Tél. 631 -4245

EST
11700 est, Sherbrooke 

Tél.: 645-1641
OUVERT SUR SEMAINE DE 10 H A 9 H. P.M. — SAM EDI : 10H A 5H. DIM ANCHE : 1 H. A 5H.

ducation Les travaux de la con­
férence se poursuivront jus­
qu'à vendredi compris

L'entretien qu’ont eu hier, 
les ministres de l’éducation de 
France et du Québec. MM 
Alain Peyrefitte et Jean-Guy 
Cardinal, a revêtu avant tout 
un caractère amical, déclare- 
t-on dans les milieux infor­
més On rappelle à cet égard 
les rapports cordiaux qui se 
sont établis depuis un certain 
temps déjà entre les deux hom­
mes. On souligne également la 
part particulièrement impor­
tante qu’est celle du Québec 
dans le domaine de la franco­
phonie. Le Québec est en effet 
à même de faire part de ses 
efforts pour maintenir et dif­
fuser l'enseignement du fran­
çais sur le continent nord- 
américain l’apport du Qué­
bec, de par son expérience, à 
une conférence comme celle 
des ministres de l’éducation 
des pays francophones qui se 
tient actuellement à Paris est 
donc d une valeur de tout pre­
mier plan

Le Québec, pour sa part, est 
intéressé à connaître les ten­
tatives menées par les pays 
francophones, tout particuliè­
rement en ce qui concerne la 
réforme de l’enseignement 
secondaire et supérieur alors 
qu’une loi-cadre est en cours 
d’élaboration à ce sujet à Qué­
bec.

Dans la soirée. M Alain 
Peyrefitte a donné, dans les sa­
lons du ministère de l’éduca­
tion nationale, une réception 
en l’honneur des participants 
à la conférence des ministres 
de l’éducation des pays fran­
cophones

SYNDICALISME
sommateur. soit comme con­
trôleur

Si les syndicats canadiens 
veulent vraiment adapter leurs 
structures aux circonstances 
nouvelles dans lesquelles se 
déroule leur action, de con­
clure M Jamieson, ils de­
vront

1- fusionner les syndicaLs 
individuels pour constituer 
des unités plus vastes, réali­
ser des économies d'échelles, 
recruter et garder des ex­
perts plus nombreux pour né­
gocier plus efficacement avec 
des entreprises en voie de 
concentration;

2- centraliser davantage, à 
l’intérieur des syndicats, le 
personnel, l’autorité et les 
processus de décision, pour 
contrebalancer un mouvement 
identique qui se dessine au

niveau des grandes entrepri­
ses industrielles et commer­
ciales :

3- déléguer plus de person­
nel. de ressources et d'auto­
rité à l’examen et à la con­
testation des politiques aux ni­
veaux national et provincial

MGR GRÉGOIRE
Richard et ses études clas­
siques au séminaire de Sain- 
te'Thérèse.

Ordonné prêtre le 22 mai 
1937, après ses études en 
théologie au grand séminai­
re de Montréal, il reçoit sa 
première nomination à titre 
de professeur

Dans la suite, ii pour­
suit des études universitai­
res et obtient un doctorat 
en philosophie, une licence 
en théologie, une licence 
ès lettres, une maîtrise en 
histoire et un diplôme en 
pédagogie.

Après trois années d’é­
tudes à l’université de 
Montréal, Mgr Grégoire 
devient successivement di­
recteur du séminaire de 
Sainte-Thérèse et profes­
seur de philosophie de l’é­
ducation a l'Ecole norma­
le secondaire et à l’Insti­
tut pédagogique. Puis, il 
est nommé aumônier des 
étudiants de l'université 
de Montréal où il exerce 
son ministère de 1950 à 
1961. Si les étudiants ne 
connaissaient guère l'abbé 
Grégoire, tous connaissent 
bien celui qu'on appelait 
amicalement "Mgr Greg”.

Le 25 octobre 1961, il 
est nommé évéque titulai­
re de Curubi et, en même 
temps, évêque auxiliaire à 
Montréal. Il est sacré évê­
que à Montréal le 27 décem­
bre 1961, par Son Eminen­
ce le cardinal Léger. Ce 
dernier le désigne alors 
aux postes de vicaire géné­
ral et directeur de l’Office 
du clergé.

En vue d'assurer la coor­
dination du ministère pas­
toral ainsi qu'une pastora­
le d’ensemble, Mgr Gré­
goire est chargé, en 1962, 
d'établir un système de 
zones à travers tout le 
diocèse. Au terme de ce 
regroupement des parois­
ses. 18 secteurs homogè­
nes sont créés.

Au cours des quatre ses­
sions du concile Vatican 
II. Mgr Grégoire exerce 
la fonction d'administra­
teur du diocèse de Mont­
réal durant les absences 
du cardinal Paul-Emile 
Léger.

En 1965. la Conférence 
catholique canadienne le 
nomme président de la 
commission épiscopale 
d'oeucuménisme (secteur 
fnnçais).

Depuis 1965. Mgr Gré­
goire préside plusieurs 
commissions diocésaines, 
notamment celle qui fut 
chargée de reviser les con­
ditions matérielles du cler­
gé et les salaires des prê­
tres du diocèse.

Chaque année, depuis six 
ans. Mgr Grégoire préside 
la session des jeunes prê­
tres.

Le 11 décembre 1967, 
alors que le cardinal Léger 
part pour les léproseries 
d'Afrique, le pape Paul VI 
le nomme administrateur 
apostolique de l'archidiocè- 
se de Montréal

En plus de Mgr Grégoire, 
l'archidiocèse de Montréal 
comptait cinq évêques auxi­
liaires l'automne dernier: 
Mgr Valérien Bélanger, 
Mgr Léo Blais, Mgr André- 
M Cimichella. Mgr Nor­
man J. Gallagher et Mgr 
Lawrence Patrick Wheelan.

Mgr Fortier
Son Excellence Monsei­

gneur Jean-Marie Fortier 
est né à Saint-Jean-Baptis­
te de Québec le 1er juillet 
1920. Il a fait ses études au 
petit et au grand séminaire 
de Québec, où i! a obtenu 
sa licence en théologie.

Il fut ordonné prêtre le 16 
juin 1944 et, peu après, 
fut prêté au diocèse de 
Hearst pour y assister l’é- 
vèque à titre de secrétaire. 
Il a poursuivi des études

en histoire ecclésiastique 
à Louvain (1946-48) et à 
l'université Grégorienne de 
Rome (1948-50). où il ob­
tint une licence en cette 
matière.

Au retour de son stage 
d'études en Europe, il est 
nommé professeur d'histoi­
re ecclésiastique au grand 
séminaire de Québec. En 
1955. tout en y continuant 
son enseignement, il est 
nommé directeur spirituel 
du grand séminaire.

Elu évêque titulaire de 
Pamaria et auxiliaire de 
l’évéque de Sainte-Anne- 
de-la-Pocatière, il a été 
consacré dans cette ville du 
Bas-Saint-Laurent le 23 
janvier 1961 par le délégué 
apostolique au Canada. Mgr 
Sebastiano Baggio

Le 21 janvier 1965, Mgr 
Fortier est nommé évêque 
de Gaspé et il est introni­
sé le 17 février suivant. 
Il est le quatrième évêque 
de Gaspé, succédant à Mgr 
François - Xavier Ross 
(1922-45), Mgr Albini Le- 
Blanc (1945-57) et Mgr 
Paul Bernier (1957-1964).

Mgr Fortier devient le 
sixième évéque et le troi­
sième archevêque de Sher­
brooke. Mgr Antoine Raci­
ne (1874-93), Mgr Paul La­
rocque (1893-1926), Mgr 
Alphonse-Osias Gagnon 
(1926-41), Mgr Philippe 
Desranleau (1941-52, nom­
mé 1er archevêque en 1951) 
et Mgr Georges Cabana 
(1953-68) l’ont précédé.

& UNIVERSITE DE MONTRÉAL
DEMANDE D'ADMISSION

Tout nouvel étudiant désirant suivre des cours dans une 
faculté ou ecole de l'Université 

durant l'ete 1968 
ou durant l'annee 1968-69 

doit présenter sa demande au plus tard

LE 1er MAI 1968
Toute demande reçue apres cette date pourra être refusee

On peut se procurer le formulaire de demande d admis­
sion, de même que le livret des renseignements généraux 
en s'adressent au

Bureau du Registraire (Admission)
Université de Montréal 
Case Postale 6128 
Montreal 3
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ANTIQUITES CANADIENNES
Berthiervielle Antiquités vient d'ouvrir 
a 222 de l'hôpital. Vieux Montreal, 
succursale de meubles canadiens au­
thentiques de tout genre, en pin, ainsi 
que meubles européens. 843-85 1 3 
ou 272-7859 J.N.O ,

APPARTEMENTS A LOUER

900 AVENUE ROCKLAND 
OUTREMONT

Appartements de 2 chambres o 
coucher dans une nouvelle et 
luxueuse bâtisse
A partir de $195.00 par mois 
Pour renseignements appelez:

277-1508 ou visitez 
entre 9 a.m. et 8 p.m.

24 4 68

DEMiURiZ 
DANS UN LUXUEUX 

ET MODIQUE 
APPARTEMENT 
DE 4V2 PIÈCES

(2 chambres à coucher)

LOCATION CENTRALE
$237.50

Comparez les services. 
Comparez les facilités.
• Ascenseur moderne dans 

l'immeuble.
• Climatiseurs.
• Laveuses de vaisselle.
• Portier.
• Stationnement souterrain
• Piscine
• Bain sauna.

AUSSI DISPONIBLES
Appartements de 6V2 pces. 
(3 chambres à coucher - 

2 salles de bain)

Adressez-vous 
au Concierge

3445 rue Drummond 
844-1659

iUtÏLui
\TompaFT

Administrateurs d’immeubles

24 4 68

Courtiers licenciés.

A VENDRE

MAISON QUEBECOISE ARTIS- 
TIQUE INC. Division de décora 
tions intérieures, vous offre 30% d es 
compte sur ameublement complet de 
tout style. A prix réduit les plus 
beaux tissus, tapis, draperies. A votre 
service décorateurs et salles de mon 
tre Sur rendez-vous 274-3007

8-5-68

COLONIE DE VACANCES
AUBERGE de la Jeunesse du 29 juin 
au 31 août - Direction M. et Mme 
Mansion 11,262 Jules Dorion. appe 
lez apres 5 heures o 32 1 -0634.

23-5-68

COMMERCE A VENDRE
Epicene, boucherie licenciée. Au­
baine pour boucher désirant commer­
ce Bien situee pres Pie IX, long bail 
$2,300 par semaine. Prix a rabais 
Direct proprietaire Tel. 744-0433 

25 4 68

DEMENAGEMENT
ROUSSILLE TRANSPORT. Déménage­
ment local, longue distance Embal­
lage et entreposage 725-2421 

J.N.O.

DIVERS
TOP MART INC 15 est, rue Ste- 
Catherine Tel 845-0401. Station 
de metro Saint-Laurent Vente de li­
quidation de manufacturiers Vestons 
sport en tweed $6., imperméables 
$6., habits complets $10 , $20., habits 
en Fortrel, $25 , $30., manteaux de­
mi saison $15 , vestons sport $10., 
$15 , pantalons $3 , $6.50, etc J.N.O.

HOMMES DEMANDÉS
Comptables agrees requis, bilingues, 
étudiant senior ou récemment gradué. 
Doit être capable d'assumer la res­
ponsabilité. Possibilités futures illimi­
tées Tel 875-2010

30-4-68

JEUNE HOMME
25-35 ans, canadien-français, 
bilingue avec experience de vente 
de préférence dans la librairie, 
licence de chauffeur 10e annee. 
Emploi permanent Vous présenter 
aux:

Messageries de Presse 
Benjamin Ltee 

425 rue Guy, Montréal
24-4-68

Jeune homme, bilingue, comptoir de 
ventes, maison de reproductions 
d'arts et encadrements Salaire.
HU9-7593. 24 4 68

PROPRIETE DE CAMPAGNE 
A VENDRE

Bord du Lac

ST-D0NAT
LAC ARCHAMBAULT. 100
pieds de front avec plage de 
sable et magnifique vue, $4,500.

VILLAGE SUISSE INC.
731-1573

24 4 68

MAISON de CONVALESCENCE
Convalescence repos, vacances, dans 
residence pnvee, luxueuse, vaste jar 
din. bord Lac St-Louis, 30 minutes 
centre-ville, reservations maintenant. 
Ouverture en mai. Infirmière licenciée. 
Tel 692-6366 24 4 68

PERSONNEL
Veufs, célibataires, voulant fonder 
foyer catholique se joindre a l'Agen­
ce Marie Joseph 389-3270

24 4 68

PROPRIETE A VENDRE
VILLE ST LAURENT: joli cottage, 8 
pieces, 4 chambres, plus salle de jeux 
sous-sol, et garage chauffe Toutes 
commodités Près de tout. Direct pro 
prietaire. Tel 744-0433. 27 4 68

PROPRIETE DE CAMPAGNE 
A VENDRE

LAVALÎRIE: 1 '/? etage. meuble. 220 
eau chaude 7 pieces, grand ter­
rain, bord de l'eau, sadresser Dr. 
Paul Mousseau 331-7227

J N O

TAILLEUR
Vous avez maigri ou engraissé ? 
Faites réa|uster vos vêtements, habits 
ou paletots, transformés en devant 
simple dernier style.

DROLET TAILLEUR 
- SPÉCIALITÉ - 

Habits et costumes sur mesure 
351 est, rue GUIZOT

Tél, 388-2532 J.N.O,

FEMMES DEMANDÉES

Un ménage heureux
- c’est merveilleux -

mais quelques sous de plus, 
ce n’est pas de refus!

Joignez-vous aux centaines de femmes heureuses 
en ménage qui se plaisent à travailler pour un 
certain temps avec Office Overload.

Même si vous n'avez pas fréquenté depuis 
longtemps le monde merveilleux des affaires, 
vous trouverez nombre d'emplois qui vous con­
viendront.

Vous pouvez offrir vos services à court ou à 
long terme. Et préciser dans quel quartier de la 
ville vous voulez travaîia. Appelez donc aujour­
d'hui pour prendre rendez-vous à la succursale 
la plus proche. Dès demain, vous commencerez à 
gagner ces sous dont vous avez besoin pour votre 
prochain voyage.

P.S. Nous serons heureux de vous accueillir 
même si vous n’étes pas mariée !

office overload
I:

1155 0., B0UL. DORCHESTER 
861-3561

110 0., B0UL. CRÉMAZIE 
384-9650

366, AVE LAFLEUR, V. LASALLE 
365-5110

274, AVE DORVAL, DORVAU 
631-3561
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Roland Dugré: 
faire entendre

l'homme d'affaires doit 
la voix du juste milieu

•'«.rr
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Voici la vaste propriété, située à Ville Mont-Royal, que le Rotary de Saint-Laurent-Mont- 
Royal a offerte à l'hôpital Douglas comme foyer nourricier pour enfants mentalement 
retardés. Ce foyer portera le nom de "Maison Mitchell". Il a été meublé par la Ligue 
juive junior du bien-être. Le Dr AJ. Shamsie, directeur des services de pédiatrie de 
l'hôpital Douglas a déclaré: "La Maison Mitchell servira de pont aux enfants qui doivent 
quitter l'hôpital pour rejoindre leur foyer familial ou nourricier. Durant leur passage à 
l’hôpital, nous nous occupons de leurs maladies et de leurs problèmes, mais, il est 
difficile de les préparer à une vie normale. Le foyer procure une atmosphère différente. 
Les enfants iront à l'école publique et apprendront à accepter la responsabilité de leurs 
actes sous la conduite de personnes professionnellement entraînées. Quand ils auront 
appris à évoluer dans cette nouvelle situation, la prochaine étape sera le foyer nourricier 
ou leur propre foyer", a expliqué le Dr Shamsie.

Le président de la Cham­
bre de commerce du Québec 
a vivement attaqué, hier, sans 
toutefois les nommer per­
sonnellement. indépendantis­
tes et souverainistes qui. à 
son avis, tentent de faire 
passer ' leurs idées politi­
ques par la violence physi­
que ou par le noyautage de 
l'information" à Radio-Ca­
nada. et essaient d'atteindre 
le pouvoir "en faisant des 
acrobaties avec les idées 
constitutionnelles"

M. Roland Dugré. qui s'a­
dressait aux membres de la 
Société pour le progrès de la 
rive-sud à l'occasion de la 
semaine de la Chambre de 
Commerce, a dit que les fi­
nanciers. parce qu'ils sont 
"formés et informés", ont 

le devoir de se mêler à la vie 
publique pour faire entendre 
la voix du "juste milieu"

Alors que les Canadiens 
français ont à leur portée, a 
poursuivi M. Dugré. un énor­
me potentiel de progrès" 
économique et social, beau­
coup de nos compatriotes soi- 
disant frustrés, opprimés, 
malheureux ne recherchent 
que la sécurité de l’emploi, 
s'endettent inconsidérément 
et se maintiennent de plein 
gré dans une infériorité éco­
nomique perpétuelle. Ils cri­
tiquent leurs gouvernements 
et le système économique à 
tort et à travers parce qu'ils 
n'y comprennent rien et en­
vient les paradis socialis­
tes

Selon M. Dugré, le soi- 
disant "système économique

Laberge qiiitte la vice-présidence du CTC

La FTQ poursuit ses pourparlers avec 
la CSN et la CEQ en vue d'un cartel
• Le président de la Fédé­

ration des travailleurs du Qué­
bec, M Louis Laberge, vient 
de démissionner comme vice- 
président du Congrès du tra­
vail du Canada
• Malgré l'interdiction du 

CTC auquel la FTQ est affiliée, 
les dirigeants de la fédération 
québécoise ont décidé de pour­
suivre les pourparlers en cours 
avec la CSN et la CEQ en 
vue de conclure une entente 
concernant les luttes intersyn­
dicales et le maraudage au 
Québec
• La FTQ considère que 

l'interdiction du CTC n’est 
pas valide et elle entend en ap­
peler de cette décision lors du 
congrès biennal du CTC qui 
aura lieu à Toronto dans deux 
semaines.

Dans les milieux de la FTQ. 
on ne cache pas que la présen­
te crise est sérieuse. Elle 
s'inscrit dans l'affrontement 
entre les tendances centrali­
satrices et décentralisatrices 
qui secoue la centrale cana­
dienne depuis quelques années 
A cet égard, les attitudes pré­
cises du président du CTC et 
du président de la FTQ de­
puis une semaine ne contri­
buent pas à faciliter un rap­
prochement: elles s'ajoutent 
aux indices qui portent à croi­
re que le CTC pourrait bien 
éclater au cours de son pro­
chain congrès général, le 6 
mai.

Cette crise, par contre, sur­
vient durant une lutte électo­
rale: le prochain congrès éli­
ra un nouveau président géné­
ral. On se demande dans quel­
les mesures des préoccupations 
de type électoral n'inspirent 
pas certaines attitudes présen­
tement.

Au moment où la FTQ s'ap­
prêtait à signer une entente 
avec les deux autres principa­
les centrales syndicales du 
Québec la Confédération des

syndicats nationaux et la Cor­
poration des enseignants du 
Québec concernant les lut­
tes intersyndicales et le ma­
raudage au Québec, l'exécutif 
du CTC a rappelé à sa fédéra­
tion affiliée qu'une telle enten­
te tombe sous la responsabili­
té du CTC et que le CTC ne 
peut pas se départir de cette 
responsabilité.

Il rappelle que les fédéra­
tions provinciales du CTC dé­
tiennent une charte accordée 
par le CTC (ce qui n est pas 
le cas pour la CSN) et que ce 
sont les syndicats locaux eux- 
mêmes (et non les fédérations) 
qui sont affiliés au CTC. 11 en 
conclue que le CTC aurait des 
rencontres avec la CSN pour 
discuter des luttes intersyndi­
cales et du maraudage et qu'il 
inviterait le FTQ à participer 
aces entretiens

Fin fin de semaine, les per­
manents et le conseil général

de la FTQ ont décidé que cet­
te décision récente du CTC 
est "inexacte quant aux faits, 
fautive dans ses interpréta­
tions et arbitraire en regard 
des statuts du CTC." Ils ont 
soutenu que la FTQ exerce 
pleinement les droits que lui 
reconnaissent les statuts du 
CTC quand elle négocie une 
telle entente.

Dans sa conférence de pres­
se de samedi. M Laberge a 
expliqué " A la FTQ. nous som­
mes tous disposés à éviter une 
collision fatale avec notre cen­
trale pancanadienne, mais il 
faudrait quand même, pour ce 
faire, que le CTC nous cède 
un côté de la route." Loin de 
cacher qu'une telle "collision" 
est possible, il a précisé que. 
pour l'éviter, il faudrait tenter 
de dépolitiser le débat sur le 
partage des pouvoirs. A deux 
semaines d'un congrès électo­
ral, alors que Ta politique

bat son plein à Ottawa" (au 
CTC), cela n'est pas facile

M Laberge a établi un pa­
rallèle entre la situation qui 
existe au Canada concernant 
le partage des pouvoirs entre 
les gouvernements fédéral et 
provinciaux d'une part, et le 
conflit qui sévit au sein du 
CTC depuis au moins deux 
ans.

On sait qu’au dernier con­
grès biennal du CTC, il y a 
deux ans. la FTQ a cherché à 
modifier la constitution du 
CTC de façon que les fédéra­
tions provinciales aient plus 
de pouvoirs. Les fédérations 
de Colombie-Britannique et de 
la Saskatchewan, et une partie 
des délégués de la fédération 
de l’Ontario, appuient cette at­
titude. Le déchirement a alors 
été évité par la création d’une 
commission qui a été chargée 
d’étudier les réformes de struc­
tures au sein du CTC.

Une des recommandations 
de cette commission qui porte 
sur le partage des pouvoirs 
fait l'objet d'un rapport mino­
ritaire de la part du secrétai­
re général de la FTQ. M Gé­
rard Rancourt, qui sera can­
didat à la vice-présidence du 
CTC au congrès du 6 mai

Notant que les fédérations 
incarnent le CTC dans les 
provinces, M Rancourt préco­
nise que les fonctions des bu­
reaux régionaux du CTC soient 
confiées aux fédérations pro­
vinciales 11 demande que les 
fédérations aient les pouvoirs 
de faire ellies-mèmes l'édu­
cation syndicale et de créer 
les conseils de travail (sur une 
base régionale) ou de métiers 
(sur une base occupationnelle) 
dans leur territoire II en ré­
sulterait que le CTC devrait 
accorder aux fédérations l'ar­
gent dont elles auraient L ‘soin 
pour s'acquitter de ces res­
ponsabilités nouvelles.

Rappelant qu'un renforce­
ment des fédérations n affai­
blirait pas en soi le CTC, le 
rapport minoritaire rappelle 
que les actuelles structures 
provinciales sont nées de la 
reconnaissance du fait qu’il 
était impossible d'administrer 
à distante le mouvement syn­
dical d'un pays aussi vaste. 
Si on veut tout diriger d'Ottawa, 
qu'on abolisse les fédérations 
provinciales, dit-il mais si 
on veut implanter des centra­
les syndicales le plus près 
possible des travailleurs, qu'on 
donne aux fédérations provin­
ciales les pouvoirs requis

tes deux meilleurs laboureurs du pays, Yvon Bélisle, de 
St-Eustache (à droite), et Grant Wells, de Stouffville, Ont. 
(à gauche) ont quitté Montréal à destination de la Rhodésie 
où ils tenteront de mériter au Canada le championnat 
mondial de labour. Alex McKinney, (au centre), leur entraî­
neur estime que notre pays a d’excellentes chances de 
décrocher la charrue d'or Esso, trophée offert au meilleur 

laboureur.

imTn*v H
Vous en passez la grille et vous 
passez en France. Le décor 

est unique, le menu superbe. On 
réserve par téléphone à 842-7777.

HOTEL SHERATON MT ROYAL

pourn" est de loin le plus 
dynamique du monde: "cha­
que Américain, a-t-il préci­
sé. produit en moyenne 2 4 
fois plus que les habitants 
des cinq autres plus grandes 
puissances industrielles du 
monde "

Estimant que le fait de se 
trouver en Amérique du Nord 
constituait pour les Canadiens 
une chance que les immi­
grants. grecs et italiens par 

exemple, utilisent à fond pour 
leur part, le président de la 
Chambre de commerce du 
Québec a pressé les hommes 
d'affaires à "travailler fébn 
lemeot ' dans les structures 
actuelles et à profiter des

avantages qu elles offrent plu­
tôt qu'à continuellement s'af­
fairer à les repenser.

M Dugré a admis qu’il al­
lait y avoir un certain "res­
serrement " pour permettre 
à l'économie de reprendre 
son souffle et afin de mieux 
contrôler le rythme de l'in­
flation. Cependant, a-t-il ajou­
té, le climat s'améliore sans 
cesse et favorise les inves­
tissements dans le secteur 
privé. M Dugré a expliqué 
que cette amelioration tenait 
à ce que:
• Le premier ministre et 

le chef de l'Opposition du 
Québec ont adopté un "ton

plus serein" dans les ques­
tions constitutionnelles
• Les nouveaux venus 

dans le cabinet provincial. 
MM Faribault et Cardinal, 
jouissent de la confiance des 
milieux financiers.
• Les hommes d'affaires 

participent davantage à la vie 
politique et y apportent une 
note très opportune de réa­
lisme"

Le conférencier s'est en­
suite demandé si on avait rai­
son de s'alarmer sur le sort 
de la race canadienne-fran- 
çaise: il lui semble au con­
traire que les Canadiens fran­
çais contrôlent au Québec 
d importants secteurs de la

vie publique et commerciale: 
universités, postes de radio, 
journaux, banques, compa­
gnies d'assurance etc.

Si les Canadiens français 
perdent "relativement de 
l'importance dans un secteur 
économique donné", ce n'est 
pas aux mains des Canadiens 
anglais, mais bien des Amé­
ricains. Pour M Dugré. cet­
te invasion de capitaux venant 
"d'outre quarante-cinquième" 
doit retenir notre attention, 
bien qu'il faille accepter qu'en 
matière économique "il y a 
des interdépendances à l'é­
chelle mondiale," et que nous 
avons besoin des capitaux 
américains.

GuillaumeTell, nous voilà!
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Montréal-Zurich sans escale, deux fois par semaine.
Comme la flèche de la célèbre légende. Air Canada va 
droit au but. de Montréal à Zurich, deux fois par 
semaine ce printemps et cet été . Guillaume Tell 
n'aurait pas fait mieux! Zurich, ville pittoresque et 
pleine de charme, est à deux pas, ou presque des 
quatre cultures — la française, l'allemande, l'italienne 
et la romanche qui font l'étonnante diversité des 
vingt-deux cantons de la Suisse. Et la Suisse place 
de la Concorde de l'Europe est à quelques heures 
au plus des vingt cinq pays qui vont de l'URSS au 
Portugal et de la Turquie à I Irlande! Donc si l'Europe 
est votre pomme. Air Canada est la flèche qui vous 
mènera droit au but
Montréal-Zurich, sans escale, deux fois par semaine

à partir du printemps!
Air Canada rend le départ facile avec ses tarifs spé 
ciaux. classe économique, de 14 21 jours, son plan 
"Partez maintenant Payez plus tard” (versement 
comptant de 10% du prix du billet solde payable en 
24 mois), et le plan Arrêts en cours de route” qui 
vous permet d'allonger le plaisir de votre séjour euro 
péen sans augmenter le prix de votre billet. Deux 
fois par semaine de Montréal à Zurich sans escale, 
Air Canada met l'Europe à votre porte et à votre portée.

MONTREAL-ZURICH *366
Tarif 14 ?1 jours, aller retour, classe économique, 
en vigueur à certaines périodes de l'année

Bureaux d'Air Canada à la Place Ville Marie et 7116 rue St-Huberl

Al R CANADA ($)
Le Mexique "à grands spectacles"

UN ITINÉRAIRE DYNAMIQUE 
ET BIEN ÉQUILIBRÉ

Un itinéraire qui a tou» point» de vue emprunte 
au Mexique ce qu'il a de mieux afin de satisfaire 
les gouts et les exigences du voyageur averti Etu­
dies l'itinéraire et vous vous rendrez compte des 
attraits incomparables de ce vovoqe TRAVELAIDE 
garantit une meilleure valeur et pleine satisfaction 
de tond en comble ou-dela de toutes offre» com­
petitive»

17 JOURS VOYAGE ACCOMPAGNE DE 
MONTREAL DEPARTS tous les vendredis de 
mors avril, juillet et août 2 dé- _
ports mensuels mai, juin, septem- $ tî O Q 
bre. octobre novembre w v) W

Seiour a quatre hôtels de distinction dont trois hô­
tels de villégiaturé de» plus recherchés ou l'on 
trouve piscines, plage sports et amusements diver­
sifies 3 2 REPAS INCLUS

VOYAGES

TRAVELNDt
OUVERT IE SOIR JUSQU A 9 H ET LE SAMEDI JUSQU A 4 H

Services gratuits
UN SEUL BUREAU A MONTREAL

UN VOYAGE EXTRAORDINAIRE
Vi'.ite complete de la capitale MEXICO Excursion 
a Xochimilco Corrida, spectacle folklorique etc 
17 repas inclus)
Trois |our» ou paradis de SAN JOSE PURUA véri­
table oasis cachée parmi les bougainvilliee» les 
hibiscus et les poinsettias (3 repas pai tour)
Vous soitei ensuite des sentiers battus 3 16 mille» 
vers le Yucatan (par avion) pour vous rendre au 
coeur du Mexique ou vous seiourneret a I un des 
sites les plus enchanteurs OAXACA Ici, les excur­
sions a Mitlu Monte Alban et autres compteront 
parmi les plus éblouissantes du voyage (3 repas 
par tour)
Le voyage se poursuit ensuite vers ACAPULCO ou 
vous serez loges pour 8 tours dans un hôtel mo­
derne directement sur la plus belle plage d'Aca­
pulco. les meilleure» chambie» face a la mer Diners 
au Acapulco Hilton et ou El Mirador, tous les dé­
jeuners inclus a votre hôtel Soirée au Restaurant 
La Perla ou vous assisterez aux plongeons de 16 
Quebrada Croisière dans la baie d Acapulco et du 
soleil et du repos !

1010 OUEST, STE-CATHERINE, MONTRÉAL 2 UN. 1-7272

COURS DE CONVERSATION
INGUSH fsp&iût «jwppf & m® jk m& mm T V\ T/1 / T Ï7* T ,|# ‘ | /J I ,, 1 | || 1# i V t J îii IT

œl#? «sfe mm At sJswsf «sir afc-: sasis If fcp * V v' J. 1 * !
4 fin
ioM IS

Bénéficiez de nos 90 années Gratis et sans engagement MONTRÉAL- 288 3111 SHAWINIGAN - 537-0416 VAUEYFIELO- 371-3010
d'expérience, de recherches et Leçons tests, leçons de démonstration CHÂTEAUGUAY- 288 3111 JOUETTE - 756-0438 ST JÉRÔME - 436-1398
d'expansion et de familiarisation STF-THÉRÉSE • 288-3111 SOBEL- 743-4679 R0UYN - 762-0282

REPENTIGNY - 288-3111 ORUMMONDVILLE 478-7000 OTTAWA - 232 5343

Rcfe|*| jf 7
mmmr Hm* 1 II la ■■■ Langues Vivantes

QUÉBEC- 529-6161 SHERBROOKE- 569-9179 TORONTO - 924-7773
Leçons particulières - 
Cours collectifs - jour - soir

RIMOUSKI - 
CHICOUTIMI -

723-1944
549-7474

GRANBY- 
ST-HYACINTHE -

378 8787 
7/3 7022

CALG ARY - 
EDMONTON-

265-3850
429-5602

toute l'année TROIS RIVIÈRES- 378-2811 ST-JEAN - 346-6100 VANCOUVER -
N

635-9331

m
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Arts et spectacles
Première triomphale du “Cappella Coloniensis”

UN ÉVÉNEMENT MUSICAL MAJEUR DE LA SAISON
par Jacques Thériault

Le celt'bre orchestre baroque "Cappella Coloniensis" 
nous a tout simplement donné d’assister a un des plus beaux 
concerts de la saison, et surtout un des plus enrichissants. 
Il n'est pas rare de sortir ébloui d'un concert; par contre, il 
est rare d'en sortir enrichi et pleinement satisfait. ( elle im­
pression découle ici de ce que la forte personnalité du chet 
Ferdinand Leitner nous a imposé un singulier tètea-tète 
avec la musique de l'époque baroque, un imposant face a face 
avec des instruments à cordes et à vents du ISe siècle.

Composé d'une quarantaine de musiciens, l'orchestre al­
lemand taisait ses debuts en Amérique du nord avec un pro­
gramme non commercial, ce qui nous changeait agréablement 
de toutes les entreprises séduisantes qui sont (plus souvent 
qu a leur tour) notre manne quotidienne. Kt d'un programme 
qui n'attirerait pas tellement un virtuose, le "Cappella Colo­
niensis" a réussi à faire un concert d'une tri-s grande et 
très profonde virtuosité.

Avant de s'attacher aux interprétations, qu'il nous soit 
permis de souligner la belle tenue de chacun des instrumen­
tistes sur scène. Voilà qui était des plus frappants et des 
plus attachants. Personne qui soit écrasé paresseusement 
sur sa chaise: chacun est fidèlement à son poste, tait preuve 
de discipline et évite de tenir les petites conversations para- 
musicales (n'en doutons pas!» qui sont devenues aussi couran­
tes que les coups d'archets au sein de plusieurs orchestres. 
Ferdinand Leitner. lui. salue à la militaire et dirige les 
différentes parties de son orchestre, avec autant de soin qu'un 
général romain ses phalanges. Vraiment, c'est la grande classe.

Mais, il n'aurait pas valu qu'on souligne cet aspect, si 
cette grande classe n'avait pas été le miroir d'un stvlo. d'une 
personnalité musicale authentique. Au fait, nous avons assisté 
à une espèce de résurrection musicale. Les oeuvres de Tele­
mann. Haendel. Stamit/ et Haydn, nous les avons entendues

avec l'effectif instrumental utilisé du vivant de chacun de ces 
compositeurs; cette musique, ces pages sublimes, ces sonori­
tés (on aura noté que le diapason de l’orchestre est d'un demi- 
ton plus bas que celui auquel on se réfère aujourd’hui) nous ont 
été transmises avec leur charme d'antan.

Tout de suite après l'audition du Concerto en ré majeur 
de -Telemann, nous avons été frappe, agréablement surpris 
de la precision musicale des instrumentistes. Car, il est vrai, 
que ces instruments anciens sont moins souples, moins faciles 
à manier que ceux de notre époque. Rassemblant trois mou 
vements brefs et joyeux, nous avons surtout remarque jusqu'à 
quel point la sonorité de ces instruments est riche, plus riche 
parfois que celle des instruments modernes, ( "est vrai dans 
le cas des hautbois et des trompettes.

Suivit la Suite \o.l en fa majeur du “Water Music" de 
Haendel, un des moments les plus sublimes de ce concert, pré­
senté sous l’égide de la Société f’ro Musica. Quel souffle! 
Quel mouvement! Le chef a doté cette oeuvre d'une richesse ines­
timable.

Deux solistes se partageaient la vedette dans la Sinfonia 
concertante en ré majeur de Karl Stamitz: le violoniste Ulrich 
(irehlmg et l'artiste Ulrich Koch. Mais "en vedette” c'est 
sans doute beaucoup dire, puisque la performance des deux 
cors et des cordes était aussi en premier plan.

Le concert se termina sur la Symphonie \o. 4? en sol 
majeur de Haydn. Comme dans toutes les autres exécutions, 
le chef fit preuve de beaucoup de grâce et de sensibilité et 
transcenda, distilla la partition d'une façon qui ne faisait au­
cun doute sur ses grandes qualités de chef.

L'orchestre allemand dut donner deux rappels, et à en 
juger par l'enthousiasme de la salle, ce ne fut pas assez pour 
satisfaire son appétit.

Au Gésù dès le 29 avril

LE CHEMIN DU ROY" DE DE GAULLE
Le Chemin du Roy” de Fran 

çoise [.oranger et Claude Levai: 
qui prendra l'affiche de l'Egrégo- 
re le 27 avril, constituera un 
genre de spectacle auquel les 
amateurs de théâtre montréalais 
n'ont jamais eu la chance d'as­
sister

Françoise Loranger se plaît

a dire en parlant du "Chemin 
du Roy "J'ai remis un texte 
à Paul Buissonneau. le metteur 
en scène, et il en a fait un spec­
tacle” Paul Buissonneau est bien 
connu pour ses mises en scene 
fracassantes, fantaisistes, origi­
nales Le Chemin du Roy” est 
une oeuvre qui lui permet de lais-

Inscriptions à l’école nationale 
de théâtre

Les candidats désireux de se pré­
senter aux auditions (concours 
d'entrée! de tEcole Nationale de 
Théâtre pour être admis à suivre 
les cours de tannée scolaire 
1908-69 (cours de formation de 
comédien et cours de production 
pour les techniciens et les déco­
rateurs de théâtre) sont pries de 
noter que pour la région montréa­
laise. les auditions auront heu de 
9h 80 à 17h aux endroits et dates 
suivants

Au theatre Port-Royal, le mar­
di 7 mai. Au Monument National, 
les 8, 9 et 10 mai. Au Theatre du 
Rideau Vert, les 16. 17 et 18 
mai Au Theatre du Gesu. les 22. 
23 et 24 mai et a La Comédie 
Canadienne, le mardi 4 juin 
Pour tes candidats de la région 

de Québec, les auditions auront 
lieu à l'auditorium du Collège 
St Jean Eudes de Québec, les 10 
et 11 juin prochain

Ceux qui désirent participer 
à ce concours d'entree sont priés 
de communiquer immédiatement 
avec le secrétariat de l'Ecole pour 
obtenir les formules d'inscription 
aux auditions (497, bout St-t,au- 
rent, Montréal, tel. 861-1897.

Les candidats doivent avoir ter­
miné leur cours secondaire au 
moment de leur entrée a l'Ecole 
en octobre prochain et faire état 
d'une connaissance suffisante de la 
langue et de la culture dans les 
quelles ils prétendent etudier Les 
candidats au cours d’interpréta 
ion doivent avoir entre 17 et 23 
ans: des cas d'exception peuvent 
cependant être envisagés 11 n'y a 
pas de limite d'âge pour Vinserip- 
tion au cours de production.

ser libre cours a toute son in­
vention, a un certain sens de la 
provocation, mais aussi a une idee 
du théâtre qui lui est chère: le 
travail d équipe

Dans "Le Chemin du Roy 
l'effort demandé aux comédiens 
est énorme, ne s'identifiant à 
aucun rôle en particulier, ils sont 
continuellement en scène, deve­
nant tour à tour, a la vue du pu­
blic, homme politique notable, 
journaliste, maître de chant. 
Béret-blanc ou policier

Le Chemin du Roy" tel que 
conçu par Paul Buissonneau est 
plus qu'une comédie, c'est un 
spectacle choc où les conven­
tions traditionnelles disparais­
sent tout le Québec et même Ot­
tawa tiennent sur la scène du 
Gesii

1 j mise en scène de la pièce 
a été l'occasion d'un constant tra­
vail d'équipe impliquant auteurs 
metteur en scène, comédiens, dé­
corateur Continuellement trans­
formée. repensée, réécrite durant

chaque repetition, l'oeuvre a pris 
la forme d'une immense mani­
festation populaire.

Paul Buissonnecy a réuni au­
tour de lui une équipé impres­
sionnante, la distribution com­
prend Mmes Hélène Loiselle, 
Monique Joly. Odette Gagnon et 
Rachel Caltmer. ainsi que MM 
Paul Hebert. Lionel Villeneuve. 
Guy Sanche. Jacques Gahpeau 
Gilbert Chénier. Louis Aubert, 
Patrick Peuvion. Armand Labelle, 
Yvon Lelièvre et Raymond I. Heu­
reux

I,es décors et les costumes 
sont du peintre Germain qui. 
lors du Festival d'Art dramatique 
de 1962 reçut pour son décor de 
Mademoiselle Jaire" la bour­
se de la province de Québec pour 
le "talent le plus prometteur du 
Festival"

Les billets sont actuellement 
en vente au Gesii 861-6575 ou 
866-1200

Le désastre 
d'Hiroshima 
à ia T. V. 
japonaise

Au concours annuel
de chant de Radio-Canada

Judith Forst remporte le premier prix
TOKYO Pour la première 

fois, un film a été présente par la 
télévision japonaise montrant le 
bombardement atomique d'Hiro­
shima Ce film documentaire re­
produisait les scènes de cauche­
mar qui se sont déroulées aussi­
tôt apres l’explosion de la premie 
re bombe atomique, et avait été 
tourné par des cameramen japo­
nais.

Il avait été saisi par les autori 
tés militaires américaines et ren­
du l'an dernier au gouvernement 
japonais.

iTOROVrOi Le mezzosopra 
no Judith Forst, de Vancouver, a 
remporté les honneurs du con­
cours du chant organisé annuelle­
ment à la radio de Radio-Canada.

Le soprano Lois Gyuria et le 
baryton Maurice Brown, tous deux 
de Toronto, se sont classés en 
deuxième place ex aequo.

Récemment Mme Forst avait 
obtenu un autre succès en se 
classant en tète de liste des can­
didats à l'audition annuelle du Me­

tropolitan Opera de New York 
Depuis 11 ans. c'était la troisiè­
me lois que ia victoire allait au 
Canada.

M. Rudoll Ring, administrateur 
du Met. a offert a la chanteuse un 
contrat à plein temps, devant com­
mencer au printemps

Mme Forst a répondu qu elle 
accepterait cette offre à condition 
que son mari puisse obtenir un 
poste pour enseigner dans une 
université de New York, car elle

ne désire pas se séparer de sa 
lamille.

Le gagnant à ce concour-, de 
Radio-Canada, section piano, est 
Arthur Ozolins, 22 ans. de Toron­
to. et Stéphanie Sebastian, autre 
pianiste de Toronto, se classe 
en seconde place.

Jadwiga Bornyi. flûtiste de Ha­
milton. et Gloria Coleman, de 
Toronto, qui joue du cor d'harmo 
nie. remportent ex aequo la pre­
mière place, dans la catégorie 
des instruments à vent.
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14 ans-

Un film de Gogo Vérité 
^Sur la jeunesse d'aujourd'hui

4.> feOS
RESNAI

EISfNSTElNJacques Godbout

Md sentiment

14 ANS
ET PLUS

YVES MONTAND 
ANNIE GIRARDOT 
CANDICE BERGEN

ViVRf-VIVRl
EASTMANCOLOR 

SUR SEMAINE

BEAUBIEN PRES IBERVILLE 721-6060

LE TNM REPRENDRA 
“PYGMALION”

Le Théâtre du Nouveau Monde 
reprendra à TFxpo théâtre, du 
5 juillet au 3 août, son grand suc­
cès de la saison “Pygmalion" 
de G.B. Straw dans la version que 
bécoise d'Eloi De Grandmont. avec 
les mêmes principaux interprè­
tes. dont Monique Miller, dans 
le rôle d'Elise Lacroix. Jean 
Louis Roux, dans celui du proies 
seur Higgins. Paul Hébert et Oxi- 
la I-égaré

PROVOQUANTE, VOIUPTUSUM,
...ET TOUJOURS AMOURtUtM.

CATHERINE DENEUVE
SAMlFREY LlSAMARTlNEl 
JEAN CLAUDE BRI AL Y

2e semaine

4 ANIMAS* <M OH

.JEAN AUREL

\

HORAIRE - 1 2 45 2 50
5 OO 7 15 9 30

Stationnement intérieur

"Le Parisien" est fier de presenter 
le plus grand succès du 

Cine'ma Français

t UN FOU RIRE COLOSSAL-'

LOUIS DE FUIMES

LA GRANDE 
VADROUILLE

-TOO*
BOURVIL 
TERRY-THOMA

PARISIEN

tN COUitllHS

HORAIRES
1000-12 1 5
2 30-4 45
7 00-9 30 p

Tel Set 2697. «SO Ôue.l S te CATHERINE

THÉÂTRE
COMEDIE CANADIENNE Cy•

THEAYRE DE LENCLOS A 

LA POUDRIERE .16

THEATRE DU RIDEAU VERT

di à ?0h30 Dimanc’ • à 14h 3C
30

PATRIOTE

PLACE DES ARTS
THEATRE WILFRID PELLETIER

THEATRE DE QUAT SOUS
THEATRE MAISONNEUVE 
THEATRE PORT ROYAL R«

CINÉMA
EN LANGUE 
FRANÇAISE

EN LANGUE 
ANGLAISE

BIJOU I f m rt
3 42 6 34 9 46

BONAVENTURE

M5 5 50 9 30
12 30 4 10

CHAMPLAIN Vrrv. G ' •• R
chefort ?01 5 53 9 48 U le vis 
ge du plaisir 12 15 4 07 8 02 

CHATEAU "Qu,U'- • i abattn
i 00 4 20 7 50 Estouffade 3
Caraibe 2 35 6 05 9 30

CREMAZIE
8 15 Mat g

DAUPHIN
9 40 sam 
7 15 9 40

ELECTRA
10 32 l 
4 02 8 0-1

ELYSEE

ALOUETTE
8 15 Matiriêe mer sam et i

ATWATER Y.
Dinner J? 50 3 00 5 15

AVENUE Be ..v ! <
5 10 7 15 9 25

CAPITOL N Wiy ! t-.
10 20 12 35 2 45 5 00 7 10

CINERAMA IMPERIAL
West soirs 8 30 Mats m 
2.00 dim 2 00 7 30

THE CINEMA WESTMOUNT
T he Partv 1 20 3 25

930
KENT xv. • t h y. VV

Matmé
LOEWS

12 40 .
PALACE

Rum your life 
5 05 7 20 9 35

PLACE DU CANADA

v mer sam et c: 
Planet of tN 

? 50 500 7 10 <

15 the N tfht 5 30 9 45
5 00 1 00 5 20 9 35 The Russians

are Ce mm« ' 7 30 sarr et dim 3 05
6 30 720

1200 PLACE VILLE MARIE (grande salle)
The Graduate 1 15 3 15 5 15

R*:v>ai*> Mon amoi 
7 30 9 30 sam et tl.f
5 30 7 3ü 9 30 tsar

Eisenste Kt i Sen

FLEUR DE LYS Oscar 1 X 
6 30 7 30 9 30

FRANÇAIS Quatre hommes ; 
1 05 4 30 7.55 Estouffad
raih. 2 40 6 05 9 30

GRANADA tsh a a
1 05 4 30 8 00 Quatre h
abattre 2 55 6 15 9 40

7 15 9 15
PLACE VILLE MARIE

Suddenly A Woman 
5 15 7 15 9 15 

STRAND M,»' 7
7 50 "Grand Siam
5 40 9 25

VAN HORNE »• '.
1 00 tous les (ours

WESTMOUNT Pc
3 00 5 10 7 10 9 30 

YORK B •
2 50 5 00 7 05 9 25

JEAN TALON Les Arnauds sem
620 10 15 Dim 2 35 620 10 15

RouU' de Corinthe sem 805 Dim
12 30 4 10 805

MAISONNEUVE Los Arnijuds' sur
sem 620 10 15 Lhm. 2 15 620
10 15 "Roiute de Cohinthe• sem 805
Dim 1230 4 10 805

EN LANGUES 
ETRANGERES

La grande Vadrouille' 
2 30 4 45 7 00 9 30

MERCIER la nuit J<1 généraux 5 30 
9.25 sam et dim 1 35 5 40 9 40

Les Détraqués 7 50 sam et dim 
12 00 4 00 8 00

PAPINEAU Dr Zivai- 215 8 15
PARISIEN 

10 00 12 15
PLAZA Helga 2 15 5 50 9 30

A nous deux Paris 12 30 4 10
7 45

RIVOLI Cimetière tes morts vivants 
1 00 4 25 7 50 Super Argo contre
les Robots 2 40 6 05 9 30 

VENDOME Manon 70 i? 45 2 50
5 00 7 15 9 30

VILLERAY La nuit des généraux e 
Les détraqués

Italien % X anglais
EMPIRE Th. . .nu« 7 00 9 00

sam et dim 1 00 3 00 5 00 7 00
900

Japonais s t anglais
ART B Dev t. 3 15 5 15

7 15 9 15
VERDI La femme jr>s 0^' . . ! h

roshi Teshtgehara àSOOseu*
Ukrainien s t anglais
VERDI Les chevaux > feu de Serg* 

Paradjanov à 6 20 10 00
Suédois s -t. anglais
FESTIVAL Night Games 7 30 9 30

d.m 1 30 3 30 5 30 7 30 9 30 
SNOWDON T. A Woman l 05 3 15

5 20 7 30 940
CINEMATHEQUE CANADIENNE 6 15

Cinéma d'animation 8 15 Buster Ke.i 
ton -10 15 Le diable bo'teu *

CATHERINE DENEUVE
RANÇ0ISE DOREEAC

LOUIS 
DE FUMES 

FANT0MAS 3
TECHNICOLOR

[Warren

14 ANS
TOUT CE QUE VOUS DEVEZ SAVOIR 
SUR L EDUCATION SEXUELLE
• LA CONCEPTION • LA FECONDATION
• LA NAISSANCE etcstation papineau

CE SOIR A 7h.45 
LE DIMANCHE À 2h.00
(Pas de courses le jeudi)sem. i>\\

LES PRODUCTIONS SAMUEL CESSER PRESENTENTIL ETAIT MARIE 
A TROIS FEMMES 1 la vie INTIME

d'une jeune femmeMONIQUE
k Bonnets A NOUS DEUX 

PARIS !
COMPlEMfN! Df PROGRAMME

U.30 - 2.15 - 5 50- 9 30

★ le record 
d'assistance 
d'Expo 
Théâtre 67

UGOTOGNAZZl (^ansi
en Italien avec S T Anglais 

451. OOILVY - J74

7 OO —
9 OO

STATION BEAUBIEN 274 61 SS 650S, ST-MUKRT

3 DERNIERS SOIRS!

CHAQUE 
HOMME 

FAIT 
FACE

SAM & DIM
1 00-3 OO-S 00-7 00-9 OO

VOUS L AVEZ AIME COMME CHANTEUR 
VOUS L'AIMEREZ DAVANTAGE 
COMME ACTEUR !

du 25 au 28 AVRIL
Un gout SOIREES

2 00 • 2.50 - 3 50 ■ 4 50 - 5 50 
MATINEE LE DIMANCHE :
2 00 - 2 50 - 3 50 - 4 50

ADAMG
I0UR LES ARNAUDiBiA

14 ANS' BOURVIL

CHRISTINE DELAROCHEFemme
oEspuHES COMPLEMENT DE PROGRAMME

jean LA ROUTE DE ______
SEBERG CORINTHE HilulilPLACE SALLE

rxee adtc WILFRID-PELLETIER
Utb AK I 5 MONTRÉAL 18 (QUÉBEC), TEL M2-2112de miel JKAM-TALON JIAN-TALON. A LIST Of Mf-IX 715 7000 

MAISONNEUVE Mit, C. SHERBROOKE 525-2174' z. :. L'Ai

EN SEMAINE: 6 20 - 8 05 - 10 1 5 - DIMANCHE des 12.30
de Schelagh Delaney 

Adaptation canadienne et 
mise en scène

Y van Canuel 
Ginette Letondal 
Lucille Papineau 
Jean Brousseau 
J.-Louis Millette 
Serge Dorléant

TESHIGAHARA
à 8 OO seul 

AUSSI

“LES CHEVEUX” 
DE FEU”

de PARADJANOV 

a 6 20- 10 00 

LES 2 FILMS V O S-T A

8 JUILLET AU 7 AOÛT 
de 9 h. 20à 12 h. 10

THFATRF DF QUAT’SOUS
100 est. AVENUE DES PINS

Tous les soirs 
sauf les lundis
jusqu'au 1 2 mai

PHONÉTIQUE 
EXPRESSION ORALE 
LECTURE - VERS 
LECTURE - PROSE 
INTERPRÉTATION

POUR TOUS

e MOIS!
ET LE SUCCES CONTINUE !

FMEftlB DE ■ wm ,tSi- * sTt-cATHftiNf■ IPB li V 9 1 STATION BfRRt - 288 3303

60 HEURES DE COURS

"VOUS FASCINE PAR SON AUDACE !"_ niritu

RENSEIGNEMENTS 
INSCRIPTIONS

CONSERVATOIRE LASSALLE
1 290, rue St-Denis, suite 99 

TEL.: 861-4114 
523-2675

inghio îhulin • réalise par mai zetterling

Semaine : 7.30 — 9 30
_________ __ Dimanche 130-3.30
CERTES PAS DE TALENT ! — UFlgt» s 30 - 710 - »30
MAI ZETTERLING NE MANQUE

Madam* SUZANNE P -COYITTI 

directrice générale EKCTIlf JLI 1706 1 511 CATHERINE 
■ ■ ■ W STATION BEAUDRY 52S 8600

de Tnidi
MENTEUR FN SCÈNE JEAN FAUCHER

YVETTE BRINO AMOUR - GILLES PELLETIER 
• JEAN DOYON - RONALD FRANCE

DÉCORS : WUETRICH COSTUMES: BARBEAU
sfe//a e 844 ,5r93 • ST AN'S

IKJ w gin*», d rtwdiJmH tout les ioxws sas»! le semed.

an
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Arts et spectacles
A propos du Trio de Ramsey Lewis

VICTIME OU BOURREAU?
par Jacques Theriault

Le trio de Ramsey Lewis nous est venu, jeudi dernier à 
la salle Wiltrid-Pelletier Si nos sources sont exactes, il 
reviendrait le 14 juillet prochain avec le groupe de jazz de 
Max Roach Aussi nous para'it-i! opportun de livrer ces com­
mentaires au public, même avec quelques jours de retard

N en demandons pas trop au trio de Ramsey Lewis. Sauf 
peut-être de continuer à ronronner au. coin du feu. d ètre 
éternellement satisfait et de faire de la musique comme on 
écrase des pommes de terre Le pianiste fait le jazz-à-tout 
le monde, sourit bien commercialement comme il le faut, et 
laisse à ses acolytes le soin de séduire les foules par leurs 
mimiques un peu ridicules

Leur liberté est bien trop grande pour eux: elle dénonce 
cruellement leurs limitations, la pauvreté de leur imagina­
tion. leur incapacité notoire à apporter quoi que ce soit de 
neuf à Lunivers jaz.zistique. Le trio de Ramsey Lewis, ce 
pourrait être le trio de n'importe qui. et leur musique n'im- 
porte quoi

Le batteur Maurice White m’employez jamais le terme de 
percussionniste à son égard) a encore tout à apprendre de son 
métier Sa recette'* Faire beaucoup de bruit (omettons vo­
lontairement le pédalier de sa grosse caisse, dont il se sert 
uniquement pour se dégourdir les jambes en pratiquant de 
gauches effets de bottines'), abuser inconditionnellement de la 
ponctuation, nettoyer les peaux de son instrument avec ses 
coudes et faire semblant d'exécuter des solos difficiles en 
arborant de 'savantes grimaces' Certains vont crier dans 
les bois pour se défouler, lui. il s est payé le luxe de le fai­
re à la salle Wilfrid-Pelletier. Si quelqu'un est tenaillé du 
désir d'avoir un symptôme plus succinct de sa maladie, en 
deux mots, c'est la "branlette métaphysique'

Le contrebassiste Cleveland Eaton est plus sincère dans 
sa course musicale; en tout cas, son camarade Maurice White 
ne l'a pas encore tout à fait contaminé et sa technique est 
plus variée, plus souple, plus swingnante II accompagne 
chacun de ses solos de contrebasse du "chant " de sa voix, 
empoigne solidement le manche de son instrument (comme 
s il voulait y grimper) et crible la musique de ses sonori­
tés.

C'est à dessein que nous nous étions réservé Ramsev 
Lewis pour terminer II faut d abord lui dire franchement 
"Monsieur, cessez de courir deux lièvres à la fois. Il faut 
faire du jazz ou du "gogo". Car. votre trio risque fort de 
sombrer sinon dans le chaos du moins dans la médiocrité 
de 1 à-peu-près Car s’il ne fait pas preuve de beaucoup 
de profondeur dans ses improvisations, sa technique est très 
honnête. Mais, on regrette l'amalgame "hard-bop" - élé­
gance qui le caractérisait si bien à ses débuts maintenant, 
c’est bêtement et simplement "hard-bop - sauvagerie Et 
nous pensons à sauvagerie dans le sens de liberté incontrô­
lée: il n'y a pas beaucoup de cohésion entre ces trois hom­
mes.. de moins en moins au fil du spectacle qu'ils ont pré­
senté

Et parce que sa musique se veut une fête, on en sort et 
on y entre à sa guise. C'est ce que nous avons fait au milieu 
de la seconde partie de la soirée. En remontant la rue Bleury. 
nous avons entendu la fanfare du Black Watch qui répétait 
joyeusement une rengaine Et. nous nous disions: “Pourquoi 
est-ce qu'ils ne joueraient pas eux aussi à la Place des 
Arts'.’"

Horaires-TV
MARDI

Le signe (C) marque une 
émission en couleur

. C B F T 0

9.55 Aujourd'hui a CBFT
10 00 Télévision scolaire
10 30 Monsieur Surprise présente
10 45 la souris verte
11 00 Histoire sans paroles
11.30 Long métrage:

"La tave ne du poisson cou­
ronnée' Drame.

1.15 Ciné-feuilleton:
"l'homme ne se rend pas"
(#7).

1 30 Horizons verts
2.00 Mini-métrage;

"Qui êtes-vous Mussolini ?” -
3 00 Femmes d'aujourd'hui
4 00 Bobmo
4 30 La Boîte à surprise
5 00 Cadets de la forêt c

5 30 Lo vie qui bat c
6 00 Jeunesse oblige 

"Musique classique"
6 25 Nouvelles du sport
6 30 Têléjournol
6 45 Aujourd'hui
7 30 Les joyeux naufragés
8 00 A la seconde

10.15 Camera 68
10 45 Téléjournaî
11 05 Supplement régional
11.15 Nouvelles du sport
Il 20 Ciné-club:

"La morte" - Drame.
1 00 Téléjournal

CFTM CD

7.15 Mire et musique
7 30 Les P tits Bonshommes
7 45 Metro Matin
8 45 36 24 36
9 00 Toast et Cafe

10 00 Voix de femmes
10 35 Edith Serei
10 45 L'école du bonheur
11 00 Voix de femmes
11 30 Eternel amour

"Une histoire d'amour" (# 2).
12.15 Ciné roman:

"Pas dé week end pour notre
amour" ( # 5).

12 30 Ciné midi
les diables bleus" - fronce

2 00 Ciné mardi:
"le fond de la bouteille" 
EU

3 30 A vous de jouer
4 00 Le comte de Monte Cristo
4 30 Le Zoo du capitaine Bon

homme C

5 30 Marine Boy......................... c

6 00 Télé metro . . c

6 40 Sports-images..................... c

6 50 Télé métro . . c

7 00 Dernière heure c

7 15 Télé-métro c

7 30 L'homme 6 la valise c

8 30 Cré Basile c

9 00 Claude Blanchard c

9 30 Peter Gunn
10 00 Plaza Fortune c

10 45 Dermere heure et metèoe
11 00 La ronde des sports. c

11.15 Cinema:
' Dra"Prélude à la gloire 

me - France.
12 45 Dermere edition
12.55 Fermeture

C B M T O

8 30 Test Pattern and Music
9 21 Today on CBMT
9 30 Quebec School Telecast c

9 45 Quebec School Telecast c

10 00 Canadian Schools
10.31 The Friendly Giant
10 45 Chez Helene
11 00 Mr. Press-Up
Il 26 Pick of the Week
11 55 CBC TV News
12 00 Serial Six
12 30 Search for Tomorrow 9
12 45 The Guiding Light 6

1 00 Mid-Day Report
1 04 Calendar
2 00 Love is a many splendoured

things c

2 30 Coronation Street
3 00 Take 30
3 30 The Edge of Night c

4 00 Bonnie Prudden
4 30 Upside Down
5 00 Frankenstein jr c

5 30 Let's Go . . c

6 00 Tween Set
6 30 Evening Report
7 00 Seven on Six
7 25 Sports
7 30 Outdoors Unlimited
8 00 The Red Skelton Hour c

9 00 T B A
10 00 CBC News Magazine
10.30 The Public Eyes
11 00 CBC Notional News
1119 Viewpoint
Il 26 Night Report
11 36 Sports Final
11 42 One of a Kind 

"House on the Beach".
12 42 Final Report

C F C F (B

900 Sound of 1 2
9 15 Newsroom 12
9 30 University of the Air

10 00 Romper Room . c

10 30 Magic Tom ... c

11 00 The Mike Douglas Show. c

12 30 little People
1 00 Photo Finish
1 30 The Big Spenders . c

2.00 In Town............................. c

2.30 People in Conflict
3.00 Magistrate’s Court
3.30 It's Your Move c

4 00 The Buddies . . c

4 30 Family Theatre 
"Ramrod" Western.

6 00 The Pierre Burton Show
6 30 Pulse . c

7 00 Sunset Theatre
"Toy Tiger" c

8 30 Ironside
9 30 Pig's N Whistle

1000 The Avengers
11 00 The National News . . c

11.18 Pulse c

11 43 Pajama Playhouse 
"The Deadly Mantis".

JEUNES FILLES! 
JEUNES CENS!

désireux de se faire 
de ( argent de poche

LE DEVOIR
a besoin de vous

Si vous avez de 10 a 16 ans et si vous résidez dans les secteurs 
postaux 1 4 5. 18. 24, 34 39 ou dons Pointe aux Trembles,
Repentigny et Charlemagne

Cotrinnjniqutx sans tarder avec

Mlle THERESE LAROCHELLE a 844-3361

Vasilios Papas, représentant de la mode hellénique présen­
tait en fin de semaine à Montréal un défilé comprenant des 
ensembles, des capes et des robes aux motifs élaborés et 
très colorés, fabriqués dans des tissus provenant de Grèce 
qui rappellent la richesse des costumes nationaux grecs. Sur 
notre photo, une splendide robe du soir, signée Papas.

mm®.

Me Claire l/Heureux-Pubé;

Il faut transformer la Cour 
de bien-être social du Québec

Il est urgent de repenser la 
Cour du bien-être social du 
Québec, déclare Me Claire 
L Heureux Dubé. dans le der­
nier numéro de la revue du 
"bien-être social canadien "

Nos etudes et notre enquête 
ont démontré que la Cour dans 
sa forme actuelle est dépassée 
tant dans sa juridiction, son 
fonctionnement et ses pou­
voirs Simplement étendre ses 
pouvoirs ne serai! pas suffi­
sant" lit-on dans une recom­
mandation qu’elle a adressée 
au gouvernement du Québec.

"Cne cour du genre doit fai­
re rôle utile dans l'optique de 
la réhabilitation de la famille 
Ce tribunal doit être non plus 
une puissance qui juge et con­
damne. mais une institution hu­
manisée et humanisante," dit- 
elle

"Cette cour, nous la voyons 
opérer a deux niveaux: avant 
l'institution des procédures en 
séparation de corps ou nullité 
de mariage, afin de prévenir 
justement ces procédures par 
la mise en oeuvre de tout un 
mécanisme de conciliation et 
d'aide à ces familles, leur 
permettant de retrouver leur 
équilibre et de contribuer ain­
si à l'équilibre de leur foyer; 
après l'institution de procé-

Comment mieux maintenir

VOTRE DENTIER
solidement en place

Si votre dentier vous gêne parce 
qu'il bouge constamment et menace 
de tomber chaque fol.s que vous 
ouvrez la bouche pour parler, man­
ger ou rire saupoudrez-le de poudre 
FASTEETH Cette poudre alcaline 
(non acide) tient les dentiers plus 
solidement et plus confortablement 
Ne forme ni pâte ni gomme, ne 
laisse aucun goût No rancit pas 
assainit l’haleine FASTEETH se 
vend à tous les comptoirs de pro­
duits pharmaceutiques.

dures judiciaires devant la 
Cour supérieure, en permet­
tant une étude en profondeur 
des problèmes par des spécia­
listes et en faisant des tenta­
tives réelles de conciliation 
avec tous les moyens possi­
bles".

Me L'Heureux-Dubé recom­
mande. entre autres, la forma­
tion de certains juges pour un 
domaine plus social que juri­
dique. un système d'experts 
comme il s en trouve en Fran­
ce. chargés d'aviser la Cour. 
Elle désire pour cette Cour 
une juridiction qui s'étend à 
toute la vie de famille, mais 
qui n'englobe pas les actions 
en séparation de corps, nulli­
té de mariage, divorce.

De plus, elle voudrait voir 
de telles cours dans tous les 
districts judiciaires du Qué­
bec et encore là. que leurs lo­
caux soient dotés d une atmos­
phere de détente. "Somme tou 
te. écrit-elle, on devrait évi­
ter qu elles ressemblent à ce 
que nous connaissons aujour 
d'hui comme cours de justice ",

Elle souhaite également aux 
juges plus de latitude dans 
l'exercice de leurs fonctions; 
aux parties en cause le droit 
à une défense pleine et entiè­
re. mais sans formalisme, 
avec droit de représentation 
par procédures, etc

Affirmant qu'un travail d'é­
quipe est essentiel à la bonne 
marche d'un tel tribunal, elle 
estime qu'il faut coordonner 
tous les efforts et corriger 
les maux à leur source qui est. 
trop souvent, le foyer"

CLINIQUE DE DÉCORATION

MME ISABELLE MORENCY

Nous vous invitons à venir entendre 
une conference sur la decoration m 
teneure Mme Isabelle Morency. bien 
connue des auditeurs de la radio sera 
la conferenciere et se fera un plaisir 
de repondre a vos questions concer 
nant la décoration

lieu: 510 Ste Cotherine E 
Jour: mer soir a 8 hres.

ENTRÉE LIBRE
Veuille* donc faire vos réser- I
valions par telephone •

VI2-8811 Local 203
N.O. Valiquette Ltee S 10 Ste-Catherine est

1/

Commission d'enquête sur la 

situation de la femme au Canada

L'éducation permanente, une planche 
de salut pour les mères de famille

Si les femmes continuent de 
se crêper le chignon sur la dé­
finition de leurs rôles de fem­
me au foyer ou femme au tra­
vail ou tes deux à la fois, il y a 
au moins une appellation sur la­
quelle elles semblent toutes 
d’accord, c’est celle de femme 
aux études I, education perma­
nente qui est un signe des 
temps sortira peut-être la fem­
me de son ignorance, de son 
inertie, de sa paresse.

Certains mémoires ne sont 
pas doux pour les femmes al­
lant même jusqu'à les accuser 
d'être les instruments de leur 
défaite ' Les femmes n'ont 
qu'elles-mêmes à blâmer si le 
Canada n'a aucun astronaute, 
pilote ou capitaine de sexe fé­
minin" a déclaré Mme Elsie à 
Vancouver. "Nous sommes 
trop timides pour nous lancer 
dans la politique, trop pares­
seuses pour exercer nos droits 
et trop sensibles pour accep­
ter la critique".

Femme aux études

On devrait par tous les mo­
yens permettre aux femmes de 
poursuivre leurs études, pen­
dant les années qu elles pas­
sent au foyer a élever une fa­
mille Il est inadmissible que 
les universités ne fassent pas 
plus pour l’éducation perma­
nente des femmes, tout autant 
à la radio qu'à la télévision. 
Dans un mémoire, le club des 
femmes universitaires de Van­
couver réclame en faveur des 
femmes adultes qui désirent 
retourner aux études les diffé­
rentes mesures suivantes:
• un recours intensif aux 

services d’orientation avant 
l’inscription;
• un abattement de l'impôt 

sur le revenu pour les étudian­
tes mariées ;
• un ré-examen des systè­

mes de prêts et bourses de re­
cyclage pour en faire bénéfi­
cier de nombreuses mères de 
famille étudiantes qui n'en pro­
fitent pas actuellement et qui 
doivent grever le budget fami­
lial si elles désirent étudier;
• des garderies ;
• un remaniement de l'ho­

raire des universités pour te­
nir compte des besoins des étu­
diantes qui ont des enfants 70 
p.e des étudiantes adultes ins­
crites à [’université de Colom­
bie-Britannique ont des en­
fants.

Selon le mémoire, on de­
vrait entreprendre immédiate­
ment une étude complète de la 
situation de l’étudiante adulte 
dans tout le Canada

Aide financière

Pour la plupart des étudian­
tes adultes, le grand obstacle

La couture chez soi

est d'ordre financier Ne pou­
vant s'inscrire à temps com­
plet à causes de leurs obliga­
tions familiales, les étudian­
tes adultes à temps partiel ne 
bénéficient d'aucun prêt fédé­
ral "Les étudiantes mariées 
qui sont ménagères et mères 
n'ont pas de revenu salarie El­
les devraient au moins pouvoir 
déduire leurs frais de scolari­
té du revenu de leurs maris 
aux fins de l'impôt sur le reve­
nu" précise le mémoire

L'étudiante qui a le plus 
grand besoin d'une aide finan­
cière, c'est celle qui gagne sa 
vie et celle de ses enfants Les 
gouvernements fédéral ou pnv 
vinciaux devraient offrir à ces 
femmes quelque moyen d’as 
sistance même si elles ne sm

vent des cours qu à temps par­
tiel

Des horaires pour 
mères de famille

Les horaires de certaines fa­
cultés devraient être remaniés 
afin de mieux profiter aux mè­
res de famille qui pourraient 
ainsi s'y inscrire en plus grand 
nombre, en attendant qu'un ré­
seau de garderie soit véritable­
ment instauré a l'échelle du 
pays, dit le mémoire des fem­
mes universitaires "Cela est 
particulièrement souhaitable 
pour les facultés d'éducation 
et de service social, domaines 
qui connaissent une grave pénu 
rie de personnel" On sait par 
ailleurs que ce sont dans ces 
domaines que les femmes qui 
retournent aux études se sen­
tent les plus ii l'aise

Le rêve des 
femmes bien 
éduquées...

Us membres de la eommis- 
sion d’enquête sur la situation de 
la femme au ( anada ont ete quali­
fiés de "dream world” par une 
grand maman de 5? ans qui. au 
moment d’une période de ques 
tions. durant les audiences puhli 
ques. a fait remarquer que les 
femmes qui avaient le plus besoin 
de conseils, et connaissaient les 
vrais problèmes de la pauvreté 
et de la misère, n’avaient certai­
nement pas les moyens de payer 
une gardienne pour assister aux 
audiences de la commission.

l'.n plus. Mme Kav Dixon a dé­
ploré le tait qu’aucune femme de 
milieu pauvre, défavorisé, ne soit 
représentée sur la commission. 
“Pour des milliers de femmes 
qui cherchent au jour le jour com 
ment joindre les deux bouts pour 
nourrir leur famille, vos pal.i 
bres et vos discussions sont des 
rêves de femmes bien éduquées”.

Les revues féminines nous prêchent 
d'être de jolis ornements de salon

Les revues féminines, la te­
levision, et même les mères 
de famille, imposent aux jeu 
nés filles canadiennes, une 
fausse idée de la féminité, 
un faux idéal, déclarait jeudi

dernier à Vancouver, une jeu­
ne fille de 21 ans qui compa­
raissait devant la commission 
d'enquête sur la situation des 
femmes au Canada 

"Les media d'information

nous prêchent 
ornements de

d'etre de jolis 
salon" a dit

Les fermières réclament la 
vente libre des contraceptifs

Parlant au nom des ter- 
mières de l'Alberta, Mme 
Pansy Molen, a déclaré hier 
à Calgary, que les lois cana­
diennes élaborées uniquement 
par des hommes, tiennent très 
peu compte des désirs et des 
besoins des femmes. A titre 
d'exemple. Mme Molen a cité 
la loi interdisant la vente 
libre de contraceptifs.

Pour les fermières de l'Al­
berta, ce sont les personnes 
qui ont le plus besoin d’infor­
mation sur le planning farm 
liai qui en reçoivent le moins 
“Les pauvres qui ne peuvent 
se payer le luxe d'un médecin 
privé, finissent par avoir plus 
d'enfants qu'ils n'en veulent 
et surtout'qu'ils peuvent nor­
malement en élever" Il est 
scandaleux, a dit Mme Molen 
que seules les femmes de mi­
lieux sociaux riches et aisés 
puissent s’offrir le luxe de 
consultations médicales leur 
permettant de savoir ce qu el­
les doivent faire pour limiter 
les naissances

En conclusion, le mémoire 
des fermières préconise de 
supprimer toutes les restric­
tions sur la libre vente des 
contraceptifs et revendique un 
programme public d informa­
tion sur le contrôle des nais­
sances

La femme devrait pouvoir, 
si elle le désire, faire appel 
à la chirurgie pour prévenir 
l'enfantement ("est l'avis 
émis lundi devant la commis­
sion par l’Institut des femmes 
de l’Alberta ("est un plai 
doyer visant à libérer les 
mères "exténuées du fardeau 
de la grossesse annuelle " que 
ces femmes ont effectué de­
vant la commission.

"Chaque demande d'avor­
tement devrait être jugée in­
dividuellement et non sur la 
base de généralisations" 
écrivent lis membres de l'Ins­
titut des femmes de l’Alberta. 
Elles recommandent en ou 
tre la création, dans les hô­
pitaux de comités d'avorte­
ment composés de person­
nes représentant un vaste 
éventail des professions mé­
dicales et para-médicales 

•
Dans une conférence de 

presse qu elle accordait en fin 
de semaine, la présidente de 
la commission d’enquête. 
Mme Anne Francis a dit 
"personne ne pourra plus dire 
maintenant que les femmes 
n'ont pas de problèmes: si 
jamais j'ai pu avoir des dou­
tes sur Futilité de cette com­
mission. ce que j'ai entendu la 
semaine dernière m'a fait 
changer d’avis"

Katharine Keate alors que nos 
mères nous pressent d'être 
des filles sociables et popu­
laires Ce faux idéal qu'on 
tente de nous inculquer est en 
désaccord avec le milieu dans 
lequel nous aurons à vivre, à 
gagner notre vie comme tout 
le monde" a dit Mlle Keate 
qui est la fille du propriétai 
re du Vancouver Sun ("était 
la première jeune célibataire 
à se présenter devant la com­
mission. Mlle Keate avait ré­
dige un mémoire personnel 
quelle a défendu devant la 
commission lors d'une reu 
nion publique qui avait lieu 
dans un centre commercial 
de la banlieue de Vancouver

Les femmes ont droit 
à l'information

Pour Mlle Keate, il n’y a 
pas de doute possible, les 
femmes doivent toutes être 
informées, et très jeunes, sur 
les moyens à prendre pour 
planifier les naissances Les 
femmes doivent être libres de 
choisir l'avortement ou les 
contraceptifs si elles le dési 
rent, mais il serait plus lo­
gique qu'on informe toutes les 
femmes sur la contraception 
afin d’éviter l'avortement" 
Selon la jeune étudiante, les 
garçons de sa génération sont 
disposes à traiter la femme 
en égale, ou tout au moins a 
accepter le fait que les fem­
mes peuvent être eompéten 
les Elle a ajouté qu'a son 
avis les femmes devraient 
avoir le choix entre devenir 
des femmes de carrière ou des 
mères de famille, ou les deux 
à la fois.

Patron No 9077

Pour votre fillette, une robe 
sans manche ou une tunique 
à porter avec une blouse à col 
roulé.
Le patron imprimé no 9077 est 
offert pour les tailles 6, 8, 10, 
12 et 14 La grandeur 10 de­
mande environ 1% verge de 
tissu de 45 pouces de largeur. 
Ce patron est en vente au prix 
de $1.00 au service des pa­
trons, le Devoir, 434 est, rue 
Notre-Dame, Montréal. Les 
commandes doivent être faites 
par écrit, très lisiblement, avec 
tailles et numéros exacts, en 
ayant soin d'inclure un bon de 
poste.

l’uniflamme

un seul appel - un seul don
OBJECTIF: $10,400,000

SEPT GRANDES CAMPAGNES EN UNE SEULE
DU 1er AU 30 AVRIL

LA CAMPAGNE DES FEDERATIONS DU GRAND MONTRÉAL
400 ouest, boul. de Maisonneuve — 288-1261
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Hilton International Co. érigera un hôtel de 1400 chambres d'un coût de $45,000/000
A Toronto

potins financiers NOMINATIONS CHEZ ABITIBI nominations chez bramalea

1^ cri d'alarme financier, 
lancé durant la fin de semaine 
par le président de la Banque 
Fédérale de la Réserve des 
Fl. (FKBi a provoqué un tr**s 
repli hier sur la Bourse de 

Londres Bourse de Toron­
to baissais hier sous la direc­
tion des titres bancaires et cel­
le de Montréal était aussi lour 
de. La hausse du taux d’escomp­
te à Y-Y. et l’avertissement 
grave concernant l’état de l’é­
conomie des F l furent cause 
de la dégringolade de 11.1-2 
points par l’indice des indus 
triels de DJ dès les premières 
.10 minutes, hier, sur la Bourse 
de V\ à HX0.15 et en fermetu­
re. ce même indice clôturait 
5.00 points plus bas a 891.9^

•
Comme les pourparlers, re­

lativement au choix d'un endroit 
pour discuter des conditions de 
la paix entre Hanoi et Washing­
ton. semblent actuellement dans 
une impasse, après avoir débu 
te il \ a -l semaines, un tel 
état de chose ne peut qu'influer 
défavorablement sur le senti 
ment spéculatit.

•
Les perspectives d'une géné­

ralisation de la hausse des taux 
d'intérêt à la suite de la déci­
sion de la Federal Reserve por­
tera bien des investisseurs à 
considérer plutôt les obligations 
que les stocks boursiers.

•
I .’assertion du président du 

FRB qu i! faut s’attendre à une 
dévaluation générale des mon 
naii^ si l’oncle Sam ne règle 
pas rapidement ses problèmes 
fiscaux était la cause de la vo­
gue des mines d’or hier 
nos marchés sur l«‘ marché 
glais, les cours de l’or sont 
tombés après une vigueur 
tiale.

•
C’est a 12 50 p.m. aujour­

d’hui que M Charles B. \eapo 
le. president des Bourses de 
Montréal et < anadienne adresse­
ra ta parole a l'Hôtel Sheraton 
Ml Royal devant les membres de 
la Chambre de Commerce du Dis 
trie! de Montréal. Cette causerie 
de ce midi sera prononcée en 
français.

sur
an-

ini-

L'avocat de New (ioldvue Mi 
nés Limited a avisé la Bourse 
Canadienne que la compagnie a a» 
quis un intérêt de travail de Wir< 
dans des baux de pétrole et de 
gay naturel, >e rapportant à 
555.75 acres dans les cantons 
de Blanlord et Blenheim, dans 
le comté d'OxIord. Ont. Il est 
entendu ’que la compagnie, en 
association avec Hanover explo­
ration'. Ltd et Northern Faglc 
Limited. ces compagnies avant 
acquis !»• solde des intérêts dans 
les dits baux. se sont engagées 
à creuser un puits d’épreuve sur 
la propriété, d'un coût d'envi­
ron $20.000 à $28 IMNI 

a
250,000 actions additionnelles 

de la Montreal Trust Company 
ont été inscrites sur la liste des 
valeurs de la Bourse de Montréal 
à son ouverture vendredi le 19 
avril 19f>8 Ces actions seront émi­
ses aux fins d’acquérir 10.800 ac ­
tions de l inv esters Trust Com­
pany.

•
Au dire de M. W.A. MacDo­

nald. expert en taxe, 'les pers 
peetives d'adoption des recom­
mandations. formulées par la 
Commission Carter au sujet des 
réformes fiscales, auraient peu 
de chances d’être adoptées”.

•
Les emprunts contractés par les 

membres des firmes de courta­
ge ainsi que par les Corporations, 
membres des Bourses de Mont­
réal et Canadienne, contre des 
garanties collatérales. attei­
gnaient. a la fermeture des affai­
res des marchés précités le 51 
mars 1908. la somme de $41,096,- 
692.00 a rapprocher -le $47.206. 
765 au 29 février 1968 et au re­
gard de $44.577.596 au 41 mars 
1967

•
La compagnie Ford est d’avis 

que* lev ventes d'automobiles at­
teindront 15.500,000 par année 
d’ici 1976 en dehors du Canada 
et des Ftats-l'nis un chiffre 
qui aurait, il \ a à peine quel­
ques années, semblé tou! à lait 
incroyable. CYst ce que révé­
lai! M Robert Stevenson, vice- 
president des opérations d'outre- 
uer, lors de I'exposition Inter­
nationale de* I Automobile de New 
York.

im

1 E MAIRE J B PAPOE

la Compagnie de Papier Abitibi Limitée annonce la nomination de M. 
J E Maire au poste de vice-president, expansion des sociétés et de 
M. J B Papoe a celui de vice president, recherche et geme
M Maire est a l emploi de la Compagnie depuis 32 ans. Il y a occupe, 
ainsi que dans nos succursales, plusieurs hauts postes de direction. Il 
s'etait vu nomme directeur, expansion des sociétés, en 1963.

M Papoe est entre au service de la Compagnie en 1947 a la division 
des imprimes II assuma la responsabilité de la direction de plusieurs 
usines avant sa nomination, en 1963, au poste d'assistant du vice- 
president principal a la planification et a l'expansion

Bourse de Toronto FONDS MUTUELS

commentaires sur _
X-i’-A-OTTJ-A-I-iITE 
inUsT^ÎNTOIÊREî

Abitibi Paper Co lancerait 
une émission de $50,000,000

Abitibi Paper Co projette la création de $50.000.000 d'actions 
privilègiées, soit 1,000.000 d actions de cette catégorie d une va­
leur au pair de $50 chacune II y aurait une olfre au public de ces 
valeurs Comme on sait, cette compagnie a payé $28.347.311 en 
fonds américains, comptant. $5.000.000 en billets promissoires a 
t p c fonds américains cl 400.000 actions ordinaires d'Abitibi 
pour les Cox Newsprint Inc et sa filiale, Cox Woodlands Co d'Au- 
gusta. (ieorgio aux K.-U Comme la concurrence américaine est 
vive pour notre industrie papetière. l'acquisition d'Abitibi Paper 
semble être une bonne affaire Ce serait vers le 15 mai que ré­
mission précitée serait offerte au publie canadien et américain 
l.e nom des souscripteurs n'est pas encore divulgué, mais ces va­
leurs seront offertes naturellement par un puissant syndicat finan­
cier

STELCO vient de traverser un 
bon premier trimestre

La Steel Company of Canada Ltd a tenu hier son assemblée 
annuelle à son siège social, à Hamilton, sous la présidence de 
M V W Scully président du conseil d'administration Ce dernier 
déclara aux actionnaires que la production, les recettes et les ven­
tes ont atteint des chiffres sans précédents au cours du 1er trimes­
tre de cette année, mais il se garda de donner des chiffres 11 s'em­
pressa toutefois de prédire que les chiffres du 2ième trimestre 
de cette année devraient au moins égaler ceux du premier" C'est 
pourquoi, les administrateurs prévoient un ajustement du dividen­
de en juin 1968. M Scully a annoncé, hier sa démission comme of­
ficier en chef de l'Exécutif et ce sera M H M Griffith, président, 
de STELCO qui lui succédera à' ce poste. Selon M Scully. si 
les affaires ne s améliorent pas et si la confiance ne tenait pas, il 
est possible que la demande pour l’acier se contracte durant les der­
niers 6 mois de cette année Bien que STELCO ait dépense $426 - 
000.000 en amélioration au cours de la dernière période quinquen­
nale elle projette encore bien des dépenses et des études portent 
présentement sur le développement de sa propriété de 6.(XK) acres 
sur le lac Ené. lorsque tous les achats de terrains auront été com­
plétés

Ford-Canada prévoit que 1968 sera une année record 
pour la vente des voitures neuves

Le président de Ford-Canada. '.M Karl E Scott, a déclare 
hier que c'est avec beaucoup de détermination" que la com­
pagnie en 1968, va se lancer a l'assaut du marché canadien des 
voitures el camions pour en accroître -u part cl s'attaquer à 

augmentation considérable des irais découlant de l'entente con­
clue dimanche soir avec les dirigeants des T E A concernant la 
panle des salaires

Ford-Canada compte que le taux d'accroissement de ses ven­
tes de véhicules neufs en 1968. par comparaison avec 1987. "dé­
passera celui de l'ensemble de I industrie ", a dit M Scott à ras­
semblée annuelle des actionnaires tenue hier a Oakville. Ontario

Si nous pouvons atteindre cet objectif, nous serons en me­
sure d améliorer notre part du marché canadien de l'automobile 
cette année", a-t-il ajouté.

M Scott a prédit une année record pour les ventes de véhicu 
les neufs de I ensemble de l'industrie au Canada en 1968 II pré­
voit des ventes de plus de 850.000 unites soit 5 pour cent de plus 
qu'en 1967 et 3 pour cent de plus qu'en 1966. alors qu'un sommet 
avait été attetnl

La parité des salaires, un défi que la direction 
de Ford-Canada devra relever

Il ressort en outre du message prononcé hier à l'assemblée 
de la Société Ford-Canada par son président M Karl E-Scott 
que la nouvelle convention collective présente un défi que la 
direction devra relever en trouvant les moyens nécessaires pour 
assurer la rentabilité des opérations face aux conditions nouvel­
les'

La disposition créant la parité des salaires entre les em­
ployés de Ford-Canada et ceux de Ford-E U . qui est "préma­
turée parce qu elle ne prévoit pas de parité correspondante dans 
les diverses pratiques qui régissent le travail a l'usine", pour­
rait s'avérer lourde de conséquences" si la compagnie ne prend 
pas les initiatives qui s'imposent. Par contre, elle pourrait éga­
lement être un point de départ

Nous prendrons les initiatives nécessaires", a dit M Scott
Il a déclaré aux actionnaires que les ventes de véhicules

neufs de Kord-Canada au cours du premier trimestre de 1968 ont
établi un record pour les premiers trois mois de l'année, en dé­
passant de 9 9 pour cent le record antérieur applicable à cette pé­
riode, qui avait été établi en 1967. Cet essor des ventes nous te­
nons à ce qu'il se poursuive en 1968 a-t-ll dit

Nul doute que cette parité des salaires entre Kord-Canada et 
Ford des E-E sera accompagnée d'une plus grande productivité 
ici, et aussi, d'une parité corresponsante des pratiques diverses 
qui régissent le travail aux usines canadiennes comme dans cel­
les des E-U. sinon l’écart entre le coût de fabrication ici et aux 
E-U sera au détriment dé Ford-Canada avec les conséquences 
que l'on sait On semble oublier que les E-U ont un marché do­
mestique de 200.000.000 d habitants contre 20,000.000 au Canada et 
que la parité est un facteur inflationniste

Marcel Clément

Vogue des mines d'or ou dé­
but de cette semaine

Les industrielles et les mé­
taux bruts ont subi hier d impor­
tantes pertes à la Bourse de To- 
mnlo 0 autre pari les aurifères 
ont affiché une fois de plus, 
des gains langibles.

le marche torontois continue 
à faire écho à la tendance enre- 
gistrée à Wall Street où les 
cours ont pris vendredi une pen­
te négative, à la nouvelle de la 
hausse du taux bancaire améri­
cain.

Chez les .industrielles, les pa­
piers les pipelines et les bois 
sons ont été les chefs de file du 
recul.

Fraser Compagnies a perdu 7-8. 
passant à 16 1-8. On sait que cet­
te compagnie a annoncé une réduc­
tion sensible de ses profits an­
nuels.

Westcoast Transmission a per­
du 3-4. affichant 23 1-8. Sea­
grams chute de un point, mar­
quant 42 1-2.

CIL marque 1) 1-2 après une 
chute de 1-2

Chez les métaux bruts. Dem­
ain était a la baisse de 1-2 à 
72 et Placer de 3-4 à 29 1-4

Gortdrum gagne .35. s immobi­
lisant à 5 95 en 24.000 actions

Les aurifères ont continué leur 
course positive, dans un climat 
d'activité modérée.

Les pétrolières de l'Ouest ont 
perdu du terrain

L'indice des industrielles a bat­
tu en retraite de 1 17. s’immo­
bilisant à la cote de 156.76.

Le nombre de transactions 
s'est élevé à 2.324.000 au regard 
de 2.838.000 vendredi

Les pertes l'ont emporté sur 
les gains par 296 contre 184

s fournn par Francis I Dupont et Co

AfiiniH Mutual Funds 2 44
x Affiliated Fund Inc Com 8 i>4
Alt Canadian Com 7 91
All Canadian I>i\ 9 65
All Canadian Venture 3 66
x American Business Shares i 45
American Growth 6.99
Andreae Faulty 3 61
Associated Investors 4 62
Beaubran Corporation 37.77
x Boston Fund l.td 8 83
x Bullock Fund Ltd 15 29
Canada Growth Fund 7 07
Canada Security Fund 4 55
( an Gas & Energy Fund PFD 12 27 
Can Investment Fund 3 92
Can Trusteed Im Fund 4 40
Cana fund Co Ltd 52 35
Champion Mutual Fund of Can 6 86 
C I Leverage 12 99
Collective Mutual Fund 6 64
Commonwealth bit! 10 76
l>iv Inc Shares Ser A 1 44
Dc. In< Shares Ser B 4 54
x Dividend Shares 3 81
Dreyfus Fund ln< 14 70
Dynamic Fund 17 74
European Growth Fund 7 73
Exec Fund of Can l.td 7.22
Exec Inti Fund 7 61
Federated Financial 5 39
Federated Growth 7 86
Fidelity Trend 29 60
Fonds Collectif A 6 56
Fonds Collectif B 4 94
Fonds Collectif C 8 54
Fonds Desjardins A 4 37
Fonds Desjardins B 4 33
Fonds Mutuel Adanac 2 44
The Fraser Fund Ltd 12 71
GIS Compound 9 29
G 1 S Income 4 10
Growth Equity Fund 6 53
Growth Oil Gas 10 54
Guardian Growth Fund 8 40
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M Curt K Strand, president de Hilton International Co 
a annoneé hier que le comité exécutif de la ville de Toronto 
avait accordé son approbation pour la construction d un hô­
tel de 1.400 chambres, au coût de $45 millions, qui sera con­
nu sous le nom du Toronto Hilton

Selon les plans de la Third Generation Realty Ltd . de 
Toronto, société qui s’occupera de la mise en valeur du pro­
jet. le nouveau complexe comprendra un hôtel de 50 étages, 
pouvant accommoder des congrès groupant jusqu à 5.000 dé­
légués. une galerie d'art, des boutiques, des appartements 
situés au sommet de Thôtel. une piscine, un studio de santé 
et un cinéma

La construction du Toronto Hilton doit débuter vers la 
fin de la présente année et on s'attend qu'il soit parachevé 
au cours de l'été ou de l'automne de 1971, A la suite de la 
construction de ce nouvel hôtel. Hilton of Canada Ltd . filia­
le de Hilton International, exploitera des hôtels dani- les 
trois principaux centres métropolitains du Canada, étant 
donné qu’on compte déjà le Reme-Elizabeth et le Montréal 
Aéroport Hilton à Montréal et l'hôtel Vancouver, à Vancou­
ver

La coordination du projet pendant la construction ainsi 
que les membres de la direction qui seront nommés plus tard 
relèveront de M. Donald M. Mumford. président de Hilton of 
Canada Ltd. et vice-président de Hilton International Co.

Selon le maire de Toronto. M William Dennison, “ce 
projet aura une influence favorable sur le centre-ville de 
Toronto, tout en rehaussant l'attrait de l'hôtel de ville et du 
Square qui jouissent déjà d'une réputation internationale. 
Le nouveau complexe sera érigé de l'autre côté de la rue 
Queen, en face de l’hôtel de ville '.

Au cours du débat du comité exécutif, qui vota en faveur 
de la soumission de Third Generation Realty-Hilton par 17 
voix contre 5. le maire Dennison avait déclaré: "Le nom 
Hilton attirera des gens et des congrès des quatre coins du 
monde J'ai remarqué", disait-il. "la façon experte utilisée 
par l'organisation Hilton pour atteindre les voyageurs du 
monde entier"

Le siège social de Hilton of Canada Ltd est situé à 
l'hôtel Reine-Elizabeth de Montréal, exploité par la chaîne 
Hilton.

BOURSE DE MONTREAL

Court fournis par le PRESSE CANADIENNE

Ab'tibt 
Alcan
Alcan 4 ' • f 
Algoma 
Asbestos 
Atl Suk 
Bank Mont 
Bank NS 
Bang CN 
Banq Depa 
Banq PC 
Bell Ph 
Brazil 
Br Am Bk 
BA Otl 
BC Forest 
BC Phone 
Bnnco 
CAE Indust 
Cal Pow 
Can Cement 36? $?8 
Can Cem pr 471 $«'0 
CD Sugar 934 $?4 
Canron 575 $16 
C Stmshp 755 $?4 
Can Brew 3595 $7
Can Chem wt 700 275 
Can Im BC 3025 $15 
Can IncJ L 10313 $12 
Can Int Pow 85 $30 
Can Marc 200 $5
Can P In pr 4345 $20

Y*nte» Hout »os Ferm
1720 $7 G 7 G 7 G
2819 $24 / 241 * 24 * 8

>r 7b $3? G 32G 32 G
550 $17*4 17G 17 G
154 $19 G 19’s 19 G
100 $7 - 7G 7G

2555 $1? 11 G 11 M
2305 $16 . 16 16
1600 $10 G 10 G 10G

• 325 $10*4 10 G 10G
690 $8 - 8 8

5550 $44 43' j 43 G
400 $14 G 14 9 14 y
100 $57 57 57

1660 $39 G 39G 39 G
550 $14 . 14G 14 1 4
50 $59 . 59 « 59 -

1590 355 350 350
444 $8 8 ? 8 G
325 $21 x 21 21

Ventei Hout toi
Hawker Sid 562 300 
Hollinger 450 $29 
Home A 108 $22 
Home B 100 $23 
Hud Bay MS 160 $54 
Husky Ôil 1597 $23 
Husky D wts 760 $'3;

+1 G
-15

8 60 CPR 1490 $53J

27';
I 20’i
• 24
! 16'
• 24’.
, 7*>i

265 
i 15;i 

11; 
i 30'i 
. 5 ‘
• 20'. 
. 53;.

28 
20 S 
24 , 
16 « 
24 z 
7Ï« 

275 
15
11 Z
30N 
5'a

20 'x
53 H

Investors Growth 10 25 11 14 C P R 300p» 250 $9 . - 9S 9
Investors Inti Mulu.il 7 56 8 22 Can Tire A 100 $38 -i 38 '►i 38
Investors Mutual of Can 5.14 5 58 Cent Del R 300 $14 13 ’?i 13
Keystone Canada 7 93 8 71 C hemcell 4160 $8 , 8G 8
x Keystone Custodian K 2 688 7 51 Col Cell pr 200 $11 11 11
x Keystone Custodian S 1 22 65 24 71 Commco 475 $2?'.. 22 «■ 22
x Keystone Custodian S 4 7 49 8 18 Con Bath 3736 $16 . 15G. 16
l.e Fonds P F P 3 84 4.17 C Bath wts 420 310 305 305
Lexington Research 15.45 16 89 C Bath pr 400 $18 17*.« 17

lmp Oi 
lmp Tob 
Ind Accept 
IAC 450 pr 
Inelis 
Inf Nickel 
Int Pap 
Int Util 
Int PL 
Int PL wts 
Inv Grp A 
Island Tel 
Jamaica 
Labatt 
Labatt pr 
Lamont A 
Levy Indust 
Loblaw A 
Loblaw B 
Loeb M 
MacLaren A 
MacMillan 
Maritime Tel 70C $18 
Mass Ferg 3775 $16 
McAllister 
Met Stores 
Miron 6 pr 
Mitch R A 
Molson A 
Mont Loco 
Moore Corp 2350 $30

2525 $6? 
360 $13 

1932 $20 
100 $70 
900 $1? 

2747 $1?? 
831 $30 

1163 $43 
1085 $18 
200 840 

1150 $7
623 $16 

55500 75
110 $16 

1150 $20 
900 300 
50 $29 

600 $7
500 $7
150 $13‘ 
100 $15 

2385 $2?

1000 $10: 
250 $40 
200 360 
100 $10' 
600 $18 
100 $13

Inv Growth Stocks 12 40 13 55 Corby A 25 $30 , 30 -. 30'.

Bourse de N. Y.
Wall Street s'est relevé, hier, 
après un début tort réaction­
naire

NEW YORK. 22 lAFP) Le 
rn.irrhc a continué de réagir 
aux déclarations du président de 
la réserve fédérale, Mr William 
McChesney Martin selon les­
quelles Tes Etats-Unis sont ex­
posés a la crise financière la 
plus grave depuis 1931 Cepen­
dant. la cote a récupéré, dés la 
fin de la matinée, environ la moi­
tié de sa baisse initiale qui avait 
coûté a l’indice des industrielles 
onze points au cours de la pre­
mière demi-heure de la séance. 
L’activité a été nettement infé­
rieure à la moyenne de la se- * 
marne dernière Ceci et le fait 
que les ordres n ont que rare­
ment porté sur d importants pa­
quets d actions a indiqué que la 
pression des ventes s'est main­
tenue dans les limites raisonna 
blés Em clôture, il y a avait 
environ deux fois plus de bais­
ses que de hausses mais l'acti­
vité des premières n'a ete su­
périeure à celle des secondes 
que dans la proportion d’environ 
un tiers Les mines d'or ont ter­
miné sur une note Irrégulière, 
alors que la demande a été tel­
le en début de séance que leur 
ouverture a été souvent tardive 
Cette fermeté initiale a été ins­
pirée en partie par les déclara­
tions en Suisse d'un groupe de 
financiers en faveur d'un relè­
vement itu prix du métal précieux 
Inversement les banques d'épar­
gne. toujours sensibles aux- pro­
blèmes du crédit ont été initia­
lement sous pression en raison 
du relèvement du taux de l'es­
compte de la réserve fédérale, 
mais ont récupéré en partie leurs 
baisses initiales La plupart 
des compartiments ont présenté 
une majorité de baisses, y com­
pris les aciers malgré une aug­
mentation de la production heb­
domadaire de l'industrie à rai­
son de 15,2-0 0

Cours du dollar
A la fermeture du marché, le 

dollar canadien était à la hausse 
de 1-32 et cotait a 92 43-64. par 
rapport à la devise américaine

La livre sterling était en bais­
se de 1-8 à $2 40 1-32

La devise américaine était à la 
baisse de 1-32 et cotait à $107 
29-32. par rapport au dollar ca­
nadien

La livre sterling était en bais­
se de 1-8 et cotait à $2 59

x Mas> Investment Trust 16 26 17 77 Couvrette 2200 460 460 460
M (J F Management 2 70 295 Cram RL 950 $47 46 . 46
Molson M F'und 4 33 4 55 Cr Zell A 394 $14’.. 14 *.- 14 1
Mutual Accumulating F'und 5 30 5 80 Crush Int 1050 $15 <. 15 15
Mutual B I F 4 78 5 00 Denault 500 $10 .- 10>i » 10
Mutual Bond 8 05 841 Denison 580 $72 ;p 72 72
Mutual Growth 624 6 82 Dist Seag 1376 $43 ,. 42 .» 42
Mutual Income F’und 5.83 6 38 Dome Pete 100 $58 ■, 58 h. 58'
Natural Resources 6 97 7 62 Dofasco 1505 $1? ;r 17'-i 17 1
One William Street 1807 Dosco 940 $9 > 9’< • 9
x First Participating 12 62 13 79 Dorn Stores 575 $15'-. 151 » 15
Prêt et Revenu Mutuel 705 7 70 Dom Text 3300 $13'i$ 13 13
Principal Growth F’und 4 79 522 Domtar 1610 $8 1R 8X!f 8
Provident Mutual F und 572 6 25 Du Pont 161 $28 28 28
Putnam Growth Fund 1306 14 28 Falcon 235 $ 100 Z 100 , 100
Hadisson R 1 3 81 Fin Collect 225 $12’ 4 12 12
Regent Fund Ltd 9 73 10 63 Fraser 3250 $17 16 h 16'
Royfund Ltd 5 05 521 French Pet 563 445 440 445
Spec 10 04 11 03 Glengair 14939 230 220 220

-i‘«

-5
-10

N Sea Prod 
NB Tel 
Noranda 
Nor C Gas 
NS LP 
Ogtlvie 
Oshawa A 
Placer 
Pow Corp 
Price 
Price pr 
QN Gas 
QN Gas 5'; 
Que Ph

100 $5
699 $13 

1020 $47 
120 $12 
465 $8
125 $16 
175 $32 
535 $30 
856 $7'

2020 $9
75 $56 

1484 $10' 
25 $69 

2600 $15
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23 G 
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13 ’a 
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75 
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Indices de Dow Jones
Ouv Haut Bas Ferm Ch 

30 Ind 890 66 897 88 881 24 891 99 5 86
20 Hails 235 13 237 26 231 58 234 21 2 10
15 Utils 123 85 124 52 122 32 123 02 1.34
65 Stcks 310 80 313 30 306 98 310 38 2 42

Cours de l'Or
PARIS (Reuter) Le napoléon, 

ancienne pièce d'or française de 
20 francs, cotait 52 80 hier au re­
gard dc 52 70 vendredi L’aigle, 
pièce d’or américaine de $20. va­
lait 138 20 comparativement à 
123 00 vendredi

Taurus Fund 6 85 TW
United Actum Fund 11 37 12 43
United American 2 84 3 10
United Venture 4 79 5 2b
I ni Svgs Equit F'und Ltd 5 65 6 17
Wellington F und Inc 12 99 14 12

Bourse de Montréal
Retraite quasi générale sur la 
place locale hier

Les valeurs de la Bourse de 
Montréal ont enregistré une per­
te à la fermeture du marché lun­
di

Suivant la tendance notée à Wall 
Street, les pertes l'ont emporté 
sur les gains par 90 a 2fi 

Les industrielles, les services 
publics, les banques et les papiers 
ont contribué à faire descendre 
l'indice global de 1 32 à 150 54 

Parmi les industrielles. Bn- 
tish-American Bank Note a recu­
lé de 3 à 57, Velcro. Oshawa A 
et Canadian Tire A ont perdu 1 3-4 
chacun à 52 M, 31 et 38 14 
respectivement.

Du Pont a régresse de 1 à 28. 
CPR de 1-8 à 53 5-8 et Bnnco 
de 15 cents à $3 50 Montreal 
Locomotive a avancé de 1 à 13 

Dans les alcools. Seagrams a 
reculé de 1 à 42 1-2 et Walker 
de 5-8 à 33 5-8 Labatt a jverdu 
1-8 à 16 3-8

Dans les pétroles, Dome Pe­
troleum a régressé de 2 3-8 à 58 
5-8 et Home Oil B de 1 1-8 à 23 
14 B-A a avancé de 1-2 à 39 34 

Parmi les mines, Hudson Bay 
Mining a régressé de 1 1-2 à 54: 
Inco de 34 à 121 34 et Falcon- 
bridgede 1-2 à 100 1-2 

Dans les uraniums. Denison Mi­
nes a gagne 1-2 à 72 1-2 et Rio 
Algom a régresse de 14 à 32 
14

Parmi les papiers. Fraser a 
baissé de 1 1-8 à 16 1-8. B C. 
Forest de 34 à 14 14 et Price 
de 1-2 à 9 1-2 Canadian Interna­
tional Paper a avancé de 5-8 à 
30 14

Dofasco a reculé de 34 à 17 
14. Banque de Nouvelle-Ecosse 
de 3-8 à 16 et Banque de Montréal 
de 14 a 11 7-8 Hawker Siddeley 
a régressé de 10 cents à $3 00 

Sur le marché canadien, les 
pertes l'ont emporté sur les gains 
par 57 à 37.

Terrex a reculé de sept cents 
à 50 cents et Cannon de deux 
cents à 30 cents Burnt Hill a ga­
gné un cent à 75 cents 

L'indice des industrielles a 
baissé de l 39 à 159.61, celui des 
services publics de 91 à 126 43, 
celui des banques de 1 64 à 133 - 
39 et celui des papiers de 169 à 
75.11

LONDRES (PC) L'once d'or 
fin cotait $38 30 hier en devise 
américaine sur le marché libre 
de l'or européen au regard de 
$37 65 vendredi après-midi

dupuis,
parizeau,
tremblay,
inc.

CHARLES J. DUPUIS 
JEAN-PAUL NEPVEU. L S C. 
B D. LEPROHON. ING. P. 
GUY DESMARAIS

Courtiers d'assurances agréés 
Conseillers en plans de bénéfices

Place Victoria. Montréal 3. Québec. TÉL : 878-2751

Occupez-Vous De Ce Qui Paye...
Les crédits et les recouvrements sont 
les dernieres choses qui vous tracasse­
ront. Consacrez plus de temps à la 
production et à lo vente: c'est la que 
sont vos profits. CANADIAN 
FACTORS "spécialistes en crédit 
prend en main vos problèmes de 
comptes recevables pour une fraction 
de votre coût actuel. Vous réduirez 
vos ennuis ET augmenterez vos profits. 
Capital supplémentaire à votre dispo­
sition. si vous le désirez. Téléphonez- 
nous aujourd'hui pour une consulta­
tion gratuite.

S CANADIAN FACTORS
COPPOHATION UMITEO

1450, rue City Councillors. Montréal 2 
330, rue Boy, Toronto 1

849-8681
368-8227

CERTIFICATS DE 5 ANS

Augmentez
vos
épargnes !

sur Certificats d'Épargne Garantis, 1 4 ans, 
5Vi%, sur Comptes d'Épargne, calcule mensuellement, 
4h%, sur Comptes avec Cheques, sans frais.

LE TRUST F-M
Farmers & Merchants Trust

1450 ouest ru* St*>Cath*rine 
Montreal 86 U9446
Ouvert d«9om o5prTt 

Jeudi jusqu â 8 p m

E JACQUES COURTOIS LE TRES HONORABLE 
LORD TWEEDSMUIR

L'Honorable J KeiHer Mockoy, D S C , V.D , Q.C . U D , D C L . President 
du Conseil d'Administration de Bramalea Consolidated Developments 
limited annonce (election de M E Jacques Courtois CR et du Très 
Honorable lord Tweedsmuir, C B E , C D LL D , ou sein du Conseil des 
Directeurs de lo Compagnie
Monsieur Courtois foil partie de l’etude legole Smith. Dovis, Anglin, 
laing Weldon & Courtois, de Montreal, Quebec el est aussi un Directeur 
de la Banque de la Nouvelle-Ecosse, de la British Northwestern Insurance 
Company de The Canada Life Assurance Co et d'autres compagnies

Lord Tweedsmuir est President de County Fire Office Limited et de The 
Westminster Fire Office II est aussi un Directeur de National Provident 
Institution for Mutual Life Assurance, de Dalgety and New Zealand Loan 
Limited, de Bovril Limited et d'outres compagnies.

Lord Twedsmuir est ne en 1911, fit ses etudes a Eton et au College de 
Brasenose, Oxford Durant la guerre de 1939-45 Lord Tweedsmuir corn 
manda Le Regiment d'Hastings et du Prince Edouard. Durant la période 
1948 51 il lut Recteur de l'üniversite d'Aberdeen, Écosse, recevant de 
cette Université le grade honorifique de Docteur en Droit En 1951 et 
1952 Lord Tweedsmuir représentant le Royaume Uni aux Notions unies et 
aussi au Conseil de l'Europe a Strasbourg II est aussi le President du 
Conseil de la section canadienne de la Chambre de Commerce de Londres 
et Gouverneur du Commonwealth Institute

VIAU LIÉE- 10 Reitman 400 $12 12 12
Rio Algom 442 $32 G 32 G 32 G
Rothmans 120 $22 22 22

- 1 G Royal Bank 4545 $16 - 15 G 16 G
- 1 G St Law Cem 100 $14 14 , 14 G

Salada F 135 $8 . 8G 8 1 !
Scott las 875 $19 18 z 19
Shell Can 25 $26 i 26 > 26;4
Shell In P 120 $29 29 29
Sher Will 100 $17 . 17 G 17 g
Sher W pr 25 $96 - 95 95 g
Shop Save 625 $1? 12 12

- G Simpsons 870 $36 G 36 36 ?
— G Simpsons S 400 $31 .> 31 G 31 G
-F G Sogemmes 600 $13 G 13 » 13G

Steel Can 6395 $20 19 G 19 N
- 'a Stembg A 719 $19 18 G 18 b
-70 Texaco 110 $27G 27 G 27 G

Tor Dom 3035 $15 G 15*4 15 G
Ir Grp A 100 $7 7G 7G
TC Corp 100 $8 8G 8 G
Tr C PL 1880 $25 , 25 c 25 g
Tr Can rt 75470 72 67 69

- 10 Tr Mt PI 1115 $13G 13 B 13G
— 1 4 Velcro Ind 2965 $53 * 50 G 52 G
— G Walk GW 2725 $.34 - 33G 33 G
+ G Webb Knp 400 15 15 15
— G Weldwood 150 $11 *4 11 G 11 G
+ G WCoasî Tr 275 $23 G 23 G 23 g

Weston A 206 $14 14 14
Weston B 200 $15 15 15

-F G Zellers 485 $46 45 46
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MATTAGAMI LAKE
MINES LIMITED

I Libre de toute responsabilité I
AVIS est par les présentes donné 
qu'un dividende par intérim de 
trente cents (30 ) par action, a été 
déclaré par les Directeurs de Mat- 
tagami Lake Mines Limited, sur 
les actions ordinaires de la Com­
pagnie. payable le 20c jour de juin 
l%8. aux actionnaires inscrits a 
la clôture des affaires ce 31e jour 
de mai 1968.
Par ordre du Conseil

R C ASHENHURST. 
Secrétaire et Trésorier

Toronto, Ontario 
17 avril 1968.

RENE LAMOUCHE
M. Guibert Lortie, Directeur Genéroi 
de Viau Itee, annonce la nomination 
de M Rene Lamouche au poste de 
Contrôleur de la compagnie

M. Lamouche qui était auparavoN* 
Trésorier, possédé une grande expe 
nence au niveau administratif da ' 
l'industrie de l'Alimentation.

Viau Ltee est un important fabricant 
de biscuits, bonbons et chocolats.

Cete nomination est motivee par le 
programme d'expansion qu'entre 
prend la compagnie.

GERARD PARIZEAU LTEE
Courtiers d'assurances agréés

GÉRARD PARIZEAU XGC.HEL PARIZEAU
MARCEL MASSON GERALD LABEWGE
ANDRE TOWNER _ JULES OLROME

GERARD WHITE

Expertise et administration 

de portefeuilles d assurances

410. RUE SAI NT-NICOLAS, MONTRÉAL, P Q

Votre cnih'l>rise 
cst'cllc
corn um uuclic?

Dans le but de les aide: à fabriquer des produits et à 
fournir des services à des prix concurrentiels, plu­
sieurs entreprises canadiennes ont modernisé leurs 
installations grâce à des crédits obtenus de la BEI. 
Si vous avez besoin d'assistance financière afin de 
moderniser votre entreprise ou lui donner de l’am­
pleur pour la rendre plus concurrentielle, un prêt 
de la BEI pourrait vous aider. Écrivez ou téléphonez 
pour obtenir une copie de notre brochure d’infor­
mation.

BANQUE
D’EXPANSION
INDUSTRIELLE

HNANCLMENT A TERME POUR LES LNTREPRI4ES CANADIENNES

MONTRÉAL.P.Q.: 110 bout. Crém«2i«-T*l :382-2891
901, Ciné Victorn . -Tél. : 866-2701

t



BOXJZISS DE TORON’TO

Couri fournit par lo W«SSf CANADIENNE

AOitibi 
Af ►l.ïnos

Aitd G<)S T 
Alta Gd^ AT 
Alta Nat 
aiko C«rtt 
Aisorra St
Aican
Aican P»
Alumm pr
Anp CT ?9ü 
Aor CT 315 
Antbev A 
A'lthes C p

Airs ?50 p 
ArRuS 6 or 
AfRus C pr 
Asbestos 
AshdKvn B 
Atco Ind 
Atl SuR<jr 
Atl Sur a 
Auto Elec 
BACV Ind 
BW Mtl 
Bank N S 
Bathrst p 
Beaver L 
E^ecke' B p 
Bell Ptme 
How Vaiy 
Bow VIv w 
Brama'f M 
Br.i/ii 
BA Oil 
BC Forest 
B(/ F rest p 
BC SuRar 
BC Phone 
BCPh 6 or 
BCPh 5‘4 p 
BCPh 4 84 
Br NfM C 
Biuck A 
Buntin WiC 
Burns Fds
BurraMl
CAE Ind 
CalRary P 
CaiRry P p 
CaiRy 540 o 
Can Bread 
Can Cem 
Lan Cem p 
Can Malt 
Can Malt p 
C PjCkfS A 
C Packrs B 
Can Perm 
C Safwàr Q 
C5l

9m
IndustntUes

553? $7, 7 4
3055 $14 •3 -

120 $13 13
945 $35 35

2882 670 640
355 $19 * 19

3700 $9 V 9 .
1189 $18 17S
4861 $24 . 24 4

155 $3? 4 32
4X $17*4 17 4

40 $4P. 4pp
ZlO $46 46

2405 $X X .
z3 $87 87

z?6 $10-* lOS
X $34 34 p
35 $38 38 '

400 $9 9
395 $19 19

1554 $13»- 13
3745 $8 ) 7\
3245 $7‘. 7 ,
4X $15'- iS--.
875 $11 . li'
200 $16 16

10835 $1? * 11
2516 $16 4 16
IX $12 12 ,

1340 $14-, 14 .
910 $9 • 9 .

8101 $44 43'
1X0 $9- 9
9X 7X 725
4X %20 19 *

10049 tl4 , 
?577 $4t) 

715 $14 . 
50 $4? 
50 $39 

153 $59 
/4 $9? 
30 $85 

/40 $18 
850 355 
100 $16 
100 $10‘ 
300 $17 
no $7' 
530 $8
850 $?1 

50 $83 
65 $100

100 $9-
1474 $?8

114
150

1875
2?5

$?0
$17

85
$77

50 $80 
J989 $10
/J5 $91-

Cdn Brew 
CB Alum A 
C Chem w 
C Curt 
C Found 
C Found pr 
CG( pr 
C Goldalft 
C Hydro 
C Imp 
C ln<} Gas 
CIL
C Marconi 
CP Inve pr 
CPR
CPR $3 pr 
(.PR UK P 
L Pptrnfin 
Cdn Tire 
Cdn T ire A 
C Utilitiee 
C Vickers 
C AN G 4 pr 
CWN 5'. p 
C Westinfc 
i'anron Ld 
Cap Bdc
('arr-et ID
Cassidy L 
CORN ltd 
Chat Ga- 
Chemcell 
Chrysler 
Claifton 
Clairtor w 
Codviiie A 
Columbia 
Columbi p 
Commco 
Computr 
Con Bath 
Con Bath p 
Con Bath w 
Con 8ldi?
Con Bldfi w 
Cons Gas 
Con Glass 
Corby VÎ 
Corby B 
Cofonjtn 
Cram R L 
Crush inti 
CyKnus A 
CvRniis B 
CyRnuS pr 
Delta Elec 
Distl SeaR 
Dome F>ete 
Dfascp 
Dorn Glass 
Oom Ltnie 
D Scottish 
Dosco 
Dom Store 
Domtar 
Oomtar p'
D Te*tile 
Dupont 
Econ Inv 
Electro ltd 
Emco 
Erie B
Fdirbnli M 
Falcon 
Fam Play 
fed Gram 
Fleet MtR 
Fleetw vl 
Ford Cnda 
FPE Pion 
F PE Pn Of 
Fraser 
f remi jn 
Frontier p 
Fi'uehauf 
Gen Baker 
G Devr lop 
GMC.
G oti Ware 
Glob fn A 
Goodyea'
GL Paper 
Gl Pow*‘r 
Gt W life 
Gt W Sadie 
Greyhnd 
Guar Trst 
Hardee 
Hard Carp 
Hard Crp A 
Harveys F 
Hawker S 
Hawker pr 
Hays Dna 
Home A 
Home B 
Horne Pit 
H Smith pr 
H Bay Co 
HB On Gas

/1?5 $?4
$7’

$16
47)5 
1800 
1300 ?65 

18830 320 
152 
/13

$5 , 
$13‘

14-
38
14 
4?
39 
59 
9? 
85 
18

.355
16-
10'
16'

7
8 

21 
83

100 
9' 

27 ‘ 
20 
17' 
85 
77 
80 
10 
91 
24 

7-1
15 

255 
285

7h
14 S 
13 
35 s

670 
19 . 
9 > 

17^ 
24*.
r 4
17-4
41*
46
30-.
87
lOH
34 ,
38 . 
9

19
13
7 . 
7 «

15 • 
IP
16 
12 
16 1 
12
14 ‘4
9-. 

43 
9 - 

725
20 
14 
40 
M 
42
39 4 
59 -■ 
9? 
85 
18

355 
16 . 
10'. 
16<4
7 4
8 4 

21 
83 

100
9*4 

28 
20 « 
17'. 
85 
77 
80 
10'.. 
9Pi 
24 , 
7'. 

15'. 
265 
320

2S

- 10 
4 35

.305 $31 
103 $10
825 $1P C 

12479 $15' 
167

1515
900

810?
2233
9370
/50
228

$U C
$11 -I
$5' 

$20 
$53 ‘ 
$9 
$7 

$15
135 $4/ 

2650 $39 
40 $35 

$8 
$13 
$15 
$15 . 
$17

310
100

563?
/50

2960

$8
$7
$9

$14
$8

210 $68- 
245 400

400 $6
600 355 
425 $11

1565 
420 

1911 
575 

^125 
500 

1098 
801? $20 

100 $14 I 
675 $30 4

$22'
$12
$16
$18
320
130
31

100 $29 
200 100
470

3555
$47
$15

z20 325 
z55 $6
/15 $18 
300 340

1689 $43 
1607 $59

1246 $8
/50 200 
800 $14>
170 $9

3600 $15\ 
3905 $8

z50 $14 
2160 $13‘. 

100 $28
425 $11 
375 $9,
100 $17
100 300

$6170 
2270 $101 

845 $47' 
565 $6

3450 165 
/lO $16 
494 $188 

1500 $23' 
175 $95 
350 $17

$9
$22
$15
z66

100 $20 
1% $86 
150 $81.
/?5 $7'I
zl $177 

760 $17 
900 $18 
510 $50 

2700 80 
580 $12'i 
365 $8’.
900 40
z50 $13'‘ 
720 $10-. 

7075 $18'. 
1010 315
/20 $49
800 $1P. 

1)82 $2P. 
243 $23' 

5200 320 
105 $30C 

1600 $20 
1114 $37

HB Oil G pr 1070 $58
Huron En 
Musky Ofl 
Husky D w 
imbrex 
Imp O'l

2300 $10' 
4826 $23 
539 $13» 
800 475 

2t)99 $61

5% 5S
13'* 13*.
31 31
10 * ]0'4
12'* 12 / r
15 » 15-4 •
IPs IP.
11'/ iP/
5"* 5*4

20-4 20*.
53'- 53/
9 n 9 . -
7' 1 7*4

15 15
45 45
37*. 37'*
35'- 35'. ►
8 8 4

13 13 k
15*4 lb*4
15 * 15 4
16 I 17 4-

210 215 4-
8 8 -
7'* 7 4
9 . 9*4

14 M
8 - 8's

68’; 68*4
4X 4X • :
250 ?X 4

6 > 6 .
3X 3X

11 11 -4
22's 22'- f
IP/ 11'?
16 16
17 V 17*» -

3X 315
IX IX

31 31 4.
19’* 19 4
14 14 /
X X 4
29 29 f;

IX IX
46 . 46 /
15 15'4

325 325
5\ 5*.

18 18
335 335
42'» 42 / -
XS X*4 -
17 4 17'4 -
8 X 8'. 4

IX ?X
14'. 14*. +
9 * 9*4 +

15’h 15 . -
8>-- 8 /

14 . 14 ;
13 13
28 28
11'4 11’4
9‘. 9-'. 4

17*. 17 •
3X 300

6^* 6‘. -
IX»4 101
47 . 474.
6 6

155 155 -
15 15

185 185'/ ki
23'. 23 z +
94 94 -
16 - 16 » -
8’* 9 k

22 22
15 / 15/
5 z 6

?0'Z 20'.'
86’. XN :

8 - 8'» 4
7') 7'*

177 177
16 16 -
17'. 17'» ~
49 . X
77 X
12'» 1? 4
8*'» 8‘‘a -

40 40 4
13^ 13'»
lO"» lO'»
17' 17*4

ax 3X --
48 48
n n .
21 . 21*/ -
23 < 23'4 -

305 305
x*. X*4
20‘r 20'r
37/ 37». +
57*1 58 *
10‘4. 10-4 -
23 * 23 » -

. 13*.. 13». +
475 475 -
6P.1 61». -

Imp Top
Ind Accept 
I d Mirseri 
Ind Wire 
FoRersol A 
tORhS
Inland Gas 
Inland G p 
Inspiratm 
IBM 
iMC
Int Ni<>ei 
Int UM 
Int Util A 
Int Ufil pr 
Intpf Disc 
I PL
Int Pipe w 
tntpr Steel. 
Inv Grp A 
FTL Ind 
Jefferson 
Jeffersn w 
Jockey C 
Joikey 2 Ü 
Kaps Tran 
Keeprite P 
Kelly D A 
Kelsey H 
Labatt 
labatt pr 
LOnt Cem 
Laura Sec 
Lau Fin 
Lau f 2 00
L evy
Levy 8 pr 
LivinRsto 
LivmR wts 
Lob Co A 
Lob Co 8 
Lob Co pr 
Lob G B pr 
Lob Inc 
Loeb M 
Lowrrey 
Madam A 
Maclean H 
MB Ltd 
Magna El 
Magnum 
Maher pr 
Mdnoi' In 
M If Milfs 
Maritime 
MarKboro 
Markbro w 
Mass Fer 
MEPC 
Met Stores 
Met Stors p 
Met Str 67 p 
Molson A 
Molson B 
Mon Food 
Montex 
Mont Loco 
Mont Trst 
Moore 
Morse 8 
Morse pr 
Murphy 
NaChrs Int 
Nat Drug 
Nat Hees 
Naf Trust 
Neon 
NB Tel 
Noranda 
Nor Ctl G 

• Nor Ctl 65p 
NCG B 2p 
Nor Ctl wts 
Nor Tar Ch 
Nor Tar pr 
Ckean Cm 
Ogitvie 
Ont Steel 
Ont Store 
Oshawa A 
Overind pr 
Pac Pete 
Peel Elder 
Pembina 
Phillips Cb 
Photo Eng 
Pow Corp 
Pow Crp pr 
Prem Iron 
Price Com 
ON Gas 
QN Gs 63w 
Rank OrR 
Reichhold 
Reitman 
Revelstk 
Revenu 
Revenue w 
R Nodweli 
Rockower 
Ronald Fd 
Rothman 
Royal Bnk 
Royal Trst 
Ryl T M 
StL Cem A 
StL Cem w 
StL Corp p 
St Maurice 
Saiada 
Sayvotte 
Scot York 
Scot Mis pr 
Seaway H 
Select Les 
Selkirk A 
Shaw LE A 
Shell Inv p 
Shell Inv w 
Shell Can 
Shop Save 
Shully s 
Silverwd A 
Simpsons 
Simpson S 
SKD Mfg 
Slater StI 
Slater A wt 
Sogemif>e 
Southam 
St PaviPR 
ST Radio 
St Can 
StPinbw- A 
Suptest pp 
Suptest od 
Tamblyn 
Texaco 
Thom Npr 
Thom N pr 
Tone Craft 
Tor Dm Bk 
Towers 
Traders A 
1rader 65 w 
Î rader 66 w 
Transair 
Tr Can PL 
Tf Can PI p 
Tr Can P w 
Trans Mt 
Trans PPL 
Union Acc 
UnAcc 2p 
Un Carbid 
Un Gas 
Union Oil 
U Corp B 
Un Wburn 
Un Wbn wt 
Versatd 
Versatile 
Versatil A 
Vic G Tr 
Vk g Tr pr 
Vulcan 
Wamoco 0 
Walk GW 
Weldwod 
Westc St

VMMet Mavt
1925 $13 
1260 $20 
498 $13 
200 335 
250 $26 . 
575 $12 4 

2855 $9
zlO $15 
200 JJ5 
46 $685 

z50 $25 
4694$12? , 
3506 $43 
7050 $43 
495 $42*. 

1000 30
12010 $18 4

1150 850 
759 380 

3500 $7 ,
5415 $15 .
1062 $45
300 $36 

1520 285 
100 $6'. 
500 $5 - 
985 $12‘', 
625 $5-,
326 $13-. 

2643 $16 
2180 $20-- 

547 325
174 $11 
165 3X 
z25 $16

1040 $30 
25 $25 . 

602 $16 
312 750 
825 $7 .•

2200 $71,
175 $33'. 
z5 $23

200 $6 4
815 $13S 
200 $27 . 
100 $15 
285 $14 . 

6819 $2r, 
z50 $U \ 
z4 $32 

100 $8 
625 180 
zl $15 4 

208 $18 - 
2950 $7
1660 410 
6105 $16 4 

300 305 
2275 $40'. 

300 $19'4 
250 $19 
400 $18 > 
223 $l9s. 

1750 $9l
1000 120 
645 $12 « 
500 $12 j 

6485 $30 
zl5 $18 4 

75 $47 
100 $7
325 $21 4 
350 $9
z37 430 
500 $16 

7348 $19' 
150 $13 

2186 $47'. 
2308 $12’4 

z20 $41 
2595 $28 : 
2825 470 
700 $5
100 $21 
100 $21 
100 $16 . 
150 $27

1100 $8'b
3675 $3? 

100 $13 7 
885 $17 , 
100 $14‘1. 

1550 $15 
250 $7’.
200 $13

ferm.
13 • 
20 
13 

330 
26 
12 
9 

15 
H5 
685 

25 -

15 
115 
686 

25
121 ■ 122
42 . 4? 
42
42 
30 
18 

820

. 43 
» 42'*, 

30
4 18 .

820

7-7
)5»i
44
36

285
6'4
5 7 

12'.
5 . 

13».
16 4
70 4 

315
1P4

330 
16 
29 4
25 4 
15

730
7 .
7^4

33'
23
6 4

13' •
27
15
14 
21 
11’. 
32
8 

ISO
15 4 
18 .
6-*

390
15'4

305 
40'•
19 
19 . 
18 - 
19'* 
9 

115 
12S 
1? 
X 
18\ 
47

7 
21
9 . 

4X
16 
18 
13 
4;
1P4 
41 
27 ,

445
5

21
21 ‘b 
16-4
26 .

380
7

15‘i

50
5

885
50

$7^1
$33

X'. 
13 ' 
17-. 
14>. 
14‘4 
7'7 

13'. 
7 : 

33
2300 425 420
770 $9^ 9 7

3852 $10 7 10 - 
1300 390 355
X20 $8
1020 $33 . 
zX $:?
210 $10 

19387 $18 
160 $15'7 

6300 51 
200 $1?
200 $13 7 
990 $2?

7265 $16 
z?5 $18 
100 $14 
200 $14 
500 115 
zl5 $68'

1000 40
420 $8
755 295 

3)70 $12»
500 $11- 
6X $7 
200 180 
zl $18 

100 $7
250 $29 

4300 $12 
788 $26 
z?5 $12'
500 350

7’
33
12
10
17'
15
45
12
13'
21'
15'
18
14
14

115
I 68'

40 
8' 

290 
. 1)

.36',
285

6*4
5 - 

12»
5 7 

13'b 
16N 
20-. 

315 
IP. 

3X 
16
29'.
25'4
15'»

7X
7>
7».

33».
23
6'.

13'/
27-7
15 
14 7 
21'7 
n 'h
32 

8
180
15'.
18'»
6-

390
16 » 

305
40*4
19'» 
19 - 
18 » 
19'» 
9'7 

115
12h, 
12 
X’4 
18 , 
47 

7 
21
9 , 

4X
16
19’*
13 
47 
12'^ 
41
27'-

470
5

21
21
16 4 
26 = 
8N 

31'. 
13'; 
17'- 
14V
14 » 
7-7

13*.
7’

33 
420

9'7
10'7

390
7 - 

33.' 
12
10 
\7\ 
15*. 
60 
12
13‘7 
22 
16 . 
18 
14
14‘.

115
68*.
40
8 I

290
11

5
10'

■ 15 

5

- 5
*»

h ■»
I X

IP. IP. 
6 V 7 

180 160

610 $1?» 
269? $X’ 
610 $31 
400 $8

1000 $8' 
100 300 
IX $13' 
276 $44 
290 $6'
150 $46 

16860 $20 
z4? $19' 
zlO $90 

1000 $25' 
578 $26 
700 $28 
200 $35 
595 $48 
IX $9 

8345 $15 
lOX 45 
850 $7-
280 140

18
7

29
I 11». 
I 26’. 
• 12'. 

350
12V
X
31

3X 
13 V 
43*7 
6V 

45'. 
19 7 
18 
90
25
26 
27*4 
35'. 
48
9

15'»
45
7'?

140

18
7

29 
1?'. 
26*4 
12 : 

350 
12V 
XV 
317

8 
8'

3X
13*.

ev 
45 . 
20 
18 . 
X
25
26 
28 
X
48 
9

15*1 
45 

7''i 
140 
225 
485 
25’1 
4P 

640
13 . 
8

3X 
3X 

18
14 p
49 
13». 
5'

290 
14'; 
10‘. 
8'. 

12V 
42' 

225
71X 155 150 IX
41X $34 33‘# 33-
5X $1P. IP: IP 

1345 $23'. 23 23 .

- 3

IX 225 225
3X 4X 48b 

141? $?5‘. 25 
IX $4p4 41 
291 640 640

7975 $13*.
220 $8 
175 3X 
IX 3X 
685 $18 

5808 $15 '
115 $49 

67X $13'.
1X5 $5
420 3X

el5 
10 
15 

- S

2110 $14 
2120 $10'. 
3X $8 7 
IX $1?H 
200 $42 . 
IX 225

13 I 
• 8». 

3X 
3X 

17*.
. 14^

49
I 13*. 
• 5'.

290

+ 15

+ 5

14 
10‘. 
8 1

12V
42'

225

20 
»» 

-1 4

Westtaif 
West Ind A 
Westeei 
W Brdcast 
W Cdn Seed 
W PacitfC 
Weston A 
Weston B 
Wstn 4 7p
'White Pas 
Wuodwd A 
Zellers 
Zenith

Acad Ur 
Accra 
Acme Gas 
Agena Mg 
Agnico 
A».a*fcho 
Am Larder 
Am Moly 
Ang Ruyn 
Ana UD 
Area 
Argosy 
Armore 
Arcadia 
Atl C Cop 
Atlas Yk 
Auno» 
Bankfield
Barex 
Barnat 
Bary F»pi 
Belcher 
Elellet 
Bethlrn 
Black Flay 
BL Hawk 
Bounty Ex 
Bralorne 
Broui Reef 
Brunswk 
Bunker H 
Calmor IB 
C Minpb 
Camflo 
Camp RL 
C Tung 
C Dyno 
C Jamiesn 
Cdn Keeiy 
Cn Lncrt 
C Malart 
C Nisto 
Candore 
Can.fer 
Cantri 
Captain 
Cassiaf 
Cent Pat 
Chesvi 
Chib Kay 
Chib M 
Chim 
Coch Will 
Com Lifke 
Comb Met 
Coniagas 
ConiRO 
Con-Key 
C Shawkey 
C Beliek 
C Cailman 
Con fardy 
C Halil 
C Morisn 
Con Nf'gus 
Con Nichoi 
C Rambler 
C Red Pop 
Conwesf 
Coprcorp 
Cop Fields 
Cop Man 
Courvan 
CraiRmt 
Cstland 
Crowpat 
DaennR 
D Ara 
Deer Horn 
0 Elda 
Denison 
Oicknsn 
Discoviy 
Dome 
Donald? 
Dunrame 
East Suit 
Endako 
F west T 
F Ma'

ZI6 $27». 
iX 440 
zSO $18 7 
245 $19 » 
2X 215 
IIX 48C 
16X $14 i 
260 $15 
X $71 

965 $33 » 
7X $18V 
??0 $46 
810 215 

Mines 
10050 10

20X 27
z3X 24 . 
XX 93 

173X 102 
16X 265 
20X M 

200X 25
15X 21 .
6X 64 

20X 7',
IX 325

25X 
15X 40
15X 48-
20X 47
lOX æ 

455X 33
2165 715 
94X 9
2?X X 
5X 19 
7X 2X 

lOX 37 
860 475 

60X 16
40X X 

293X 53 
7165 515 
IIX $33 

120X 210 
875 2X 

lOX 99 
35X 

578X 
lOX 

215X 
15X 
25X 
6001^
30X 
29b $16 

20X IX 
lOOX 
20X 
15X 

10X0

23
17
61

153
18X 132 
lOX 19
5X 

30X 
483X 

1000 
60X 
40X 
90X 
1706 320 
6875 X 

765 325 
zlX 
5bX

41
1?

95X 104 
33X 23
700 780 

I6X 56 
1227 116 
65X 27
15X 16
8X 9X 

32X 26
90X 
1625 

lOlX 
lOX 

|49X 
2751 
4X 410 

1280 IX 
260 $64 

70X 14
z332 29
lOX 640 
220 $10- 
lOX 15 
22X 140

14
I?
43
22
85

$72»

27*4 27».
440 440

16 / 18 .
19’» 19 •» .

215 215
470 475 - 10

13’» 14
15 15 • 4
71 71 4-
33 - 33 4 »*
18 . 18
45 • 46

210 215 ^ 5

10 10 ♦ 1 .
1? 12 - • ;
17'r 17'r ■ t
12 12

IX IX -f 7
42 42
26 26 .
19 24 ..
X X 2
9B 99 * 1

255 255 6
48 48 2
23‘; 73 f - 1 .'
21 Î 21 / P;
64 64 3
6 7 .

325 325 k s'
10'/ 10 /
39'/ X ♦ 1
46 46 4- 1
46 46 3
37 38 •k 1
26 26'.' 6

X6 705 10
8 8 1

34 34 1
19 19

225 ?X + 25
37 37 1

465 465 - 15
16 16- -
91 91 4
X 52 2

490 5X ♦ 15
32 / 32S + 1 ■

IX IX -20
2X 2X 5
99 99 1

7 7
47 47 *. '
12'.- 12
56 59 •r 2
14 14

IX IX
14 14
14 14
16 16 : A

IX IX ^ 1
22 22
16 17 - }
X 61 - I

145 153 4 3
125 125 2

19 19
17'.. 17'. ♦
45 45 -P--
58 X 3
8 .• 8 /

25 26 k I
16 16
15 15

300 305 15
58 X

320 325
41 41
11 11 »

102 >04 k 2
22 23

770 7X k 10
54 54 - ?

115 115
26 / 27 * ',
15 16 k 2

975 9X -10
24 , 26 4 1
13 13 1
9-

41
22',
81
7P;

9'.
41
22'.
85
72

IX
63
14
29

IX
64
14
29

- 1 

4^ 2 

^20 

* I

020 620 
10'. 10' 
15 15

'20

F Nat U ran X33 85 
F Grenada zl75 18

IX IX 
85 85

*■ 7
- 15'

Frobe:
Gnt M.fsct
Giant Vk
Glenn Exp
Goldray
Goldrm
Gortd
Gradore
Grdroy
Granduc
Gramsie
Gren Pnf
Gulch
Gunnar
Hastings
Headway
Heath
HiRh B'
HolllORer
Huds Bay 
Hu-Pam 
Hydra Ex 
lot Bibis 
Irish Cop 
Iron Bay T

3X 3X 
23X 125 
955 $10». 

50X 15
90X 2X 

3X25 55
2X75 605 

5X 21 
X225 46
2170 6X 
2525 $l?'r 

107X 34
1684 X 
6350 224 
7X 200 

40X 16
5X I? 

1350 $14 
6X $29 
275 $55 

25X 27 
46X 21

97770 « 
lOX 13 
4X 3X

18 18 
335 3X
IX 125

10'7 10 : 
13-: 13 7

Iso 
Jaye Exp 
Jelex 
Joliet 
Jonsmith 
Joutel 
Jowsey 
Kam Kotia 
Ker Ad 
Kelly Osd 
K Anacon 
Kid Coper 
Kirk Mm 
Kirk Twns 
Lab Min 
L Dufautt 
Lakehead 
Lake Lyn 
L Osu 
L Shore 
La Luz 
LanRis 
Leitch 
LL Lac 
Lorado 
Louvicrt 
Macassa 
Macdon 
MacL Msh 
Madsen 
Malartic 
Man Bar 
Marchant 
Martm 
Match 
MattRmi 
Maybrun 
M Adam 
McWat 
Ment 
Merrill 
Meta Uran 
Midrim 
Mm Ore 
Mogul Mm 
Moneta P 
Mt Wright 
Multi Ml 
Nealon 
New Alh 
New Bid 
New Cal 
Newconx 
N Goidvue 
N Harr,
N Hosco 
N ImprI 

. N Kel

53X 194
15
X
34
25
75
67

GOX 
245X 
30X 

105X 
lOX 
zl33 
2200 261 

12775 $15- 
60X 20
30X 
3040 
lOX 
20X 
1689 $X 
6806 820 
15X 37'
lOX 21 

295X 27 
ZlO 415 
102 $15- 

lOX 33 
4860 $10* 

7X 265 
P5X 114 
30X

66
63
14
14

13
6X 165 

19X 25
7266 X 
3225 167
20X 
3270 28 
15X X 
36X 21
20X 10
1650 $13' 
30X 12'

iSOX 86 
25X 45' 

221X 88 
20X 200 
14X 17'
58X 102 

41763 23
5820 4X 
1?X 125 
50X 20
93X 225
50X 
lOX 22 
50X 6
5X 26 

28X 785 
70X 8
z25 10
XI ?x

36966 345 
155X 9'

226 233
X 55

5X 595
21 21
43 46

6X 6X
12 12
33 34
X X

215 215
200 200

16 16
12 1?
14 14
28'. 29
54 54
25'. 25
20 20
91 97
13 13

375 3X
IX IX
14'. 14 ,
.34 38
33 34
24 24
75 75
67 67

250 261
15^1 15»,
20 20
65 65
63 63
14 - 14 ;
14 14
X X

785 X5
35 3b
2P: 21
24 . 26

415 415
15-., 15
3? 32

. 975 10»
255 255
in 111
12'.1 13

IX IX
23 23
70 X

16) 167
88 X
28 28
59 »

r 21 21
10 10

. 13 13
12':» 12
X 83

• 44 . 44
83 X

IX IX
:• 17' / 17*

% 9b
2? 22

420 420
123 125

19 19
221 223

10' 2 10*
22 22

/ 6 c 6
26 26

775 775
7' 7

10 10
200 2X
325 3X

z 8 / 8

P»
1

• 5 
X

- 1 . 
10

- 9 
■k 5

+ 3',

4- 10 
6 
1

4 3

- 6 
• 10 
^ 12 
- 5 

I

9
1

-15
I- 2

I
I- 1

■ 1 
■ 10

Aux détenteurs 
d'Obligations d'Epargne 
du Canada-série 1959
Ceci est une offre spéciale pour vous. Jusqu’au 15 mai 1968, 
vous pouvez échanger vos Obligations d'Epargne du Canada, sér.e 1959 
contre les Obligations Spéciales de Remplacement à un nouveau taux 
d'intérêt. Voici ce que vous recevrez le 1 er mai 1968;

• 6 mois d'intérêts courus sur vos anciennes obligations.
• Paiement anticipé d'une prime de 3% non-taxable
• Une nouvelle obligation rapportant 6 88% si conservée jusqu'à échéance le 1 er octobre 1978.
• Privilège d'encaisser ces obligations en tout temps à 100% plus les intérêts courus.
• A cause de l'intérêt composé, vous avez l'opportunité de doubler votre argent si vous conservez 

les obligations et les coupons d intérêt jusqu'au 1 er octobre 1978.

Ces Obligations Spéciales de Remplacement sont disponibles seulement pour 
les détenteurs de la série 1959 et ne peuvent être achetées au comptant. 
Echangez vos Obligations d'Epargne du Canada, série 1959 facilement et sans 
inconvénient par l'entremise de Dominion Securities.

Dominion
Securities

Limitée
Succursale:
500 est. Grande Allée. 
Québec 4, Qué.
Tél. 529-3783

Siège social:
1155 ouest, boulevard Dorchester, 
Montréal 2, Qué.
Tél. 861-9441

Newiurv) 301S 22 
N Mytama 3500 15'
Nnor 10000 12
N Que Raftl 650 700 
N Sanato, 8000 38
Nick Rim 
N'tMSk
Norgld
Norlex 
Normetil 
Northcal 
N Cofdstm 
North Exp 
N Gatf*
N Rank
N Rock
N B«aui:
Nudul
Obaska
Obrten
Opemska
Ofchan
OSiSkü
Pamour
Paramaq
Pjtmo
Pato
Pax Int
Pc« Exp
Peertess
Pick Crow
Pine Point
Placer
Porc Pay
Pow Rou
Preston
Probe M
Pyramid
Que Chib
Que Man
Q Mjttgmi
Quemont
Quonto
Rad'i-. '.
Rayrock
Reeves
Rio Algom
Rfo 580 Pr
Rio AIr c *
Rix Athab
Roman
Rowan Cn
Ryanor
St Fjbten
San Anton.
Sanmco
SateL.fe
Sherntt
Silvrflds
S»l Miller
Silmq
StI Stand
S*sco
Stanrck
Steep R
Sud Conl
Sullivan
Sunburst
Teck Corp
Texmont
Texore
TombiM
Tor bnt
Towag
Tnbafi
U Asbestos
U Buffad
Un Keno
Upp Can
Urban
Vespar
Wasmac
West Mme
White Star
WilCO
Willfoy
Windfall
Win-Eld
Wr H 
Yk Bear 
Your>R HG 
Yukon C 
Zenmac 
Zulapa

lOX 
107X 54
IIOX 8 
40X 14
4975 455 
35X 19
16X 117 
lOX 22- 

11669 $13 
322X X 
3)X 26 
z60 47
5X 17 

140X 12
lOX 40 
1)70 8X 
3X 315 
5X 57 

3410 237 
50X 12'
3585 $18 
3X $16 

60X 10
10558 325 
lOX 7 
8X 27 
4X $X 

1755 $X 
20X 15
SX X 

7025 $20 
75X 23
41X 125 
94X 45
15X 24
25X 88
7X $10 

85X 5
60X 56
26X 173 
IX 150 

2544 $32S 
z?5 $88 

- 5X $17 
35X 20

10729 $23

Almmex 
Am Leduc 
Asamerj 
Banff 
Calvert 
CS Pete 
C Dehi 
C Delhi w 
C Ex Gas 
C GridOtl 
c Homest p 
C Ll Pete 
Cdn Sup O 
Cent Del 
Charter 01 
Chieftan D 
Dynamic 
Fargo 
French Pt 
Gr Plains 
Gf COilsds 
Int Heltum 
Midcon 
Mill City 
N Cont 
N Dâvies 
Numac 
Numac wt 
Permo 
Peruv 
Petrol 
Pinnacle f 
Place G 
Ponder 
Ranger

60X
70X 12
7420 26
99X 15
40X 20
35X 34
3950 480 
1450 405 
4910 14

422X 40
5X 58 
4X 465 

21X 460 
1060 620 
lOX 21 
4X 4X 
5X 9 
764 475 

35X 77
40X 21
20X 93 
5X X 

75X 37
15X 87 
2470 640 

22450 79
8X 845 

2IX 196 
llOX 14 
73X 51
1966 120 
550 2X 

45X X 
35X 33
46X 83 
lOX 18 
45X 1?

109X 285 
2X7 520 
40X 9
20X 102 
30X 25
15X 16

Huile et gas 
9X 435 

65X 15
IX 670 

3992 $11 
50X 25
26X 25?

121 445 
1066 39
1125 6X 
IX 840 
9X 935 

15X 19
1016 $4?
2010 $14 
2X 480 
4X 605 

5750 151 
IX 6X 

1050 445 
6X $16 
725 $11 

48X 137 
lOX 40 
29X IX 

74 
12

2? 22
15 15» 4 .
IP IP: ♦ .

6X 6X 10
36 36 k2-.
15 15 - •»
53 53 -k 1
8 8*, 4 ‘

14 14 . 4
4X 4X 5

19 19
113 116 4-1
2? / 22‘. P.
12H 12*4 *
34 35 1
25 26
47 47
17 17 k 2
n '7 12
40 40 -2'r

8X 885 5
310 310
57 57 1

225 235 *■ 10
12 12 1
18 4 18 «
16 16 1 •-
10'. 10 /

310 320 5
7 7 - ;

27 27
. 39 * - .

29 4 29 4 -a
15 15
X X

■ 20 20 . -t »
27'. 23 /

121 121 - ?
40 42 - 4
24 24
87 87 3

• 10 ■ 10'» - »
I 5'; 5'/

55 X
IX 167 3
IX IX k 5

. 32 > 32 4
X 88
16 . 16’

: 20 20 1
22 23

6 a' 6 /
12 7, 12-
23 23 . 4 1

/ 14 15'c k P:
18 20 k P-

. 34 34
475 4X k 10
3X .IX 10

13'. 13*
39 40 r 2
58 58 ?

4X 4X
4X 4X 10
610 610

21 21
4X 4X k 5

9 . 9'. ' .•
475 475 V 15

74 74
/ 21': 21 /

91 91 k 1
X X
37 37
87 87

615 640 fX
77 78 1

800 845 4-20
191 192 -k ?
13'. 13 / 1
48 X

115 120 k 5
225 225 -10

. X X - P
X'.•33 4-1
X 82 4 2
18 c 18 . *■
12 12

262 ?X k 10
510 515

8 . 8 ,
IX 102
24 24 1
16 16

420 4X 5
14 . 14 /

670 670 10
. 10*41 1! '» k '•
/ 24 25'. 4- ■/

245 ?X k 10
445 445 -20

39 39 - 3
5X 600
840 840 k 15
925 935

19 19 1
. 42 42 '/
. 13»4, 13»4 - ':

4X 4X 15
600 600 ■ 10
142 14? - 9
600 600
4X 445

LE DEVOIR, MARDI, 23 AVRIL 1968 • 13

U LAURENTIENNE Titres QU Comptoir
Compognic Mutuelle 

d'Atsuronce
A(^uniN A Trust 
B C Moh Wts 
Charter (Vedii 
CYcmt» Ufe 
Oedio»
ECastem Can Savtn(^ 
Klei't AsMw'iates 
ticneral Impact 
(.•renacht- 
Industnal Lite 
Int Systarme 

Prevfjyant»
Leigh Inst 
La Htevoyante 
Loridun ùfr 
Paco
Que Sasings Bank
Radio frlng
Scinireu
SjMr Aero
Stabibtv
Stedmaf.

23 24
« 7
2 3
» S
)»9 2
4*4 $>.

4
7^4 8

2 40 ?«)
14
11 lis

7
30 31
1$ 17
43 48
2*. 2*. 

6'.
184 19»!
n 12
34 3*.

2^.
14 13

BOXJRSTES DE ^TEW YOR

Cour» fournis por lo
•t Nwm Sarnk Ck

PITESSC ASSOCIÉE

194 22- 21
223 72 % 72' 
63 15 14S.

260 324 
48 794

261 25 .

Indices à New York

GiHe» Contin, M.S<.C.

la Lourentienne Compagnie Mutuelle 
d'Assurance annonce la nominotion 
de M Gilles Cantin. M Sc.C. au poste 
de Surintendant - Assurance collecti­
ve. A La Lourentienne depuis plusieurs 
années, M. Cantin assume la direc­
tion de ce service depuis sa creation.

3» 15 U U
Ind Knils Itil Mks

Hht 46^2 1825 1403 321 7
U s tnlle 471 6 16.14 141 9 323 7
Shi) dem 477 V 176 7 143 5 323 4
VUhv dem 4.16 2 166 3 135 1 -•99 1
Annet' d»H 464 4 IMS 157 8 125 1
IWiK high 478 6 IS36 154 1 327 1
\96» bds 4TS6 165 6 135 1 299 1
1»T luut 491 2 2(W6 159 1 342 6
1%: bis 413 4 1594 136 5 2926

Indices à1 Toronto
Ind Gold KM SM)

Hjf^ 56 66 2U7 11 inor 166 TH
U ' 157 W 2(12.19 101 16 187 27

dem 1S5X 192 81 99 15 187 W
Mi>i$ (km 144 62 211 05 97 21 187 91
Aimw dwi 166 70 154 31 9,127 169 21
l*N>a haut 164 '.'4 260 79 iOR 11 •226 41
IHbF bas 144 46 179 29 95 09 165 71
I9H7 haul 172 41 20510 111 4(1 225 00
IH67 ba» 147 65 142 30 85 88 Î.V15

ACF 220 56 46 .
Addr^s 1 40 193 65
Admiri 
Ak.an Al 1 
AilegC' POk 
AfI.sCha' l 
Ame'ad 3 
AAirlm X 
AmCan 2 20 69 51
ACvanl 25 243 25 •. 
AHome l 20 15t> hl 
AmMot 295 ll'x 
AmSm^l 3 74 70 ‘
Am Std l 175 37 
AT T 2 40 878 50'»
AmToblW 107 31 4 
Ampp« Cp IX K) * 
Astd2 40 154 4t,'.
Anacon 1 X 180 42*. 
Arrrjcü 3 142 48
AfmC 1 40a 154 73 
At'R..;h 3 10 38 112*.
Avco l 20 xX2 46'^ 
Avon 1 60 /6 132*4
BatH k 1 J6 55 46 . 
Br*«M'tiAir Ih 7? 5?
ücM H 50 41 79
Bent 160 410 19
HethSti l 60 233 X‘. 
Boirrg l X ?7b 7? 
BordnlX 88 X' 
HotrW i l 25 204 31*4 
Bostd?X 59 41 
Bf stMy la 356 78 
Brunswr 385 14 . 
But. y 1 20 55 25
BurlIndlTO 80 45.

31' 
78 
26 . 
50*.
24
X
n
w
35
50
31
29'

41 .
48
70».

111
i4

\30
4b
51

2? » 
2? .
14'.
32 
79 » 
25 4
51*4
25 
XN 
lis 
70 
37 
X 
31-4 
29'* 
46- 
42 4 
48 » 
72- 

1)1 . 
46 4 

131 - 
45’. 
5? -

29
70
.X‘4
X 
40 ; 
75 - 
13^ 
24- 
43*

29'» 
71 •• 
X 
.31 4 
41 ' 
77-, 
14
24'.
43’

U6 X3‘. 199’ . Xî

BQ^ESS CAMADIBMTX'FB

Va«it*« Nmrt Bm Farm. Ch.

Am Met En 2120 
Blue Bon IX 
CDRH lî.f 7X 
Can fnv T 1225 
Can Secur A IX 
Comdore 1X7 
Corn A wts 200 
Fiscal pr 
fleet MfR 
Grissoi 
tmbrex 
Inspiratn 
Int Atlas 0 
Kenting 
Kodiak P
Lowney 
Peace Riv 
Que Ph X 
Sîl D‘v 
Sobeys 
Spartan 
Val Ma'
Van D Hou 
Westeel

lOX 
IX 
?X 
4LX) 
IX 
200 
125 
217 
9X 
7X 
3X 

20X 
IX 
6X 
IX 

t 3X 
4X

370 
270 

4 9'.
27 

280 
480 
250

12
IX 
4X 
475 
115

15
29
X
28 

4X
18
65

Fab Métal 60X 
Fidelity bOX 
Fort Relianc 4X10 
fort Rel rt 273X

Mines et huiles

14146
3000
40X 525 
6520 157 
7220 22
5X 162 

53X 90
1920 295 
29X 16?
6X 55 

7700 340

16 . 
10*. 

IX 
40 

127 
70 
12 

515
144
21

16?
89

275
157
55

3X

16'z 
10*4

137
40

127 
70 
l? 

520 
145 
21 ; 

162 
89 

275 
157 
55 

335

5
7

• 1 
-10 

13

Agassiz 
Arno 
Afi Mmes 
Band Oe 
Beauce 
Bruce Près 
Burnt Hill 
Camflo 
Can Mag 
Cannon 
Carbec 
Chemalloy 
Chipman 
Cominga 
C Doisan 
C Mamtob 
C Que Sm 
C Virginia 
Credo 
Crusade 
Dauphin 
Devils El 
D f Rplor 
Dumgmi 
Dumont 
Duvan Cop 
Eagle M 
E Ventures

54ÛX
357X
lOX
5X
5X

lOX
378X
J9X
lOX

J55X
95X
9X

35X
20X
12X

425X
35X
H8X
lOX
5X

430X
lOX
lOX
90X
99X
36X
4012
20X

X
5

24
13

7
7

73

4X 390 
9 . 9
5' 5'

40 40
89 X 

2X 241 
95 94

27
21
27
31
15
35
13
II

X
5-

24
13

7
7

75
510

23
X
42

390
9
5

40
82

241
95
27
21
78
31
15
40
13
11

.165
12

Fou Lake 
f utu'^ity 
Glen Lake 
Guardian 
Int Norval 
Int Oredg 
James Hay 
Kelly Desm 
Kiena 
Lauduboro 
Lemieu* 
Lmgside 
I ith Corp 
Iouanna 
Massval 
Matach 
Menorah 
Merrill 
Mid Chib 
Midepsa 
M.ro 
Mistango 
Mt Pleasnt 
Mustocfto 
Native M 
N Glat ler 
Nor Am R

?04X
1666
lOX
92X
lOX
J9X
XX

115X
30X
4ÜX
40X
20X

131X
lOX

MENNE
IlMit fctin.

7 7 7
24 21 23
4q 48 48

4 4 4
6 6 6

34 34 .34
265 ?X -■•x
62 52 6?
14 .. 14 14
6 6 6

8? X 81
21 21 21

125 115 120
37 35 35
41 38 39

4 4 4'
12 12 12
13 1? 13
6 .. 6’ c 6

58 X X
16 16 16

200 200 200
5X

1203
45X
5X

.»50
lOX

lOOX)
160X
I15X

-1 
4 1 
f20 
43 
-2 
+ 2 
•15

Opem Exp 10600

13'
.»X

34
15
1.:»
19

7
33
25 
28
26 
7‘

34
15
1?
19
7

32
24 
77
25 

7

8
3

- 10 
8

4 1

Scurry Rn 
Spooner 
Triad Oil 
U Canso 
U Canso w 74X 155 IX

47X 234 229 234
84X 4X 4X 4X

Un Reef P lOX 33
W Decalta X24 259 253 255
W Declt w zlX 95

PhoeniK Cai11 367 X5 355 365 k 10
Pine Ridge ;»ooo 17 16 16 1
Prime Pot 1300 6 6 6
Que Ascot 6000 4 4 4
Que Chtb 3500 44 4? 43 2
Que Cobalt 200 IX iX IX f 10
(Jueenston 2000 18 IH 18
Rancher 10000 lb 14 14'.' k '.
Rouyn 4000 I? 12 12
Roy Arrt Pet 2000 75 75 7b
Rusty 1 jke 4500 8'. 8', 8'. 1
StL Col 800 IX iX IX k 10
Shwngi> 4500 33 3? 32 1
S.lv Reg 7500 16 ; 16 16
Stiv Sumit 1000 15 15 15 ' ;
Silv Town 5000 45 43 44
S Dufault 106(X) 18 17 17
Std Gold 50u 14 14 14
Subeo 37X 219 210 219 1
Sullivan 40000 415 415 415 10
Surtuga 700 ?X 259 2X ■ 5
Tache 1000 ; 7 7
Talisman 1000 X X X ?
Taztn 2000 13': 13 13
Terre* ?17X 5? 48 X 7
T ranster 1800 13 13 13 1
Un Obalskf 1000 125 122 12? 3
Wade Duf 2000 16 16 lb‘., k '
Western T 500 10',' 10' / 10',1 ♦ ‘
West Hill 5-WO 31 29 3) k 1
Wisconsin 3000 26 2b 26

C -uM 1 20 106
CmpRl 45.1 .'64 fc 
CmpSouP 1 51 .■'9 -
CanOry X 67 37 
Cdn H-. w 40 3 8
CdnF'.^< 1 45e 17 X‘. 
Case Jl 1K2 17
r..itTrl20 224 42 
fefmes"? 1.36 61'* 
ChesOh4 29 62 
ChnsO'ft l.i 49 33 • 
Chiryslr "' 139b 65'-
C.tiesSv x- 125 48 » 
ClarkE 1 20 82 z'‘9
Clevilf 2 10 16 64
i^ocai ol 2 10 58 143* 
CBS 1 40fi 270 55 ■ 
rsolv 1 20 27 3b y
L uni Sat 138 55 '* 
ConEds 1 X 208 33‘* 
Corta.nr I 40 31 X i. 
ContCan? 162 52'« 
Cm Data 
Copw'-- 1 ;»o 
CornP I 70 
Crane 1 X 
Cr Zell : 20 2X 44 '» 
Cru^-st! 1 20 289 39 
CurtrsWr 1 44 24
DennM* 60 90 59
Det %tl X 97 19'-. 
Dome M X 146 X .• 
DowC ? 40 55 K.» z
duPont 1 25*' 108 165 
duF\>nti.f4X 6 77 
FasfK I X.» 174 149 • 
I atnY,. 1 25 104 31 >» 
F.(i G 10 314 X-
tit’asNC I 
(It 1 
f SB 1 7fi 
FttiylCf* bO 
[ vershp 
1 xCef I 20 
(rCam bOy* 420 88 
FirestMO 58 52». 
FMCm' 75 U4 36'. 
FMCpf2 2b 7 5?‘; 
F (.1,12 40 x578 56' -
Fruehl 70 193 37*
Gen IVn I 127 ST 
Gen(u* -’X .»68 92 
GFds?40 116 7H 
Gen MiiK X 66 39 . 
GMr 85i* 526 81**
GPCem X 147 lb- 
GPret X 
GTelF 1 40 
GTire X 
GaPai Ih 
Gdrii h 2 40 
Gdyr 1 .35 
GrandU 60f' 53 ??• 
Gt AF’ 1 X.1 X .’9 
Gt No Ry 3 70 h?
GulfO^X 107 7?^ 
Hem/ 1 40 26 4b
Hewlfftt 20 215 74 
High Volf 90 .»8

46 , 
33'. 
.»9 . 
36 
7’ 

49 
16
41 *■ 
X . 
61 '. 
3?V 
62 . 
47S 
28 
63'. 

141 
54 , 
.36

48 » 
34 . 
29 . 
36 .

7**
49 . 
16 . 
4,' 
61- 
62 
33 *v 
64 '* 
47*> 
28S 
63 S 

14 3 
54S 
.36 ,

33 
30 •• 
X

1J9 ■ 
24 - 
3H . 
X' 
42'.
37 . 
23'. 
57', 
18- 
58’* 
80

161 
75»* 

I47‘i 
X 
63' • 
18'- 
.32'* 
27* 
Jl'» 
14 - 
.1?'* 
83* 
bl S 
3b 
52 
54 
36
49 K 
91* 
77's
38 -
X’-
16
39-v 
41 =• 
.’6 
68 
63'. 
X5 
?\ ■. 
29 
54 I 
??.

51,- 
42 
38 . 
2 3 . 
58*. 
19 s 
59 . 
8? 

165
76 

149 
X * 
65'* 
18 . 
33 *1.

32
14 »
3j--
87 ■
52 .
36
5? .
56
37-*
51
91'
77 
J9 4 
81 *. 
Ib'z 
» . 

42 '• 
26 . 
68'. 
63 . 
X 
22 . 
.*9 
56 
72'

JnMan 2 20 170 X 64 / 64 / »4
KaysRo X 41 33». 31*4 33 ^4
Kelfogf 1 40 145 40 39 - 40 k 1
Kennec ? 11? 4Ü 4 39 . 39
Kresge X 76 91'• 89 91 P4
Kroehfet Ihe* 11 ;'4 » 23'. 23*4
libhMcN 24C 18'» I7‘r 18 ♦ /
Idlon 2b5\ 458 73 70'/ 72*4 4.
lock A 2X 444 57 / 54 56 \ ^IS
Loews ?Oh 217 74 70». 74 t *4
Mails Gar 117 9'. 8 * 9
Magvo* 90 559 X»4 49- X -P-.
Malry 1 90 74 59* 58 59 '
Marathn 1 40 .’’79 4? 46 47
MarMid 1 X 35 35' 35 35
MarcjCm X 49 16 *• 16 16 = S
MarshFtd 2 15 62* 6? 62
Mart.nM 1 20? 20 19 * 19*4 s
Mass f 1 89 17'» 17*4 r*
McDonCo 62 91 89 9i * l
Ml DonD 40 512 46S 44 * 45*. k .
Ml GrH Xa 79 47 45'/ 45 • ?’•
Mclntyr ?X 3 78'. 77 * 78 4 *4
MiKee IX 10 37 36', .36 ■*
Merck 1 60a 111 87*4 86 X’4 p4
MGM 1 20t) X 43» 42*4 43-- *.
MidklR 1 40 49 3P-» 30*. 31 ».
MMM 1 45 277 93*. 92*. 9P. t
Mohasco 1 85 28 4 27 27 •»
Mnsan 1 60b 253 4?\ 42'-- 4? .
MontWd 1 IX 28\ 28'a 28'-
Motorola 1 128 139 / 134 139*. .3»-:
N Cash 1 20 154 l.'>5 * 12? , 124*,
NDauy 1 X 207 .W‘. * 38 ,
NDist I X 10? 37*4 36'. 36 s -
NatGvps 2 127 53=4 52*4 5?'/ P'
Ntl ead 75e 52 63 62 = 4 t)?-. -
Nor Pac 2 X 64 55‘. 5?‘* 55 . *3
N.ffthrop 1 49 33*. 3? -- 33'* - 5
Outt»Mjf 1 187 31 30 . .31 •* ♦ Î
Pat Pet I5g 143 16 » 16 . 16 * '1
PanArn 40 «.’94 21 *» 20* 21 * k .
ParkeOa 1 15? 28*4 77'* ?7',
Pef<^en 240 477 75'/ 73 74 / *
Pepsii f' 9C 183 42*4 4P» 42 /
Pel kin f I 108 4?‘* 40’. 42 . V
Pti/er 1 20a 204 68 67 6/ * 1
f'hlpsD 3 40 56 63'- 62 6/''-
F»hilM' 1 40 47 X - 49 z X‘-
P.tBo 1 20 64', 63’: 6.1 - 1
PolroHl 32 679 115'» III - 114', p
Proc G 2 40 36 91‘- X . 9p-
Piimn .''X 52 47- 47 . 47
RCA 1 451 51 ‘4 49 bl »
Ralst P X 305 24 . .>3 24 , »
Reo Sf 2 X 135 42 41 41 -

JOfi 71 3P, .Ki 3P .
Key T • .»0 ^'*2 42'-- 42 42
Fhf DM 1 X 59 82 'r. 79 - 82'. ‘ P.
RoyD 4 27f 116 45 44 -- 44'.
Ruhmd % ? 38 . 38'* 18 I
Schent 1 X 918 52’« 51 52 1
S< Fierf 1 20 65 f»6 1 65'. 60 , . '■
St M 60ti 209 44 / 42'4 4P.
■). .itt F\m> 1 243 28 . 27* .-ni -

R la 1K7 X'- X X'»
SfieliC) 2 .ID 36 6.’ . 6) / 6P.
S»f>rlf 2X IX X * 79 X 4
SouP-K 1 X lb? ?8' : 28 28 ,
Sper FÎ 20i‘ 727 52'* X sr ‘ . ' *
îtdHr I 40 56 41 . 40 » 41
SfdCl ? 70 ,*;»9 X 59 ' *i9 - 1 .
■sidindP 10 97 56 54 ) 54’- 1 :
StdNl 85e 36b m - 69 . 69 . ^
StudeW 1 46.3 61 ^ 58 5*1 r-
bufvOil lb 7 X bh- X '-
Swift 1 20 93 25 24'. 24 -
Tel 1 ;qt 376 121 •» 117 . 120'* ; ‘
lenco 1 28 IX .*6*4 .»6 . ,»6’-
r.c.o 2 X 159 74 ■» 73' 72-'-
TevGSI 40 213 126 . 123 125'-
lexlnsf X 105 107*-. 103' 107 I'’'-
lextr 70 223 X . 48 » 50
Thiok 40 183 I7v )6‘4 i;
Time 1 90.i 100 IX IX
Timken 1 X 20 18 / 38 38
rtnsdMi *XI 16 . lb 15
1 wntC 1 527 3?’. 30 - 32 4 1
Un Carfi ? 421 44 'v 43 s 44'v *
UFank .'X 31 76 74 76 I 1 ,
UAir 1 X 132 79’. 77'. 79
UtdCf bOe 76 11 . II 1)
UFrud 1 40 76 54 52 53 . 1»*
U5FH 1 25 14 4/ 46 . 4/ . ‘s
USGyus 3.1 16b 82 r. 81 82 4
USStI 2 40 i9b 39'n 39 39
V.indyf 1 11 34', 3.3 •* 34 , 1 -
Van.jn As 209 28't 27 27 • P-
Warn! rn 1 78 <». -, 46 4 46', i .
Wofilwth 1 12J 24 •* 24 '- 24'. '»
Xer<j> 1 40 207 273 ;y..> 27? * 6
/nnith 1 20.) 108 61 ^ 59 * 61 t .
z*.»n trtiJ N1 18.» H 1, V r .14 .

Indices des obligations
Hmslk X 
Honywi 1 10

146
419

71
121 •.

bo -• 
117 .

68 » 
121 ’» à New York

HouSf'F in 1 .38 3b> 35' W) HI itt Id 1«
HB.jy 3 40a 3 58 58 58 lUdv lint 1 til f ign 1 N
ItlCent 1 X 9 hi 59‘* 59'. ■ 2 Hi.'f 04 6 7H H H8 K 79 7
IngRan,} ? 68 45 44 4b . 'h U Vftllr- 64 7 «6 9 78 8 80 0
InsNA ■’ 40 X 54 » bi . f>4'-. * "seni (1er o:. 1 «7 1 78 7 H« 7 Wl 6
lotIkSt 1 X 9 •29' 29 29 - , Mniv «1er fib (» 666 7VJ K» i HUd
IBM 5 20 79 639 6-33 6M) Ann (let 72 6 94 9 H4 1 92 1 H82
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Cette annonce n'ent pas et ne doit en aucune circonstance être considéré*' comme une offre de vente de ces valeurs 
aux Ktats-Vnis d'Améritpie ou dans leurs territoires ou possrsstttns.

NOUVKLI.K KMISSION

Traiis-Caiiada F^ipe Lines Limited
((^onslitu^p en v«‘rtu dr^» lots du (Canada)

Comportant le «Iroit pour les artionnaires oniinaires de s.iiiserire à
$5000.00

(l,0-36.0f)0 aetioiis)

/\etioiis privilégiées, euinnlatif, eoiivertihles et raelielaliles, série ,\, .*>2.75 
(de la valeur au pair <le $50 ehaeiine)

Trans-fSna.ia Ripe Lines Limited a pris des dispositions pour émettre aux .létenleurs .le ses .\etions Ordinaires 
rits à la clôture des affaires le 16 avril 1968 le droit d’aclieler une Action Privilégiée, Cumulatif. Guivertilde
Ti

inscrits
et Hachetable, série A à $2.7,') pour chaque 8 Droits de Souscription, (diai^ue actionnaire est en ilroil de recevoir 
un Droit de Souscription pour chaque Action Ordinaire.

Ix's Droits de Souscription «leviendront nuis et sans valeur le 7 mai l%8 à 5:(K) p.m., heure d’élé.

Prix de souscription : $50.(M) l'action

Cette annonre n'est pas une offre de vente ou une sollieiUüùm (f offre. rParhtü de ces valeurs. L'offre n'est faite i/ue 
par rintermédiaire du prosfrectus, lequel peut être obtenu (U cÂarun des soussignés.

Nesbitt Thomson Securities
Limited

Wood Gundy Valeurs
limitée

Midland-Osler Securities
Limited

A. E. Ames & Co.
Limited

McLeod, Young, Weir & Company
Limited

Dominion Securities Corporation Pitfield, Mackay, Ross & Company Richardson Securities of Canada
Limited

Royal Securities Corporation
Limited

Burns Bros, and Denton
Limited

Limited

J. R. Timmins & Co. Greenshields Incorporated

Harris & Partners
limited

Bell, Gouinlock & Company,
Limited

Cochran, Murray & Co.,
limited

Gairdner & Company
Limited

René-T. Leclerc,
Incorporée

J. L. Lévesque & L G. Beaubien
Üée

Mills, Spence & Co.
Limited

Bankers Bond Corporation
Limited

Equitable Securities Canada
Limited

Pemberton Securities
Limited

Merrill Lynch, Pierce, Fenner & Smith
lrKor|K>rated

Wills, Bickle & Company
limited

Collier, Norris & (Juinlan
Limited

j. H. Crang & Co. Doherty Roadhouse & McCuaig Bros. Eastern Securities Company
Limited

Geoffrion, Robert & Gelinas,
IlK.

Houston, Willoughby and Company Morgan, Ostiguy & Hudon
Limited L.lée

Bongard, Leslie & Co.
Ud.

Fry & Company
Limitod

j. T. Gendron
IlK.

Holland, Andrews, Perrier & Co.
Ud.

Odium Brown & T. B. Read
Ud.

Société de Placements
Ué*

Sydie, Sutherland & Ritchie
Ud.
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l'information sportive... l'information sportive... l'information sportive...
La série se poursuit ce soir à Chicago

Blake songe à utiliser 
Vachon dans le 3e match
CHICAGO Les Canadiens de Montréal, 

confiants et en bonne santé, sont arrivés à 
Chicago hier matin avec une avance de deux 
parties sur les Black Hawks de Chicago dans 
leur série. 4 de 7. de la coupe Stanlex.

Seulement deux joueurs, le gardien Lome 
v\orsle> et Robert Rousseau, ont pris les 
choses aisément à l’exercice hier matin.

Worslev soigne une main meurtrie et le 
pilote Toe Blake a donné beaucoup de travail 
au gardien substitut Itogatien Vachon afin

qu'il soit prêt à remplacer Worslev à pied 
levé.

Quant à Rousseau, il est fatigué, mais il 
sera dans la mêlée ce soir.

Par ailleurs, Blake ne tarissait pas d'é­
loges à l'endroit de ses défenseurs J.-C. 
Tremblay, Jacques Laperrière, Ted Harris 
et Terry Harper.

“Ils ont bien joué pendant toute la saison 
et ils semblent donner un effort supplémen 
taire dans les séries éliminatoires."

Blake a notamment signalé 
le jeu agressif de Laperrière. 
qui s'était d'ailleurs révélé 
le joueur le plus régulier à

5 cyclistes 
sont brûlés
BOGOTA (AFP) Vingt cinq 

coureurs cyclistes amateurs 
ont été brûlés, dont l’un grtè 
ventent, par de la soude caus­
tique répandue lundi sur une 
route près de Bogota

Les coureurs ont ete pris de 
panique lorsqu'ils ont ressenti 
les premières brûlures dont ils 
ignoraient les causes et qui 
étaient dues à la soude répan­
due par un camion citerne Le 
chauffeur du camion, s'est enfui 
après s'être aperçu de l'ac­
cident

la ligne bleue pendant la sai­
son régulière aver quatre buts 
et 21 aides.

"Je me sens bien cette an­
née. a dit Laperrière. sans 
doute, parce que je suis en 
bonne santé. Depuis ma bles­
sure au genou il y a deux ans, 
j étais inquiet, mais j'ai uti­
lisé des poids l'été dernier 
et cette saison et je suis 
maintenant en parfaite condi­
tion physique

11 semble avoir une raison 
de plus et c'est de récolter 
beaucoup d'argent, car il se 
marie cet été.

On sait qu'il n’a pas par 
ticipé aux séries éliminatoi­
res en 1965 et 1966. seule­
ment a la demi-finale en 1965. 
en raison de blessures aux 
jambes

En cinq saisons avec les 
Canadiens. Laperrière n'a 
pas encore évolué pendant une 
saison complète et pris part 
à tous les matches des sé­
ries

Le premier "open" 
est en marche...

BOURNEMOUTH Hamp 
shire (AFP) Le temps n'a 
pas favorisé le premier tour­
noi “open" de tennis du mon­
de. les championnats britan­
niques de tennis sur terre bat 
tue. qui se déroulent cette se­
maine sur les courts du West 
Hampshire Club

Pour commencer, la pluie 
a retardé le début du tournoi 
de deux heures et puis, une 
fois que les matches avaient 
débuté, a de nouveau inter­
rompu le jeu

1, Australien. Owen David 
son. pilote du All England 
Club et John Clifton, le cham­
pion amateur d'Ecosse, ont

eu l'honneur de disputer le 
premier match officiel entre 
professionnel et amateur, mon­
tant sur le court quelques mi­
nutes avant l'Australien Fred 
Stolle et l'Anglais Peter Cur­
tis, qui se rencontraient sur 
le court central.

Davidson menait par 6 2 et 
6 3 quand la pluie a inter­
rompu ce match de premier 
tour

Auparavant. l'Anglaise Mlle 
Virginia Wade. tenante du ti­
tre et numéro un des têtes de 
série, avait vaincu sa compa­
triote Mme Pauline Roberts 
par 6/3 et 6 0 dans un match 
de deuxième tour

FONDATION
.UNIVERSITAS

La Fondation Universitas est un orga­
nisme sans but lucratif, qui donne 3 
bourses universitaires aux étudiants qui 
ont été inscrits par leurs parents avant 
l'âge de 9 ans.

GOUVERNEURS

Dr Rosario Cousineau, Ph D. M. Jules Landry, C.R.
GouverneutderUmversitédeSherbrooke Ass. de I étude légale Talbot. Landry

M. Gustave Tardif, B.Ph., M A
Doyen de la Faculté de commerce. U L

m

L’Honorable Calixte F. Savoie,
Sénateur

r.y

Mme Léone Boudreau Nelson 
diplôméeenphonétiqueexp. (Paris), 
professeur è l’Université de Moncton

M Alphé E. Levesque 
Président de Bell Equipment Ltd , 
directeurs de New-Brunswick Télé­
phone Ltd, etc.

31 mars '67 31 mars '68
Montant souscrit à la
Société de Fiducie $8,540,608.00 $11,560,173.01
Montant en dépôt 
garanti à la Société de
Fiducie $ 372,656.00 $ 715,246.00

II
■ fondation universitas
J Siège Social 2480, Chemin Ste-Foy.
| C.R. 182, Québec 10. P.Q.

ISucc. Montréal, Trois-Rivières. Chicoutimi, Monctgn ■
J’aimerais recevoir de plus amples informations au sujet de la* 

| Fondation Universitas |

■ Nom

| Ville : . ...

I Tél. Bureau :

I
Adresse : Nombre d'enfants en bas de 9 ans. J 

. Résidence :................................................. I

D'autre part. Blake opinait 
que si Billy Reay continuait 
d'utiliser Bobby Hull sur deux 
trios, ce dernier "va sentir 
la fatigue ".

Blake ignorait si Claude 
Provost pourrait tenir le coup 
en survaillant continuellement 
Hull, mais si Claude ne le 
peut pas quelqu’un d'autre 
s en chargera. "

Reay, privé 
de Stapleton 

et Jarret!
CHICAGO Les Black 

Hawks de Chicago ont com­
mencé les séries de ta coupe 
Stanley avec une offensive peu 
robuste et ils deviennent de 
plus en plus laibles à la défen­
sive après huit matches.

Ils affronteront les Cana­
diens de Montréal dans le troi­
sième match de la série fina­
le de la division Est ce soir 
avec deux défenseurs bles­
sés. Doug Jarret! et Pat Sta­
pleton

la- premier a subi une bles­
sure au dos et Stapleton a 
aggravé une vieille blessure à 
un oeil pendant le deuxième 
match de la série samedi.

Après avoir reçu des injec­
tions. Jarrett a patiné légè 
rement hier, mais le pilote 
Billy Reay le considère com­
me un débutant douteux ce 
soir

Par contre, Reay n'était pas 
trop inquiet de l’état de Sta­
pleton qui a donné la tète dans 
la rampe samedi soir, ce qui 
l’a étourdi.

Reay a révélé que Staple- 
ton éprouvait des dittimltés 
avec son oeil depuis quelques 
mois, soit depuis que Bob Pul- 
ford. du Toronto, l a accro­
ché accidentellement. Il con­
tinue de suivre des exercices 
spéciaux, mais il éprouvera 
des difficultés pendant encore 
six mots •

Stapleton prétend que son 
cas est grave et il admet “voir 
embrouillé". I! retourne chei 
un spécialiste aujourd'hui.

Autres défenseurs

les Hawks comptent sur 
quatre autres défenseurs, la 
recrue Tom Keid. Matt Rav 
licit qui ne semble pas encore 
complètement remis d’une 
fracture à la cheville subie 
Tan dernier et le vétéran Pier­
re Pilote qui ralentit.

Gilles Marotte semble le seul 
défenseur en pleine forme. Pi­
lote a connu une autre bonne 
saison avec un but et 37 aides, 
mais, selon Reay, rien ne va 
t>our lui dernièrement.

''J'ai été obligé de lui fai­
re réchauffer le banc lors de 
deux dernières samedi, mais 
il se ressaisira. car les 
joueurs de sa trempe se res­
saisissent toujours."

Ken Vtharram sera prêt ce 
soir.

Tous les joueurs ont pris 
part à l’exercice hier, mais 
Stan Mi kl ta. Bobby Hull et De­
nis Dejordy n ont patiné que 
pendant une demi-heure.

Reay a l'intention de s'en 
tenir au même personnel, y 
compris Dejordv à moins 
qu'il ne soit malade ce soir.

Le vainqueur de cette sé­
né affrontera celui de la sé­
rie Minncsota-St-I.ouis dans 
la finale de la coupc Stanley.

BOUT UNI 
ou FILTRE

........-

............. Pkhé La Charte à Blue Bonnets

COUPE STANLEY
SECTION EST

Quart de finale "A"
iGagnée par Canadiens 4-0i 

Canadiens 2 Boston 1 
Canadiens 5 Boston 3 
Canadiens 5 Boston 2 
Canadiens 3 Boston 2
Quart de finale “H' 

'Gagnée par Chicago 4-2) 
New York 3 Chicago 1 
New York 2 Chicago 1 
Chicago 7 New York 4 
Chicago 3 New York 1 
Chicago 2 New York 1 
Chicago 4 New York 1

DEMI-FINALE' A"

1» AVRIL
Canadiens 9 ( ’hicago 2

2» AVRIL
Canadiens 4 Chicago 1

AUJOURD'HUI
Canadiens à Chicago 

iMontréal mene la série 2-0)

SECTION OUEST

Quart de finale “C”
'Gagnée par St-Louis 4-3) 
St-Louis 1 Philadelphie 0 
Philadelphie 4 St-Louis 3 
St-Louis 3 Philadelphie 2 
St-Louis 5 Philadelphie 2 
Philadelphie 6 St-Louis I 
Philadelphie 2 St-Louis 1 
St-Louis 3 Philadelphie 1

Quart de finale “D" 
(Gagnée par Minnesota 4-3) 
fats Angeles 2 Minnesota 1 
Los Angeles 2 Minnesota 0 
Minnesota 7 Los Angeles 5 
Minnesota 3 Los Angeles 2 
Los Angeles 3 Minnesota 2 
Minnesota 4 Los Angeles 3 
Minnesota 9 Los Angeles 4

DEMI FINALE "B"

2r AVRIL
St-I.ouis 5 Minnesota 3

HIER
St-Louis a Minnesota 

iSt-Louis mene la série 1-0)

CANADIENS
CHICAGO

ST-LOUIS
MINNESOTA

CLASSEMENT
EST

J G
2 2 
2 0

OUEST
1 1 

1 0

BP
13

BC Pts
3 4

13 0

Les Tigres 
champions!
Les Maple Leafs de Verdun 

sont passés en finale de l'Est 
pour la Coupe Memorial, hier 
soir en infligeant un revers de 
8 à 2 aux Royals de Cornwall. 
Verdun a gagné la série 4 de 7 
en quatre parties consécutives.

Par ailleurs, les Tigres de 
Vietoriaville ont remporté le 
championnat de TEst dans la 
série pour la Coupe Allen em 
triomphant en quatre parties 
d affilées des Marlboros de 
Toronto.

Baseball
I.K.I I. wriONAt.K

S<in Francisco 000 000 000 0-1 8 0
Philadelphie 001 000 000 1 2 9 0

10 manches
Perry, (iibbons 7. Linzy 9 et Barton. Diet/ 

9 Wise et Dalrvmple G W ise i l P Lin­
zy 1-2

Los Angeles 100 010 003-5 12 2
Pittsburgh 010 002 000-3 3 I

Grani Brewer 7, Billingham 9 et Haller 
Sisk Moose 7 Pizarro 9 et May G Brewer 
1-0 P Moose. 0-1

Ijgup Ameru aine

Baltimore 100 ooo 000 1-2 fil
Minnesota 010 ooo ooo o-l 4 i

10 manches
McNally. O Donoghue 10 et Etchebarren 

Merritt et Roseboro fi. MoNallv 2-0 P Mer 
ntt 2-1 Cir Baltimore. Blair 1 Etchebar 
ren 1

passe 
aux Cubs

CHICAGO (PAi Dans le 
but de renforcer leur person­
nel de lanceurs de relève et 
d'évacuer la cave de la ligue 
Nationale de baseball, les Cubs 
de Chicago ont fait l'acquisi­
tion hier des lanceurs droitiers 
Ron Fiché et Jack Lamahe du 
Tulsa en retour de Pete Mik- 
kelsen et Dave Dowling.

Fiché, âgé de 32 ans et ori­
ginaire de Verdun, avait une fi­
che de 4-2 à Tulsa. Il a déjà 
porte les couleurs des Braves, 
Angels et Cardinals dans la 
L.V II évoluera à Taeoma.

Lamahe, 1-0 avec les White 
Sox de Chicago, 0-3 avec les 
Mets de New York et 3-4 avec 
St-Louis Lan dernier, rejoin­
dra immédiatement les Cubs.

les compteurs 
coupe 

STANLEY
SECTION EST

B A Pts
Mikita. Chicago 4 6 10
Béliveau. Canadiens 6 3 9
B. Huit, Chicago 2 7 9
Provost. Canadiens 2 5 7
Martin. Chicago 3 3 6
Maki, Chicago 2 4 6
Gilbert, Newi York 5 0 5
Lemaire, Canadiens 3 2 5
Backstrom, Can. 3 2 5
Mohns, Chicago 14 5
Marotte, Chicago 3 14
Larose. Canadiens 3 14
Cournoyer, Can. 2 2 4
Duff, Canadiens 2 2 4
Richard, Canadiens 13 4
Râtelle, New York 0 4 4
Hodge, Boston 3 0 3
Seiling, New York 12 3
Pilote, Chicago 12 3

SECTION OUEST 
Marcetta, Min. 5 4 9
Goldsworthy, Min. 4 4 8
McMahon, Min. 3 5 8
Connelly, Min. 4 3 7
Robinson, L.A. 4 3 7
L. McDonald, L A. 3 4 7
Baton. Minnesota 3 4 7
Moore. St-Louis 3 4 7
P McDonald. Min. 3 3 6

St-Louis et Minnesota 
évoluent en surtemps!

MINNESOTA Au moment 
d'aller sous presse, hier Soir, 
les Blues de St-Louis et les 
North Stars du Minnesota se 
livraient une lutte épique pour 
la victoire dans leur deuxiè-

Lanceurs probables
LIGUE NATIONALE

Houston ) lAMnaster 1 D a 
New York «Koosman 24b 

San Francisco (Manchal 2-0) à 
Philadelphie (Short 2-1 isi 

Atlanta ' P Niekro 2-0' à 
('hicago J Niekro I L 

Los Angeles iOsteen 1-2 a 
Pittsburgh iBunnmg 11 (si 

Cincinnati «Culver iml à 
St-Louis (Carlton t-Ou us»

LIGUE AMERICAINE
New York 1 Downing (F0) à 
Oakland Dibson 1 (H. 's> 
Washington (Ortega l-l* à 
Californie (Brunet 1-1 > (s)
Baltimore (Hardin 1-0' .1 
Minnesota (Chance 21>
Boston i Ellsworth 2-()i à 
Chicago ( Peters 02' 1 s»
Détroit (Sparma l-Oi à 

Cleveland ■ Hargan 02' is)

CLASSEMENT
I.UilK SxnoSAI K

G P Moi Dit
St-Louis 7 4 t>37
Los Angeles 7 5 583 *a
San Francisco 6 5 545 l
Atlanta fi 5 545 l
Philadelphie fi fi 500 l'i
(memnati 5 5 500 l1*
Houston 5 5 500 l'i
Pittsburgh 5 5 500 l'a
New York 4 7 3fi4 3
('hicago 3 7 300 3' a

LKil'F AM K Rit AIN K
(. P Mov Dit

Detroit 9 1 900
Minnesota 7 3 700 2
Boston 6 4 fioo 3
x Washington 6 4 fiOO 3
Baltimore fi 4 fiOÜ 3
x New York 4 b 444 4't
x Oakland 4 fi 400 5
x Californie 3 7 300 6
Chicago
(Parties du soir non

0 9
incluses»

000 8‘j

me match de la série demi- 
finale "B" des éliminatoires 
pour la Coupe Stanley, dans 
la ligue Nationale.

Au terme de la période ré­
glementaire. une égalité de 2 à 
2 subsistait effectivement entre 
les deux équipes qui ont dû 
évoluer en surtemps

En première période, un but 
de Jim Roberts a procuré une 
avance de 1-0 aux Blues.

F7n deuxième période. Mar­
cetta a provoqué l égalité de
1 à 1, aidé de Dave Balon. 
Quelques secondes plus tard, 
Balon était envoyé au banc des 
punitions et St-Louis en profi­
tait pour reprendre les devants
2 à 1 dans le match. C'est

JOHANNESBURG (AFP) 
"Un coup tragique porté aux 
athlètes sud-africains non- 
blancs ". telle est la descrip­
tion donnée hier par M W 
G Stenhouse. président de l'As­
sociation olympique des gens 
de couleur d'Afrique du Sud, 
commentant la recommanda­
tion faite par la commission 
exécutive du C I O. de reti­
rer l'invitation à ce pays de 
participer aux jeux olympiques 
de Mexico alors que cette 
invitation avait été approuvée

St-Marseille qui a trouvé le 
fond des filets du Minnesota. 
Les Stars sont cependant venus 
de l'arrière dès la fin de la 
punition à Balon pour rétablir 
l'égalité avec un but de Golds­
worthy. aidé de Marcetta.

Première période
1 St-Louis. Roberts (2)

St Marseille
Punitions Arbour 0 40 W Plager 3.20 

McCord9 11.Cameron 14 01.

Deuxième période
Aucun but
Punitions Balon 2 10 Berenson 4 13

Troisième période
2 Minnesota. Marcetta >5

Balon 2 12
3 St Louis. St Marseille 4

Moore Harvey 4 58
4 Minnesota Goldsworthy <41

Marcetta McCord 7 00
Punitions Balon 3 08 B Plager Balon 

Il 18

(Stenhouse)
par la réunion du C 1 O à 
Grenoble en février dernier.

M Stenhouse a déclaré que 
les athlètes non-blancs d'A­
frique du Sud ressentent une 
amère déception à la suite des 
développements nouveaux enre­
gistrés à Lausanne.

"Les sportifs non-blancs, 
a poursuivi M Stenhouse. sont 
intrigués par la position des 
états africains les empêchant 
de participer aux jeux olympi­
ques. Nous considérons cette 
attitude comme une trahison

"C'est un coup tragique 
porté aux non-Blancs"

Etchebarren fait gagner les Orioles 
avec un circuit long de 385 pieds

MINNEAPOLIS-ST-PAUL 
Andy Etchebarren a claqué un 
coup de circuit de 385 pieds, 
hier après-midi, en donnant 
une victoire de 2 à - aux Orio­
les de Baltimore sur les Twins 
du Minnesota, dans la 10e man­
che d'un match de la ligue Amé­
ricaine de baseball.

Ce circuit de Etchebarren co­
gné au-dessus du pavillon de 
champ gauche, était son pre­
mier de la saison. Il survint 
après que le lanceur Jim Mer­
ritt des Twins eut retiré Dave 
Johnson sur un long ballon

LUCIEN LAVERDUREINC.
8852 Bout St Laurent 

(nord du boul Métropolitain)
Tél 384-9040 

VENEZ VOIR
2000 raquettes de tennis ''68’' 
Vaste choix de bicyclettes 
Tout pour le golf et le baseball 
ta moquette du fameux tennis 
club 4 saisons

ouvert jeudi vendredi 9 p m 
iamedi 3 p.m.

Prix spéciaux pour les ins­
titutions religieuses et les 
membres de clubs.

Dave McNally, le gagnant, 
avait limité les Twins à qua­
tre coups sûrs avant de céder 
sa place à un frappeur d'ur­
gence dans la 10e manche. John 
O Donoghue qui lui a succédé 
au monticule a retiré les trois 
frappeurs dans l'ordre à lui 
faire face.

La partie fut retardée d'une 
quarantaine de minutes à cause 
de la pluie, à la 6e manche.

alors que le compte était égal 
1 à 1. Les Orioles ont pris les 
devants avec un circuit de Paul 
Blair, son premier de la sai­
son. à la première manche.

Les Twins n'ont répliqué 
qu'à la seconde manche avec 
un point produit par John Ro­
seboro

McNally a retiré 16 frap­
peurs dans l'ordre au cours de 
ce match.

CARTES PROFESSIONNELLES ET D’AFFAIRES

ATTENTION
CANADA DACTYLOGRAPHE INC

EST DEMENAGE A 
7035 AVE DU PARC

VvtUS V TéOUVUtfZ

J70 1)4!MONTttfAl 1S

ÎS2T/,

TOUT POUR LE BUREAU
JTATIONNfMfNT

Encouragez

Brevets d invention
MARQUES de COMMERCE
Morion Robic & Rofcxc

ci devant 
Manon & Manon

2100 rue DRUMMOND 
Montreal 25 288-2152

Entrepreneur-électricien

Jean K. Malouf Inc.
Entretien - Réparations

RA. 1-9630
6305, 25 ave Rosemont

PREMIERE COLKSE - A rtclamer - Trot 1 tr.tile - Bourse: *1,100
ergreen Pat... 8 

Jinks Worthington 1
Prince Way......... 4
Little Imp............ 5
Martya Last B... 2
Stones Dares...... 3
My Prince............ 7
Squire Capers.... f>

8 Evergreen Pat 
1 Jinks Worthington 
4 Prince Way 

DEUXIEME COURSE - 
■ 2 '

CE
4

8.10
3.30

dame

42.00 12.10 
3.80

3

Our Duchess.,
Royal Abe.............  C L 6 G
Duchess Maplecr. 7 7 4E 4
Mr Macdee..........  2 2 2 2
Bucky North....... 4 4 11
Poplar Portia.... 3 3 5
Margo MacDtlff.. 8 8 7 7
Patrick Kirk........ 5 5 8 8

1 Our Duchess
6 Royal Abe
7 Duchess Maplecroft

TROISIEME COURSE - 
D. C. Blackstone 2 2
Hellion Pick........ 5 5 7
Leader Lobell..., 8 8 4E
Sir Winston Pick 4 4 G
Shadydale Counsel 6 G 2t
Ruby Duhy Doo... 1 1 1
Monitor Lobell... 7 7 8
Adtos Mite C...... 3 3 5

2 D, C. Blackstone
Û Hellion Pick
8 Leader Loi»ell 7.0u

QUATRIEME COURSE - 67-8 NW $3,000 - 
Steam In Mir...... 4 4 4 IE
Castle Wave........ 8 8 < 4
Hoosier Smoke... 6. 0 3 3
Due Carol............ 3 3 12
Eph Song........... ■ f> <
Top Job.................. 2 2 X2 g
Gaucho Hanover .7 7 X8 7 
Petty Boy.............  1 1 X7X 8

4 Steam Hi Mir 8.80 6.40
8 Castle Wave 14.00
6 Hoosier Smoke

CINQUIEME COURSE - A réclamer

3.80
6.40

2 1 1 i 1 2.10 P. Roblllard 11.50
4E 4 2 2 12 2.10.1 J. C. Martineau Fl.55
6 5 1 Jhd 2.10.1 S. Grise 7.55

2 1 4Xh<J 2.10.2 A. Boucher 4.20
6 1 : i i/4 2.10.2 P. Caldwell 12.40

8 7 3 6 1 2.10.3 M. Bout)rftt* 4.20
7 8 - 1 2.10.4 Y. DesJardins 18.30
LE 3 1 H 2.11 G. Lachance 9.50

6.00 Temps: 31.4 1.05 1.37 2.1C
2.70 (5; Little Int|a a fini 4ième( placé Sième.
6.20 P;->te rapide.

- Amble 1 mille - Üourse: $1 ,200
4 4 2 Ink 2.07.4 R. Caldwell 20.00
2E 1 1 2 34 2.07.4 L. St-Jacque s F 1.70
0 5 2 3 3 2.08 A. Bedard 17.40

3 1 4 11/2 2.08.3 G. Baill.irgeon 2.55
1 2 11 5hd 2.08.4 R. Berard 8.80

7dis f. 1 2 2.08.4 Y, Desjardins 31.30
5E 6 1 7 17 2.09 G. Guindon 5.40
8 S 8 2.12.2 G. Lachance 4.30

6.10 Temps: 30.2 1.03. 1 1.35.3 2.07.4
3.50 DOUBLE: 8-1 Paye: $219.00
7.60 Piste rapide.

$8,500 - Conditions - Amble I mille - Bourse: $2,600
2E 2 11112 2,04 H. Fillon F 1.85
7 6 2 2nk 2.04 A. Hanna 9.40
3E 3 1 3hd 2.04.1 M. Brosseau 21.30
6 5 1 4nk 2.04.1 R. White . .
1 1 2 5 34 2.04.1 D. McTavish Sr 2.10
4 4 i 6hd 2.04.2 M. M un rot 6.40
8 7 1 7 11/2 2.04.2 G, Lachance 4.30
5E 8 8 2.04.3 R. Barrller 35.30

3.30 Temps: 29.4 1.02.4 1.32.4 2.04
r,.oo

X8
3.80
5.90
9.00

Piste rapide.

•nditions - 
12 13 1/4 
4 3 2 1 1/2

3 2
4 11

6 7 5 2 1/2 
r,X 80 7 
7dis 7di.s

2 1 
3 1

Temps; 32.1 1.04.2
QITNIELA: 4-8 Pa; 
Piste rapide

Trot 1 mille - Bourse: $1,400
2.08.3 G. Lachance 3.40
2.09.1 G. Horton 22.90
2.09.3 R. Sauve 17.40
2,10 J. C. Martineau 51.20
2.12.1 M. Picard 19.40
2.12.3 L. Turcotte 11.30

A. Hanna 3.20
A. boucher K1.00

1.36.1 2.08.3
: $86.40

- Amble 1 mille - Bourse: $1,200
Mum-'r rin,'-........ 4 4 4 4 3E 2 2 112 2.08.2 J. St-Jacques 5.30
Ro'. aï Bunter...... 2 2 4 1 2 2 2.08.2 S. Séguin 19.40
Pineclap............... 3 3 2E 1 1 1 21 3nk 2.08.4 A. Boucher F 2.00

6 3 3 4 5 2 4 2.09 M. Turcotte 10.40
Glottes Jewel...... b 8 8 G 6 6 5 4 6 1/2 2.09 R. Farrington 3.70
Voice Of Sprint'.. 7 7 1 2 2 3 1 0 2 1/4 2.10.1 R. Steele 3.20
Moaltawk Princess5 X 7 7 7dL< 7dis 2.10.3 P. S. Guay 51.60
Audrey HUI......... 1 1 6X 8 8 8 8 B. Uvernoche 7.70

4 Money Time 12.60 7.00 4.00 Temps: 31,,3 1.03.3 1.35.3 2.08.2
2 Royal Bunter 1 5.60 . (6) Amiable et (8; Globes Jewell têt. à

tête en 4ième place.
3 Pineclap . Piste rapid*

SIXIEME COURSE - A réclamer - Amble 1 mille - Bourse: $1,300
Rir, al Dominion.. 3 3 3E 3 IE 1 2 1 21/4 2.07.2 A. Hanna F 1.2 5
Newark.................  7 7 5 5 6E 0 1 2liu 2.07.4 R, Bouthillier 2.55
Jay Arden............ G 6 5 1 3 1 1/4 2.07.4 S. Grise .40
Frank Chance.... 2 2 4 4 3E 2 2 4 1 2 2.08 A, St-Amour 18.20
JJmnr. N............ C 6 7 7 7 7 2 5 1 2.08.1 C. Desjardins 25.20
Uncle Bun............ 8 8 8 8 8 8 6 2 2.08.2 P. Robillard 11.40
Maritime....... . 4 4 2E 1 2 3 1 7 91/2 2.08.4 H. Filion 5.40
Per shin, s Polly. 1 1 1 2 4E 4X 1 X8X 2.10.3 A, Bedard 23.30

3 Royal Dominion 4.30 3.00 2.50 Temps: 31.,2 1.04.3 1.35.4 2.07.2
7 Newark 3.70 3.00 Piste rapide.

Jay Arden 3.70
SEPTIEME COURSE - A réclatner - Amble 1 mille - Bourse: $1,900
Lester Hanover.. 4 4 4 1 1 111111/4 2.06 M. Turcotte 14.25
Lev Feature........ 2 2 1 2 4 3 1 2 12 2.06.1 A. Hanna 2.55
Delawav...............  3 3 5 5 3E 4 1 3 34 2.06.2 A, Bedard F 1.80
Shell ark............... 1 1 3 4 5 5 2 4 2 2.06.2 G. Lachance 10.60
M. Richelieu........ 7 7 2E 3 2E 2 1 5 12 2.06.4 G, Filion 5.40
Stormy Scott N... 8 8 C 6 6 6 3 6 1 1/4 2.07 G. Beauchemin 45.50
Winning Ac*-........ f. 6 X7 8 7 7 3 7 4 2.07.1 N, Hardier 4.30
Star Adios T........ '• 5 X8 7 8 8 8 2.08 B. Côté 20.10

4 Lester Hanover 30.;50 8.60 5.00 Temps: 31,,2 1.03.3 1.35 2.06
2 Key Feature 3.90 2.70 QUINIELA: 2-4 Pave: $34.40
3 De l aw a y 2.70 Piste rapide

HUITIEME COURSE - 3-4-5 ans - Conditions - Amble 1 mille - Bourse: $1,700
Steel Hail.............  3 3 1 1 1 11112 2.06.3 C. Pelletier 2.85
Honest Frost...... 8 8 3E 2E 2 2 1 2no 2.06.3 G. Horton 13.30
Shermar Larry.. 7 7 7 IE 7 15 3hd 2.06.4 P. Robillard 8.40
Helen Mir............ 2 2 2 3 at. 3 14 1 2.06.4 G, Baillaiceon F 2.50
Labrador Hanover 1 1 1 4 4 4 1 5 1 1/4 2.06.4 D. White 3.60
Liberty Fai r...... 5 5 5 2 6 5 2.07.1 I. Farr 25.40

....................  4 4 6 6 C GX 17 8 2.08.1 Y. Ploulfe 25.50
Judvs HUh........... 6 C X8 8 8 8 8 2.09.4 A, St-Arnour 4.40

3 Steel Rail 7.70 4.- 0 4.30 Temps; 31,,1 1.03.1 1.34.1 2.06.3
8 Honest Frost 9.30 5.40 Piste rapide
7 Shermar Larry 5,00

NEUVIEME COURSE - 67-6 NW $1,500 - Conditions - Amble 1 mille - Bourse: $3,500
Mike Rainbow.... 9 9 5 5 6 2 Did 2.03.4 M. Picard 6.85
Glenurguhart...... 6 1 3 5 2 2nk 2.03.4 M. Brosseau 15.40
Uon Cy................ 1 1 3 4 4h 3 1 3 1 2.03.4 C. Dupré 0.80

3 6 6 5E 4 2 4 2 1/2 2.04 D. Me lavish Sr 3.20
Lynden Aimer.... 5 8 8 X6 7 3 5 1 2.04.2 A, Hanna
Munch Ai'.tirt........ 8 7 7 7 X7 8 Ghd 2.04,3 R. White 21.30
Innerail................ 2 2 2E 1 2 1 1 7hd 2.04.4 M. M un roe 16.30
Victory.................. 4 4 X4 2fc. IE 2 1 8 2.04.4 M. Bouvrette 6.50

9 Mike Rainbow 15.70 6.20 3.70 Temps: 30.2 l.( i.l 1.32.1 2.03.4
7 Glenurquhart 10.50 4.20 Retire: (6) Peter Dawn
l Lion Cy 2.70 Piste rapide.

DIXIEME COURSE - 67.■8 NW $5 ,500 - Conditions - Amble 1 mille - Bourse: $1,900
Fly iiit Blue......... 7 7 1 1 1 12 11 1/2 2.03.4 G, Baillan eon 3.40
Checktt................ 1 1 3 3 3 31 211/2 2.04 K. Me Eire. 5.50

6 6 6 5E 5 1 3 2 1/2 2.04.1 C. St-Jacques F 2.20
Willies A dins...... 3 3 4E 4 4 4 1 4 11/4 2.04.3 R. Barieau 4.75
Straight Talk......  5 . 5 2 2 2 2 1 5 1 1/4 2.00 C. Pelletier 17.10
Bravado Pick...... 2 2 6 6 1 6 12 2.05.1 Ü. Glllis 23.20
A wands Hanover. 8 8 7 7 7 7 12 V 14 2.05.1 F, Leboeuf 14.30
Perfect Wave......  4 4 8 8 8 8 8 2.08 R. White 4.80

7 Flying Blue 8.80 5.90 4.50 Temps: 29,,2 1.01.2 1.32 2.03.4
1 Checklt 6.00 4.10 EXACTA: 7-1 Pave : $48.80
6 Invoke 3.90 Piste rapide

Brisbane ouvre ses portes à T'open”
MELBOURNE iAF'Pi La puteront sur les courts Milton

Fédération australienne de de Brisbane fin janvier, seront 
lawn-tennis a decide hier que les
championnats internationaux ouverts à tous les joueurs 
d'Australie de tennis qui se dis- (amateurs et professionnels).

les MOTS-CROISÉS du Devoir
1 2 3 4 f> 6 7 8 9 10 11 12

Horizontalement

1- Divisé en trois loges
2- Remettre debout Partie 

la plus grossière du son
3- Paroles ou écrits bles­

sants Mélodie
4- Numéro Explosif très 

puissant Con) - Néga 
tion

5- Marque la situation par 
rapport à ce qui est plus 
bas Agent politique de 
Louis XV Se suivent 
dans léger

6- Docteurs de la loi. chez 
les musulmans - Qui a 
perdu sa beauté, sa fraî­
cheur

7- Plante potagère à racine 
ronde et plate Fait tort - 
Symb du thulium

8- Durée de la vie Matiè­
re pesante embarquée sur 
un navire en l'absence 
de cargaison - Pièce du 
|eu de golf

9- Négation - Négation Con­
sonnes triples

10- Ad|. poss. Mauvaise ac­
tion

11 Fils d'Isaac Planche de 
bois - Allez, en latin

12- Carbonates de sodium na­
turel - Tirer une chose de 
la place où elle est

Verticalement

1 Se dit des éléments chi­
miques de numéro atomi­
que supérieur à celui de 
Turanium

2- Son qui est issu de la mou­
ture du gruau Ad|. poss.

3- Terre entourée d'eau - 
Songe - Terme au ieu 
d'échecs

4- Qui n'agit pas avec promp­
titude - Pron. pers. - Sen­
timent d'inquiétude

5- Qui concerne les brebis - 
Fatigué, usé

6- Ad|. dém. Art. simple - 
Année

7- Syn. de urus - Petits poè 
mes lyriques Du verbe 
mettre

8- Qui sont dirigés vers la 
gauche

9- Se suivent dans l'alphabet
Pron. dém - République 

française
10 Se rendra • Note de musi 

que Longe de corde avec 
laquelle les chevaux tirent 

U- Batracien voisin des gre­
nouilles Allez, en latin 

12- Grouper des unités mill 
taires par régiment

Solution d'hier

1 febMA'cTf

M,A | iN.CpiO
SMaIsItHTcnos annonceurs
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B.B. déroulera le tapis rouge 
pour recevoir Stanley Dancer

LE DEVOIR. MARDI. 23 AVRIL 1968 • 15

Son prestige personnel est à la baisse

Le talentueux Stanley Dan­
cer pour qui le trot at" amble 
n ont plus de secret, fera sa 
première visite à Montréal 
vendredi alors que se dérou­
lera à Blue Bonnets la série 
Can-Am pour ambleurs dotée 
d une bourse de $10.000.

Dancer qui est reconnu 
comme étant l un des meil­
leurs conducteurs américains, 
conduira deux chevaux dans 
les épreuves qui se déroule­
ront à Blue Bonnets. Cette sé­
rie qui comprend sept divi­
sions sur différentes pistes 
canadiennes et américaines 
est réservée aux ambleurs 
de trois ans qui en 67 n ont 
pas accumulé plus de $12.500 
en bourses.

Les deux jeunes ambleurs 
conduits par Stanley Dancer 
sont Brad Hanover et Carol- 
don Lehigh Ils ont tous deux 
enregistré des victoires au 
cours des épreuves qui se 
sont déroulées à la piste Sa­
ratoga de New-York jeudi der­
nier.

Carolden Lehigh a rempor­
té une victoire en 2:02 dans 
sa division alors que dans une 
autre division. Brad Hanover 
triomphait en 2:05

Les exploits de Stanley Dan­
cer dans le monde des cour­
ses sont maintenant devenus 
légendaires En 1964. il deve­
nait le premier conducteur 
au monde à piloter un cour­
sier qui devait rapporter plus 
d'un million en bourses au 
cours d une même année.

Au cours des quinze der­
nières années, il s'est clas­
sé à douze reprises parmi 
les dix meilleurs conducteurs 
en Amérique et à l'occasion 
des grandes épreuves natio­
nales ou internationales, il a 
toujours su se tailler une pla­
ce de choix.

L'année dernière, il a con­
servé une fiche de 173 - 93 - 
79 - en 514 présences en pis­
te. Il a terminé sa campagne 
avec une impressionnante 
moyenne de 488 pour récolter

Les inscrits à Blue Bonnets
PREMIERE COURSE TROT • NG de $2.500 en 87-08 BOURSE I1.3U0
4 Moon Sur L Bergeron Le cheval a battre • 3-1
j Hjntms Son Ri Farrington Sera de la partie 7-2
6 Lobo Hanover J Jodoin Un troisième concurrent 4 1
8 Kayinsh A Bedard Hara Km 9-2
1 Rhoda Dares R White Position pourtant bonne 5-1
7 Rebel Sniper G Beauchemin F l. Q 6-1
8 Ayer Masuda H Pauzê Pas du tout 8 1
:l Jess Yates C Emond Pour le cerf-volant 8-1
\ussi éligible Kota K Jutras
DEUXIEME COURSE AMBLE A réclamer pour $2.500 BOURSE $1.30(1
2 Quel Adios Hen Filion Surtout avec Henn 3-1
:j Miss Bonnie Blue (i Lachance Toujours dangereuse 7-2
1 Tony Clap Y Plouffe A connu de bonnes course»-!
6 Lee («rattan C Desjardins Peut-être dans 1 argent 9-2
4 Milton Hanover K Baidiur Ne dit rien 5-1
0 Colonel Stone J C Martineau Bat en retraite 8-1
7 Roper M Munroe Pendu 8 1
8 Seiola Trail A Bedard Lui aussi’ 8-1
Aussi éligibit*' Battle 1) Adri>s Y Gen eau

Dale Lind - ( Pelletier
TROISIEME COURSE AMBLE NG de $7 500 en 87-b8 BOURSE $2 .300
R Modockin G Guindon Puissant cheval 3-1
1 Swing Easy Del MacTavish Sr La position aide 72
?> Eloise Wiek M Lefebvre Dans l'argent 4 1
2 Tarr’s Blackstone P Robillard Pour une surprise 9-2
7 Doris Darting M Turcotte Id 9-2
4 Ohio's Orphan
6 Dancer's Dream

J J Martineau A déjà impressionné 5-1
(» Lachance Pas cette fois 6-1

;t Big Will (« Filion Toi non plus, mon gros’ 6 1
Aussi éligibles Rock Frost A Hanna

Armbro Granite - 1 Pelletier
QUATRIEME COURSE TROT NG de $5,000 en 87-88 BOURSE $4,500
b Troubadour D Larochelle Pour le fun 5-2
3 Jacpol Lobell Del MacTavish Sr Aime la compétition 7-2
2 Wildwood (Tins Pas nomme Orphelin 4-1
4 Kairside Star G laichance Avec de ' lachance 9-2
5 Dave Smith M Bouvrette Pas moyen' 5-1
1 Choir Bov Dr Wildy Crnteau Alleluia' 6-1
7 Armbro Earl L Bourgon Ne figure pas 8-1

8-18 Prince Yonder G Filion Non'
Aussi éligible Success Bomb - J C Martineau
CINQUIEME COURSE AMBLE A reclamer pour $2 000 BOURSE $1.200
8 Li neon's Champ P Robillard Excellent duo 3-1

7-26 Sir James Pas nomme One man show
2 Stag Dancer G I-ichanee Pourrait les faire danser 4-1

9-21 The Cherokee* Hen Filion Ancien favori
3 Elemington Honor A Boucher Oui Non Oui Non 5- 1

6- 14 Sir game M Lefebvre Hugh'
5 Francis R L St-Jacques R i e n 6-1
7 Uhuru G Baillargeon Pas là' 8-1

Imti Johnston - J Hébert

Les choix du "Devoir'
MARDI

Les vainqueurs dans l’ordre

Course 
1 ère 
2ème 
3ème 
4ème
Sème
Sème
7ème
Sème
9ème

lOème

SIXIEME COCHSE AMBLE - 3.4 et 5 ans S C. de *4-500 ou noui-CN BOURSE *2,000

George Adios 
Pompier Bill 
Ole Faithful 
Champ s Kmght 
Sunshine Mir 
Mamie
Hobby Home Tnsh 
The Bootlegger

Ri Farrington 
G Filion 
R Sauve 
S Séguin 
B Côte
Del MacTavish Sr 
M Lefebvre 
C Poulin

Aussi éligibles î.ytell Hanover - J Jodoin 
Paulo Mir S Grise

SKPTIKME (’OURSE TROT N,G de $5.000
2 Dean s Pride D Larochelle
6 Wabash Charley W Bourgon

Lull water Frost G Enhance
Jeb Wvnwood P S Guay
Chahdale Brvan L Turcotte
ArgoCan Hen Filion
Rodney Frost G. Baillargeon
Pappas Hanov er R Sauvé

Le meilleur 
La pôle 
A resptvter 
Connaît p«i' 
Eblouissant 
Pour George 
Trop long* 
En 12 coups

*>7-68 BOURSE 
A tous les atouts 
Suivra de près 
Un vrai devrai 
N'y pensons pas 
Lui non plus 
Pas cette fois Henri' 
Tout congelé 
Vas-y grand-pere

3-1
7-2
41
9-2
*> 1 
8 1 
8 1 

10 1

$1.900
3-1
7- 2
4 1
9- 2 
5-1
8- 1
8 1

10- 1
Aussi éligibles Tamelejo - N Hardier

Miss Fredenut M Bouvrette
AMBLE A reclamer 

G. Lachance 
J. G Brosseau 
.1 P Charron 
A Bedard 
C Poulin 
M Sampson 
G Baillargeon 
G Beauchemin 

Aussi éligibles Tuffv Acclaim Pas nomme 
Adios Ray C - J Eoley

HUITIEME COURSE 
6 Otoca s Chuck 

D C Champ 
Irish Eddie 
Sister Adios C 
Barry Minbar 
Armbro Explorer 
Senor Adios 
Westfield Exprès

$3 000 BOURSE $1400
Devrait gagner 3-1
Pourrait gagner 7-2
S'attend à tout 4 1
Anna, oh' ma soeur Anne 9-2 
Cent fois non! 5-1
En Amazonie 8 1
Au Mexique 8 1
Vers l'inconnu 10-1

NEUVIEME COURSE
3 Bosco Rosco
1 Mighty Leo
2 Harry s Bomber
4 Grateful Pat
6 Mighty Go
7 Cagney' Umov et 
DIXIEME COURSE

Bede 
Polli J Adios 
Minoucho 
Tarport Scottv 
(Junk Lane 
Major Eblis 
De Good Time 
Paul Angus

AMBLE N G de $20.000 en 
Ri Farrington 
G Lachance 
R Bameau 
B Côte 
L. Turcotte 
R Ponton

AMBLE n G de $3.000 en 
A Bedard 
M Bouvrette 
Del Mai Tavish Sr 
C Des jardins 
R Jutras 
Y Plouffe 
A Bedard 
M Lefebvre

67-68 BOURSE $4.000 
Apparemment le meilleur 2-1 
Est aussi très bon 3 !
Figure aussi très bien 4 1
Comme sa dernière" 
Mauvaise position 
Qui sait"

67-68 BOURSE 
Le meilleur 
De la bonne race 
Miaou'
Hic'
Même pas de là' 
Aucune chance 
Pas un cadeau 
Demain'

9-2
9- 2 
8 1

$1.400
3 1
7- 2
4 1
6 1
8- 1 

10 1
10- 1 
15-1

Aiks» éligibles Bethel Adios - J. G Brosseau 
Harwood Wirra-G Filion

Gagnants de samedi Gagnants de dimanche

f\e no
(3) Bill- Snookums

gains
5 40 1 <6l Keta Mar Mi< 4.50

2 iKi Atlantic Stone H 4(1 9 (2i Rhvtni Man 3.70
2 (H) Atlantit Stone 5 80 3 16’ Star Carrier 8 00 3 80
3
5

(Il starting Price 
(7i Chocolat Champ

6 20 
15.80 6

111 Le lion
I4t Ida Grace

3 28 
5.80 3.60

5 181 llohhv horse Rjc-h 9 30 8 (2i Father l-and » 40-4.50
(7l Dream Worker 6 40 10 (8) Candio' 2.90 3 10

8 <?i Arch Hanover
Pari double$12 moyenne 70'

3.40 Moyenne 1»

Conseils aux amateurs:

latrsqu'un gros favori est cote a "1" au tableau, il est préférable de faire 
une mise en place Au heu de faire une combinaison de $6 ou $4 misez en pia 
ce seulement Dans 90' des cas. les gains de la 1ère position seront de »0 sou» 
supérieurs à ceux de la 2e position Quant à la troisième position, les gains 
sont généralement insignifiants Ex Nevelle Del $3.S0 $3 00 $2 10. Si vo­
tre favori n'est pas très parié en place et show' les profits seront plu> 
grands Rx ( induis: $2 90 $3.40 $3.10. Samedi, nous avons sélectionné cinq

Pignants Nous aurions pu faire mieux, avec sept probablement mais nous ne 
avons pas fait par mesure de prudence. Quant aux choix de dimanche, ils tu 

rent faits dans le but d’inciter le parieur a faire ses mises en ‘ place II y eut 
effectivement sept gagnants en place

lous ceux qui ont suivi les selections du "Devoir" ont par conséquent 
quitté le champ de oouoe avec- des goussets bien garnis Prochainement d'au­
tres suggestions

la gigantesque somme de $1- 
133.772 en bourses.

Plusieurs de ses coursiers 
ont atteint le rang des gran­
des vedettes et les amateurs 
n'ont qu à penser à des noms 
comme Henry T Adio. Noble 
Victory. Cardigan Bay et Ne- 
vele Pride, cet excellent trot­
teur qui en 67 a été proclamé 
cheval de l’année.

A l’occasion de l'Amble du 
Centenaire, l'année derniè­
re. Stanley Dancer devait se
présenter yy public montréa­
lais en compagnie de son 
champion australien Cardigan

Bay Mais quelques jours 
avant la compétition, il avait 
dû retiré son cheval de toutes 
activités Mais depuis ce 
temps. Cardigan Bay est re­
venu à la compétition et a 
même surpasser Bret Hano­
ver en ce qui concerne les 
gains en bourses.

Stanley Dancer est attendu 
aujourd hui à Montréal et il 
ne fait aucun doute que tous 
les amateurs de la région se 
feront un devoir de voir évo­
luer un tel maître.

On le recevra royalement 
à Blue Bonnets

Brundage ne demandera pas un 
renouvellement de son mandat

NEW YORK (AFP) Vic­
toire du bloc soviétique et afri­
cain ou défaite personnelle de 
M. Avery Brundage", aux yeux 
des Américains, ces deux con­
séquences de la décision du co­
mité directeur du CIO diman­
che à 1-ausanne sont indisso­
ciables.

Peu de journaux, outre le New

’-f'

Stonley Dancer

La légalité de 
la décision 
est contestée
JOHA.NNKSBOl RG IAKPI M 

Frank Braun, président du Co­
mité olympique sud africain, a 
contesté hier la légalité de l'ac­
tion de la commission executive 
du C I O. recommandant à ses 
membres de voter contre l'invi­
tation de son pays aux jeux de 
Mexico.

Le président du Comité olym­
pique sud africain a estimé que 
cette pression était "des plus 
irrégulières et équivalait à un 
ordre aux votants leur enjoignant 
de ne pas inviter I Vtrique du 
Sud"

"On ne nous a pas donné une 
ehanee de nous détendre et de 
parler, et eela aussi est illé 
gai".

M Braun a ajouté que si les 
mexicains ne pouvaient garantir 
la participation de l’Afrique du 
Sud à Mexico ils ne devaient 
pas organiser ces jeuv

Enfin M. Braun a annoncé que 
le Comité olympique sud atri 
eain se réunirait aujourd’hui dans 
la soirée pour étudier la posi 
tion à adopter et en conclusion 
a déclaré: "nous continuerons la 
lutte. Il est évident que la Ion 
gueur de la réunion de fatusan- 
ne prouve que plusieurs mem­
bres de la commission exécuté 
ve ont livre une ■’terrifiante ba­
taille" pour notre cause. Au 
jourd’hui dans la soirée le ré 
sultat du vote devrait être con­
nu. Alors nous déciderons que 
faire"

Suite au volte*face du CIO et prétentions du New York Times

Une victoire des pays africains qui 
encouragera l’utilisation de semblable 

tactique au sein même des Nations unies
NEW YORK i AFP i La dé­

cision du comité directeur du 
C I O de remettre aux voix la 
réadmission de l'Afrique du Sud 
aux jeux olympiques et de fina­
lement recommander à ses 
membres ses exclusion, n'a 
pas causé de surprise aux 
Etats-Unis où l'on considère, 
désormais, que l'union sud- 
africaine a perdu toute chance 
d’ètre représentée à Mexico.

Les premiers enseignements 
tirés par les Américains sont 
que les nations africaines et 
IT!.R.SS. et ses alliés ont 
remporté une grande victoire 
à Lausanne et que M Avery 
Brundage. président du C I.O., 
réputé pour son obstination et 
sa poigne de fer, et son comité 
ont cédé à la menace d'un boy­
cottage massif des prochains 
jeux ce qui pourrait l’amener 
M Brundage, âgé de 80 ans, à 
ne pas tenter de conserver la 
présidence du Comité olympi­
que international en octobre 
prochain

Sur le plan intérieur, les 
Américains estiment que le 
professeur Harry Edwards ins­
tigateur du mouvement de boy­
cottage des J.O. a perdu un mo­

tif de poids pour exhorter les 
Noirs américains à refuser leur 
sélection et que son action ne 
peut plus désormais se solder 
par le succès qu il pouvait es­
compter après la réadmission 
de l'Afrique du Sud en février 
à Grenoble

"Renversement de 
situation à Lausanne"

Le New York Times après 
avoir constaté, dans son édito­
rial de lundi, l'honnête sou­
ci ' du C.I O de préserver 
l'unité et l'universalité du mou­
vement olympique d'où sa 
décision de dimanche . et la 
victoire des pays africains et 
communistes, émet deux crain­
tes: celle de voir, dans d'autres 
organismes internationaux, y 
compris les Nations unies, l'u­
tilisation du même procédé de 
pression et d'enregistrer un 
durcissement des Sud-Afri­
cains dans leur politique d'a­
partheid

"C'est une victoire majeu­
re pour les pays africains, le 
bloc soviétique et leurs alliés, 
écrit l'éditorialiste, une victoi­
re qui encouragera l'utilisation

York Times, commentent la re­
mise aux voix de la réadmis­
sion de l'Afrique du Sud et 
Ton se refuse à toute decla­
ration au Comité olvmpique 
américain sinon que le comi­
té directeur est seul maître 
de ses décisions.

Les Américains qui considé­
raient leur compatriote Axery

de ce genre de tactique au sein 
d'autres organismes interna­
tionaux y compris les Nations 
unies".

Convenant que l’Afrique du 
Sud avait été “sacrifiée'' pour 
permettre à 40 pays de parti­
ciper aux jeux de Mexique, 
le New York Times poursuit 
"La pression qui a réussi à 
entraîner la décision de Lau­
sanne était plus basée sur l'e- 
motion que sur la raison. A no­
tre avis, le vote renforcera 
probablement plus qu'il n affai- 
bliera l'apartheid en Afrique du 
Sud"

"Le C I O a choisi d'ignorer 
que les Sud-Africains avaient 
fait d'imjgirtantes concessions 
quant à leur politique raciale 
pour retrouver leur place dans 
le mouvement olympique: l'ac­
ceptation notamment de présen­
ter une équipe multi-raciale 
sous le même drapeau", pour­
suit en substance le journal 
qui conclut "Ce sont les Sud- 
Africains de couleur qui vont 
probablement être les princi­
pales victimes du ressenti­
ment et de T entêtement qui 
vont en résulter"

¥
\
j

"Des ronds dans l'eau" pour le Service régional des loisirs de Montréal qui o tenu d sou­
ligner sa participation à la première Campagne des Fédérations du Grand Montréal en 
organisant un gala aquatique à l’Hôtel Bonaventure, mercredi, à 20.30 heures. On sait 
que le SRIM est l'une des 122 oeuvres de bien-être et santé que subventionne la campa­
gne. Dans l'ordre habituel, le comité d'organisation: M. Gilles Bouchard du SRLM, Mme 
Mariette Guitton, institutrice de natation aux Parcs de Montréal, Mlle Joanne Pugh, des 
relations publiques de l'Hôtel Bonaventure, et Mlle Monique Germain, également du 
service des Parcs de Montréal Au centre, le gardien de la piscine du prestigieux hôtel.

Brundage comme l’avocat de la 
eause sud-africaine, estiment 
d’une manière générale que le 
président du C.I.O. depuis 16 
ans, a été atteint dans son 
prestige personnel et que de 
ce fait, il ne redemandera pas 
le renouvellement de son man 
dat lors de l’assemblée géné­
rale de Mexico en octobre pro­
chain.

M. Brundage a même décla­
ré à une agence américaine 
qu’il refuserait très probable­
ment de se représenter mê­
me si on le lui demandait.

“La situation peut encore chan­
ger d’ici à Mexico mais si je 
suis invité à représenter ma 
candidature, je ne'suis pas sur
d’accepter”, a-t-il dit.
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Belgique: vers 
un cabinet 
de coalition
BHlXFI.I.KSIAFPt M 

Léo Collard, président du 
parti socialiste belge, a 
déclaré hier à la presse 
qu'il allait tenter de met­
tre ^r pied un gouverne­
ment avec le parti social- 
chrétien

Chargé dans la matinée 
par le roi Baudoin de la 
mission de '‘formateur" 
le leader socialiste s'est 
montré à la lois prudent 
sur les chances de sa ten­
tative et assez ferme sur 
scs intentions. Le prési­
dent du parti socialiste va 
mettre au point des pro­
positions concrètes sur un 
programme de gouverne­
ment qu'il soumettra à son 
éventuel partenaire.

L'accord existe en effet, 
après l'entretien que M 
Collard a eu hier avec M 
Robert Houhen, président 
du parti social-chrétien, 
pour n’envisager la cons­
titution d'un gouvernement 
qu'une fois établie la ba­
se d'un programme Si l'a­
rithmétique parlementaire 
impose comme l a constaté 
M. Collard une coalition 
socialiste - sociale - chré­
tienne, toute formule tri­
partite étant écartée par 
les socialistes. encore 
faut-il que les deux parte­
naires s'accordent sur la 
procédure de règlement du 
contentieux linguistique.

Les socialistes entendent 
confier le règlement du 
problème linguistique au 
seul parlement dans une 
première phase, les so­
ciaux-chrétiens veulent y 
associer activement le gou­
vernement des le départ. 
Si l'accord se tait dans ce 
domaine, il restera à déci­
der quel parti assurera la 
direction du gouvernement.

Dans les milieux politi­
ques on est sceptique sur 
les chances de succès de 
M. Collard; le parti social- 
chrétien, en dépit de ses 
divisions et à cause sans 
doute de la personnalité de 
M Vanden Boeynants. le 
premier ministre démis­
sionnaire. reste l'arbitre 
de la situation.

Combien de pence 
anciens dans un 
shilling “lourd”?

I.ONDRKS l,\l l'i A partir 
de mardi les Anglais pourront 
entrer dans une boutique, ache­
ter une barre de chocolat mar­
quée six pence avec une pièce 
de cinq (nouveaux) pence et on 
leur rendra six (anciens) pence 
de monnaie. ( "est aujourd'hui 
en effet que seront mises en 
circulation légale les premières 
pièces de la nouvelle monnaie 
décimale anglaise.

Le "jour .1" pour l'adoption 
totale de la monnaie décimale 
est fixé au 15 février 1971 
mais le gouvernement (qui a 
décidé l'an dernier d’adopter ce 
système) a préféré l'introdui­
re petit à petit pour que les 
Britanniques puissent s'y ha­
bituer graduellement

Mardi deux nouvelles pièces 
seulement feront leur appari­
tion: celle de cinq nouveaux 
pence qui vaudra 1 shilling 
(soit 12 anciens pence) et celle 
de dix nouveaux pence. Les au­
tres nouvelles pièces seront 
mises en circulation beaucoup 
plus tard, les pièces de l'an­
cien système restant en circu­
lation légale jusqu’en 1971.

Jusqu'à présent la réaction 
des Anglais a été mitigée. "Il 
parait que le gouvernement a 
décidé de changer notre sys­
tème pour le simplifier. Moi 
je le trouve très simple et je 
ne vois pas de raison de le 
changer ". Cette réaction d'un 
marchand de journaux de Fleet 
Street résume celle de nom­
breux autres Anglais, qui. d'a­
près les premiers tests au­
près du public, la semaine der­
nière. semblent être aussi dé­
routés par le système décimal 
que le sont les visiteurs étran­
gers par le système anglais 
traditionnel.

Attentats à New York

NEW YORK (AFP) Des 
charges d'explosifs ont légè­
rement endommagé l'entrée du 
consulat du Mexique et celle 
de l'Office espagnol du tou­
risme à New York. Les deux 
explosions se sont produites à 
deux heures d'intervalle lun­
di matin. Il n'y a pas eu de 
blessé.

Devant l'entrée de l'Office 
espagnol du tourisme, la po­
lice a trouvé un morceau de 
carton sur lequel était ins­
crit "Cuban Power” (pouvoir 
cubain). Les enquêteurs ten­
tent actuellement de détermi­
ner s'il existe un lien entre 
ces explosions et celles qui 
ont eu lieu dernièrement dans 
les locaux de l'Office du tou­
risme espagnol à Miami en 
Floride.

Retour au tahne chez /es 
étudiants de Varsovie
VARSOVIE'AFP) Les étu 

diants polonais qui. après les 
manifestations du mois de 
mars et les sanctions prises 
contre certains d'entre eux 
par les autorités universitai­
res. avaient annoncé qu'ils at­
tendraient la rentrée des va­
cances de Pâques pour déci­
der de leur attitude à venir, 
nont manifesté hier aucun 
signe d'effervescence et la 
tension qui régnait, voici un 
mois, dans le quartier de l u- 
niversité à Varsovie a dispa­
ru

Ce retour au calme semble 
dû aux mesures de discipli­
ne prises par le ministre de 
l'enseignement supérieur et 
le rectorat plus qu'aux tenta­
tives de dialogue entreprises 
par les organisations dépen­
dant du parti Parmi les étu­
diants qui avaient participé 
aux manifestations du mois 
dernier certains ont été sé­
vèrement sanctionnés: exclus 
de l'université ou appelés sous 
les drapeaux et certains sont 
encore détenus

En outre, cinq chaires, con­
sidérées comme particuliè­
rement "contaminées” ont été 
supprimées et les 1.300 étu­
diants qui suivaient ces cours 
ont été astreints à une nou­
velle immatriculation. Mais 
il ne sera pas statué sur leurs 
demandes, déposées le 6 avril, 
avant la fin du mois ou le 
début de mai

D'autres raisons semblent 
avoir également calmé les 
esprits: l'approche des exa­
mens et le sentiment, éprou­
vés par certains étudiants, 

.que leurs manifestations ne 
faisaient en fin de compte que 
favoriser l’ascension dune 
tendance dont les objectifs 
son! loin d'être les leurs.

Un récent discours de M 
Jozef Kepa. premier secré­
taire du parti pour la ville 
de Varsovie, confirme une 
tendance certaine à la mo­
dération il faut, a-t-il dit en 
substance, éviter les excès 
et les diffamations, se mé­

fier des campagnes sans fon­
dements. se garder des ac­
cusations personnelles ten­
dancieuses. revenir à une jus­
te appréciation des responsa­
bilités de la récente augmen­
tation de la viande"

Cette attitude répond sans 
doute aux désirs de tous de 
voir se dérouler dans La séré­
nité les fêtes traditionnelles 
du 1er mai Mais certains 
observateurs estiment égale­
ment que le parti a senti les 
dangers auxquels il s'exposait 
en mettant en cause non plus 
des tendances telles que le 
"sionisme", le dogmatis­
me", et le "révisionnisme” 
mais des adversaires expli­
citement identifiés et désignés 
qui ont occupé pendant des 
années des postes de respon­
sabilité au service du régime

Chars nord-vietnamiens 
près de Con Thien

DANANG. (AFP) Des 
chars nord-vietnamiens, en 
nombre indéterminé, ont été re­
pérés par l'aviation américai­
ne à une dizaine de milles au 
nord de la base de Con Thien, 
près de la zone démilitarisée, 
a annoncé un porte-parole amé­
ricain à Danang. La direction 
prise par les chars n'a pu être 
précisée par le porte-parole 
qui a déclaré qu'un barrage 
d'artillerie avait été établi 
pour détruire les blindés Les 
derniers chars signalés dans 
la région, il y a un mois, n'é­
taient alors que des leurres en 
bois.

D autre part, après l'atta­
que des "marines” contre une 
compagnie nord-vietnamienne 
découverte dans ses bunkers, 
le général Jacob Click, qui 
commande depuis le 15 avril 
l'opération "Scotland deux" dé­
clenchée dans le secteur mon­
tagneux allant de Khe Sanh à la 
frontière laotienne, a déclaré; 
"L’ennemi est encore là en 
nombre considérable et peut 
se déplacer très rapidement à 
pied, apparaître brusquement

Le président de la Tchécoslovaquie:

Notre république, /'Etat 
commun de deux nations

BRATISLAVA (AFP) "No­
tre république est l'Etat com­
mun de deux nations égales, 
les Tchèques et les Slova­
ques". a déclaré hier, selon 
l'agence Ceteka, le président 
Ludvic Svoboda. au cours d'un 
grand meeting organisé à Bra­
tislava.

Après avoir reconnu que "la 
méconnaissainee de ce prin­
cipe avait conduit, ces derniè­
res années à des malentendus 
entre les deux nations", le 
président de la République a 
déclaré Tl est nécessaire 
d apporter des changements 
fondamentaux à l’aménagement 
constitutionnel des relations 
entre les Tchèques et les Slo­
vaques. afin de bâtir un Etat 
commun sur les principes d'u­
ne fédération socialiste".

De même, a ajouté M. Svo­
boda. nous devons créer toutes 
les conditions pour que les mi­
norités nationales, les Hon­

grois, les Polonais, les Ukrai­
niens et les Allemands, puis­
sent avoir une vie nationale ".

M Svoboda a parlé, d'autre 
part, des problèmes économi­
ques, soulignant la nécessite 
d'organiser scientifiquement 
la production, de promouvoir 
une meilleure organisation du 
travail et d'améliorer la qua­
lité des produits.

Le chef de l'Etat tchécoslo­
vaque a déclaré en conclusion 
que la politique étrangère de la 
Tchécoslovaquie continuerait 
à s'inspirer de l'amitié et de 
l'alliance avec l’Union sovié­
tique. "Dans l intérêt de la 
paix, de la sécurité et de la 
coopération économique, cul­
turelle et scientifique, a-t-il 
ajouté, nous développerons 
aussi nos relations et nous 
coopérerons avec tous les au­
tres pays qui en exprimeront 
le désir '

Clifford parle d'un retrait graduel 
éventuel des Américains du Vietnam

Washington: la 
Corée du nord 
multiplie ses 
"provocations"
WASHINGTON (AFP) Le 

département d'Etat a officiel­
lement déploré hier l'accrois­
sement du nombre des incidents 
dans la zone démilitarisée en­
tre la Corée du nord et la 
Corée du sud et a accusé les 
Nord-Coréens de se livrer à 
des actes "de provocation 

Le porte-parole du départe­
ment. M Robert McCloskey, 
a souligné que le 21 avril, 
des soldats nord-coréens ont 
ouvert le feu pour la deuxiè­
me fois en l’espace de 8 jours 
contre une patrouille améri­
caine. Dimanche, un soldat 
américain a été tué et trois 
autres blessés au cours d'es­
carmouches qui ont duré plus 
de deux heures dans le sec­
teur occupé par la deuxième 
division d'infanterie améri­
caine.

Par ailleurs M. McCloskey 
a officiellement annoncé que 
les émissaires américains et 
nord-coréens se sont réunis 
à Pam Mun Jom hier pour la 
15e fois, afin de discuter du 
problème du navire améri­
cain "Pueblo" et de la mise en 
liberté de son équipage.

en un point donné pour attaquer 
en masse et disparaître à nou­
veau par des pistes invisibles 
pour l'aviation"

NEW YORK (AFP) Les 
progrès accomplis par les trou­
pes sud-vietnamiennes vont 
ermettre un allègement de 
effort de guerre améneain et 

un retrait graduel des troupes 
américaines "en temps vou­
lu" du Sud-Vietnam, a déclaré 
hier M Clark Clifford, nou­
veau secrétaire à la défense.

M Clifford, qui prenait la pa­
role en public pour la premiè­
re fois depuis qu'il a remplacé, 
il y a sept semaines M Robert 
McNamara, s'adressait aux di­
recteurs de journaux membres 
de l'agence de presse améri­
caine "Associated Press" à 
l'occasion de leur réunion an­
nuelle à New York 

Les résultats de l’enquête 
menée à la demande du prési­
dent Johnson à la suite de l’of­
fensive du Tet a poursuivi M 
Clifford, étaient encourageants. 

Ils ont révélé, a-t-il dit, que 
Hanoi ne pouvait pas soumet­
tre le Sud-Vietnam à sa volon­
té par la force militaire"

Le secrétaire à la défense 
n'a précisé aucune date sur un 
commencement de retrait des 
troupes américaines engagées 
au sud du 17e parallèle mais 
d après les prévisions du haut 
commandement américain à 
Saigon, ce retrait pourrait s'a­
morcer dès le début de 1969 

Il sera précédé de toute ma­

nière d'un renforcement en ar­
mes et matériel de guerre des 
troupes sud-vietnamiennes. 
D'ici novembre, a dit M Clif­
ford. les forces sud-vietna­
miennes seront équipées de 
100,000 nouveaux fusils M-16. 
de mortiers, de lance-grena­
des etc

Tout en prenant ces mesu­
res militaire, a poursuivi le 
ministre, le gouvernement de 
Washington demeure confiant 
dans le succès des ouvertures

Sierra Leone

FREETOWN (AFP) M 
Banjate Jansie, procureur gé­
nérai de Sierra Leone a prê­
té serment mardi en tant que 
gouverneur général, a annon­
cé la radio de Freetown.

La radio a ajouté que Sir 
Henry Lightfoot Boston, l'an­
cien gouverneur général qui 
subit un traitement médical 
en Grande-Bretagne ne pourra 
retourner en Sierra Leone 
comme l'avait demandé le nou­
veau Conseil national intéri­
maire.

Radio-Freetown a annoncé 
que la reine d'Angleterre se 
tenait informée de la nouvelle 
situation et des initiatives pri­
ses en vue de redonner le pou­
voir aux civils.

de paix faites par le président 
Johnson Toutefois, a-t-il 
ajouté, si Hanoi préfère se 
battre plutôt que de négocier, 
ou choisit de se battre tout en 
négociant, l'évidence des suc­
cès acquis montre qu'une vic­
toire militaire est au-dessus 
des moyens du Nord-Viet­
nam

Par ailleurs. M. Clifford a 
rendu hommage à la décision 
du président Johnson de ne pas 
se représenter comme candi­
dat à la Maison-Blanche en no­
vembre prochain; il s’est éga­
lement félicité du succès des

MOSCOU (AFP) Le 98e 
anniversaire de la naissance 
de Lénine a permis hier aux 
dirigeants du P C. de l'URSS 
de réaffirmer leur volonté de 
"lutter activement contre l'i­

déologie bourgeoise et d'anéan­
tir l’opposition idéologique" à 
l'intérieur

Tel est le thème principal 
du discours prononcé hier soir 
au Palais des Congrès au 
Kremlin par M Victor Gri- 
chine. premier secrétaire du 
comité du parti de Moscou,

entretiens de la semaine der­
nière entre les ministres de la 
défense des pays de l'OTAN.

Le nombre d'hommes appe­
lés sous les drapeaux en juin 
sera de 29.500. a annoncé en­
tre-temps le département de 
la défense en révélant d’autre 
part qu'il appellera 45,900 
hommes en mai au lieu de 44- 
000 comme prévu.

Ces 44.000 hommes étaient 
tous destinés à l'armée Les 
1,900 appelés supplémentaires 
sont destinés aux "marines"

En avril 48,000 hommes ont 
été appelés

au cours d'une réunion solen­
nelle organisée à l'occasion 
du 98e anniversaire de la 
naissance de Vladimir Ilyitch 
Lénine.

Devant 6.000 Moscovites, M 
Victor Qrichine a ainsi, sem­
ble-t-il. donné une nouvelle im­
pulsion à la campagne de dur­
cissement idéologique annoncée 
le 29 mars par M. Brejnev 
dans son discours devant la 
conférence de Moscou, et con­
firmée par le plénum du 10 
avril

La campagne de durcissement 
idéologique se poursuit en URSS
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La G.-B. et la question 
de l'immigration noire

LONDRES (AFP) Réduit 
par le leader de l'opposition 
à l’état de "député du rang ", 
honni d'autre part par les tra­
vaillistes, M. Enoch Powell, 
ancien "ministre de la dé­
fense du cabinet fantôme ". 
vient de gagner en populari­
té l'influence qu'il a perdue 
dans la hiérarchie conser­
vatrice

Depuis son discours de sa­
medi dernier à Birmingham, 
où il demandait l'arrêt total 
de l’immigration en prove­
nance des pays du t’ommon- 
wealth, affirmant “nous de­
vons être complètement fous 
d'admettre 50,000 nouveaux 
émigrants de couleur chaque 
année", M Powell a déjà 
reçu des centaines de lettres 
et de télégrammes d'encou­
ragement et de soutien Cin­
quante ouvriers d'une cen­
trale électrique du Stafford­
shire ont déclenché hier 
après-midi une grève sym­
bolique pour manifester leur 
appui à M Powell. Et pour 
chacun de ces Britanniques, 
qui affichent ouvertement 
leurs sentiments dans la ques­
tion raciale, il en existe des 
centaines d'autres qui. tout 
en partageant ces vues, pré­
fèrent ne pas les exprimer 
publiquement

Pour tous ces sympathi­
sants. M Enoch Powell a eu 
le mérite de poser sans am­
biguité un problème désa­
gréable mais réel et de l'af­
fronter avec "réalisme". 
L'immigration de couleur 
n'est pas populaire et ce sont 
les circonscriptions indus­

trielles et ouvrières qui sont 
les plus opposées à ces im­
migrants du Commonwealth. 
Dans un pays où il existe 
600.000 chômeurs, l'apport 
d une main-d oeuvre bon mar­
ché est regardée comme une 
menace aux positions acqui­
ses et un moyen pour main­
tenir les bas salaires.

Socialement, la création 
pratiquement inévitable de' 
"ghettos" suscite des ten­
sions entre les communautés 
et déprécie la valeur mar­
chande des immeubles et des 
maisons situées dans les "zo­
nes de couleur".

Certes, ces ressentiments 
raciaux ne sont pas partagés 
par toute la population bri­
tannique. ni par tous les re­
présentants tories aux Com­
munes Parmi ces derniers, 
il en existe plusieurs dizai­
nes qui sont ouvertement fa­
vorables au projet de loi gou­
vernemental rendant illégale 
toute manifestation de discri­
mination raciale. Les travail­
listes de leur côté sont una­
nimement en faveur de ce pro­
jet. malgré certaines impU- 
cations électorales d'une tel­
le prise de position.

Il reste néanmoins qu'il 
existe un fort courant d'opi­
nion favorable aux thèses de 
M Powell, que certains mi­
lieux politiques n'ont pas hé­
sité à comparer à Sir Oswald 
Mosley, l'ancien leader fas­
ciste britannique Pour ces 
milieux, en voulant "préve­
nir" le danger d’une crise 
raciale aux conséquences im­
prévisibles. M Powell n'a 
fait qu'en précipiter l'immi­
nence.
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